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Chronique internationale 


La Russie occupera la 
moitié de l’Allemagne 


Les chefs des trois grandes puissances tiendront une conférence probablement 
à Berlin vers la mi-juillet, La situation n'a pas été réglée dans le Moy- 
en-Orient. La conférence de San Francisco prendrait fin bientôt. 


per André LAFLECHE 


[Correspondant spécial de ‘’La Liberté et le Patriote] 
OTTAWA — La conquête de la paix coûtera sans doute moins de vies humaines 


que celle de l'Allemagne, mais elle exigera sûrement de plus longs et plus nombreux | 
La durée de la conférence de San Francisco et l'entrevue que doivent avoir 
en juillet les chefs des trois plus grandes puissances n'en sont que deux preuves, mais | 
La France demande de son côté une réunion des représentants 


pourparlers 


ce ne sont pas les seules 


des cinq grandes puissances en vue de leur soumettre les problèmes relatifs à tout le 


Moyen-O 


des cinquante pa qu re-# 
présentent ne charte que sera 
ensuite l'objet ce guet a 
r nde t 


cussions dan 
On déjà 
de cette ci 
naitra 
près 
grands prob 
et l'épreuve de 
plus grandes puis 
La parole du pape 

A l'occasion de la fête de sain 

Eugène, son patron, Sa Sainteté | 


sait 


la solution qu 
lèmes internations 


foi 


a bonne 


ances 


— 


| de 


et de € 
tristes que celles qui lui venaient 
autrefois d'Allemagne. Sa Sain- 

a longuement parlé de l'at- 
titude de l'Eglise vis-à-vis du na- 
-socialisme, rappelé les 
ts donnés au monde 
par le Saint-Siège en 1937 et les 
mauvais traiteme infligés aux 
prêtres et aux catholiques à cause 
leur foi. Dans la deuxième 
partie de son discours, il a sup- 
plié les nations de s'entendre pour 


tetf 


vertissem 


le pape Pie XII a prononcé de-|refioncer et “mettre fin au jeu 


vant le collège des cardinaux un 


criminel de la guerre et respecter 


fmportant discours où il a ex-| également les droits vitaux et les 


primé sa crainte de voir 


rope dominée par 


l'Eu- | 
“une tyran-| 
nie non moins despotique” que| 


engagements mutuels entre 
grands et petits, puissants et fai- 
bles” Quant aux nations “qui 


celle du régime national-socialis- | ont subi leur large part des souf- 
te et affirmé que les nouvelles | frances pour renverser un régime 


qui lui parviennent de Slovénie 


[Suite à la neuvième page] 


Churhill admet q 


a négocié avec Vichy 


La déclaration du premier ministre anglais 


aidera à la défense 


LONDRES — L'admission par 
M Churchill mardi des négocia- 
tions avec Vichy à l'automne de 
1940 est de nature à faciliter 
grandement la défense du maré- 
chal Pétain, Le premier ministre 
anglais dit cependant qu'il n'y a 
pas eu d'accord entre Londres et 


de Pétain. 


u” 11 passa 


rient, et les diplomates réunis à San Francisco signeront prochainement au 


‘roatie ne sont pas moins Canadiens français élus 


en dehors de Québec 


Nouveau-Brunswick: Glouces- 
ter, M.C.T. Richard (L); Kent, 
M.A.-D. Léger, (L.). 

Ontario: Nipissing, M. Léo 


Gauthier (L.); Prescott, M. E.-0. 
Bertrand (L.); Russeli, M. 1.-0, 
Gour iL.); Stormont, M. Lionel 
Chevrier (L.); Essex-Est, M. Paul 
Martin (L.); Ottawa-est, M. J.- 
ÎT. Richard (L.); Cochrane, àt 
J.-A. Bradette (L.) 

Alberta: Athabaska, M. J.-M. 
Dechéne (L.). 
{| Manitoba: Provencher, M. Re- 
Iné Jutras (L.); St-Boniface, M. 
Fern. Viau, (L.). 


S. Exc. Mgr O. Julien, 
des Pères Blancs, de 
ge à St-Boniface 


S. Exc. Mgr Oscar Julien, des 
Pères Blancs, Vicaire apostolique 
|de Nyassa, Afrique, est arrivé à 
| St-Boniface mercredi ‘matin. 
|s'est retiré à l'archevêché où il 
l'est l'hôte de S. Exc. Mgr Georges 
|Cabana, archevêque coadjuteur. 
Le vicaire apostolique de Nyassa 


modus vivendi selon lequel un | (hantera la messe d'ouverture de 


Il! 


commerce limité serait autorisé | l'Exposition missionnaire qui se- 
entre la France et son empire; | ra tenue à St-Boniface durant la 
mais , a ajouté M. Churchill, com- | dernière semaine de juin. Il rem-| 
me Vichy n'a pas dû donner de |placera S. Exc, Mgr ldebrando! 
réponse satisfaisante, et que ce} Antoniutti, délégué apostolique. 


REDI 15 JUIN 1945 


WINNIPEG, MAN. VEND 


de l'AB.C. et de la C.W.N.A. 


Le Liberté et le Patriote est membre 


La question polonaise 
serait réglée 


LONDRES -— Une dépêche 
Moscou révèle qu'une mission 
[a pour but de réorgan le gou- 
vernement provisoire polonais, se 
réunira bientôt à Moscou avec les 
représentants du gouvernement 
de Varsovie et des Polonais de 

l'étranger. 

L'on croit dans les milieux di- 
plomatiques de Moscou que les 
| trois grandes puissances ont trou- 
vé une base d'entente sur le pro- 


À l'Exposition missionneire de St-Boniface 


pcrte quelle autre administration 
polonaise réorganisée, On s'attend 
à ce que plusieurs autres Polo- 
| nais de l'étranger soient invités à 
| Moscou. L'optimisme général qui 
| règne en certains milieux n'est 
|pas toutefois partagé par les 
| membres du cabinet polonais de 
| Londres qui demeurent scepti- 
ques sur le succès d'une entente 
| entre le gouvernement provisoire 


| 


| \réneee de Londres, 
| 

| 
| 
| 
| 


| 


Un gouvernement 
secret en Pologne 
| 


| | visible” fonctionne comme son 
8. E. le Cardinal Villeneuve, archevêque de Québec, chantera| représentant attitré en Pologne 
| une messe pontificale en plein air, à St-Boniface à l’occasion de la! et que les Russes ont été inca- 
| clôture de la semaine de l'Exposition missionnaire, le ler juillet. | Pables jusqu'ici de le supprimer. 
| Le sermon français sera donné par S. Exc. Mgr A. Comtois, évêque | Le porte-parole a relié direc- 
| de Trois Rivières, et le sermon anglais, par S. Exc. Mgr W. M.| 2. + méemenre des 16 chefs 
Duke, archevêque de Vancouver, La cérémonie du dévoilement du! ténoe pére ao pe « $ 
| monument érigé en l'honneur de Mgr Taché aura lieu le même! {in xd 
jour à 3 h. de l'après-midi et se fera sous la direction de M. l'abbé, gouvernement ‘ invisible « 
| Antoine d'Eschambault, chancelier de l’archidiocèse de St-Boniface, |pour mission d'éviter tout inci- 
| dent avec les Russes dans l’at- 
tente d'un règlement de la ques- 
tion polonaise et ensuite de pro- 
téger tous ceux qui sont menacés 
d'être arrêtés pour des raisons 
politiques. 
Entre-temps on révèle que le! 


Le Saint-Siège vient de 
publier un livre blanc 


DIEU ET MON DROIT! 


| de Varsovie et le gouvernement 


LONDRES — Un porte-parole | 
du gouvernement polonais en exil | 
rapporte qu'un “gouvernement in- | 


BERTÉ::PATRIOTE 


MOTRE FOI, NOTRE LANGUE! 


PRIX: CINQ SOUS 


PRINCE-ALBERT, Sask. 


Le parti libéral 


«reprend le pouvoir 


OTTAWA — Le Canada aura un autre gouvernement 
pour cinq ans — sauf imprévu politique. 


libéral 


Les élections générales 


ont donné, en effet, au premier ministre Mackenzie King un nombre 
suffisant de députés, au moins 118, pour rester au pouvoir avec 


l'appui des libéraux indépendants, au chiffre de 8 


administration fédérele aura donc, 
bable de 5 voix sur tous les partis 


La 
au Parlement, une majori 
non libéraux. 


nouvelle 


té pr 


pt 


© 


On ignore si le chef du gou-Ë-——mmmnsmmmmss 


vernement comblera sans tarder 
les vides causés dans son cabinet 


| 
1 


M. Mackenzie King 


Grey-nord, le 5 février dernier, 
le ministre du revenu en est à 


blème polonais, tandis qu'un ” 
PTE pen UUR par la défaite de deux de ses » inauecde , 

membre du gouvernement polo- | ministres: celle du ministre del par cire ja vasue libérale dans 

is de L + ns “ont 7 0 duc Fes pag Par contre, la vague libérale dans 
| nais de Londres dit qu'ils croit |]a défense, le général A.-G.-L 
! Stanisiaw à À É s 2 : A-N.-L toutes les provinces du pays «a 
que Stanisiaw Mikolajezÿk, an-| MeNaughton, et celle du minis-| 4 séste tous les t 
|cien premier ministre du gouver-|tre du revenu national, l'hon. ne F-v: n< eu Te sg vie 
| nement polonais en exil, sera in-! D.-L. MacLaren. A : 
vité à discuter de la réorganisa- Tandis que le général Mc- Les autres résultats des élec- 
tion. L'atmosphère semble s'épu-| Naughton essuyait dans Qu’'Ap- tions paraissent en septième 
rer. Les discussions porteraient | pelle, Saskatchewan, son second| Page. La semaine prochaine 
surtout sur l'opinion soviétique | échec électoral en moins d'un an,| nous publierons les résultats 
voulant que le gouvernement delle premier ayant eu lieu dans détaillés des élections dans les 
Varsovie soit le noeud de n'im- comtés de Provencher et de 


St-Boniface. 


ministres, y compris les membres 
canadiens-français du cabinet en 
Ontario et dans l'ouest du Québec, 
Ainsi l'hon. Aiphonse Fournier, 
ministre des travaux publics, fut 
l'un des premiers à voir son élec- 
tion concédée tant sa majorité 
s'avérait ecrasante. Quant à l'hon, 
Lionel Chevrier, ministre des 
transports, il n'eut aucune diffi- 
culté dans Stormont. Il en alla 
äde même de l'hon. Paul Mar- 
tin, secrétaire d'Etat, dans Essex- 
Est, Les autres ministres cana- 
diens-français furent aussi réélus 
facilement à Montréal et à Qué- 
bec. 

On peut dire qu'une fois de 
plus le premier ministre Macken- 
zie King, si l’on consulte les ré-+ 

[Suite à la septième page] 


Les relations avec la 


Russie demeu 


Le maréchal Zhoukov a con- 
| féré au général Eisenhower et au 
| maréchal sir Bernard Montgome- 
| ry l'Ordre de la Victoire. C'est la 
| première fois que la plus éminen- 
te décoration soviétique est accor- 
dée à d’autres personnages qu'à 
des Russes. Eisenhower est le hui- 
tième titulaire dé cette décora- 


régime était trop sous l'emprise] _S.… Exec. Mgr Julien est né à 
des Allemands pour pouvoir pren- | St-Timothée de Beauharnois, P. 


dre des engagements adéquats et 


Vichy. Il présente les démarches 
faites par Pétain — il s'agit sans 
doute de la mission de M. Rou-| 


en assurer l'exécution, il n'est 
rien résulté de ce projet. 
Accord sur le fait 


| Q le 12 décembre 1886. Il a fait 
ses études au collège de Valley- 
| field. Au mois de septembre 1907 
{il entrait chez les Pères Blancs. 


Le Vatican révèle les efforts que le Pape a 
faits pour tenir l'Italie en dehors de la 


re: rés ml se à tion et sir Bernard le neuvième. 
: : k à Sp u à éré ie s’ déroulé 
soire polonais formé à Lublin, a La cérémonie s'est ulée à 


rent tendues 


vons combattre pour l'obtenir. TN 
a dit que la guerre qui vient de 
se terminer a été une guerre sain- 
te, plus qu'aucune autre guerre 
de l'histoire. Le général a dû 
n'appliquer cette épithèse qu'à la 
européenne; il n'a pas pu dire 
que la guerre contre le Japon est 
tune guerre sainte, parce que ses 
invités russes n'y participent pas, 

Le chef d'état-major Eisen- 


gier — comme une enquête ten- 
tée par le maréchal pour savoir; 
si l'Angleterre pourrait tenir tête | 
à l'Allemagne: dans ces négocia- 
tions, l'Angleterre a surtout insis- | 
té —— M. Churchill confirme M.| 
Rougier là-dessus — pour obtenir | 
l'assurance que la flotte française | 
et l'empire français ne seraient | 
pas livrés aux Alleme re- | 
d'une telle as l'An- 
gleterre était prête à négocier un 


ANNONCES POUR 
"LE PAGEANT" | 


Qu'on soit aux écoutes aux] 
heures suivantes, au poste CKRC, 


nd 
as 


tour urance, 


tous les jours jusqu'au 22 juin: 
à 7 h. 10 a.m., 1 h. 20 p.m, 
5 h. 05 p.m.; 
le vendredi 15 juin à 2 h. 


(eauserie), 
Au poste CKY 
le 15 à 5 h. 43 p.m., le 16, de 
12 h, 35 à 12 h. 30 p.m.,, le 19, 
à 5h. 53, et le 21, à 5 h. 53 p.m. 
Le Comité de publicité s'excuse 
de ce qu'il n'a pu obtenir de ces| 


p.m. 


postes de radio la permission 
d'annoncer le pageant en fran- 
Çails. 


des négociations Le 29 juin 1912 il était ordonné 


| 


| guerre. été appréhendé et remis entre les | 


mains du gouvernement en exil! 


Francfort-sur-le-Main, au quar- 
tier général des troupes. états- 
uniennes. La médaille de l'Ordre 


CITE DU VATICAN — Lelfascicule, a répliqué qu'il avait! sous une accusation de désertion. | Par ss £ n 
[de la Victoire est ornée d'un 


Saint-Siège, dans un fascicule de| fait simplement son devoir et} 


| Gajock. 


Il y a donc accord sur le fait 
des négociations mais pas sur le 
reste, M. Churchill a dit que sa 
déclaration se rapportait “à cer- 
taines procédures qui sont inten- 
tées en France contre certaines 
personnes”. C'était donc claire- 

[Suite à la deuxième page] 


Les arrestations 
continuent en Pologne 


LONDRES (CIP) — En Polo-| 
gne on continue d'arrêter tout ce | 


qui est simplement considéré 


comme “élément démocratique”. | E 
| Parmi les Polonais notables qui 


furent arrêtés dernièrement, on 
trouve deux dirigeants du Parti 
Agraire, 


Wladislaw Kiernik et | 
Leur arrestation, ordon- ! à 


! Vatican pour tenir l'Italie en de- 
{hors de la guerre, a révélé au- 
|jourd’hui que Sa Sainteté le] 
| Pape Pie XII en a lui-même ap- 
|pelé à Mussolini dans une lettre 
| datée du 24 avril, 1940, pour 
| “épargner à Nous et à Notre peu-| 
ple bien-aimé une si grande ca- 
laraité.” Cette lettre a été écrite | 
{moins de deux mois avant l'en-| 
{trée en guerre de l'Italie, 


Le 13 mai, moins d'un mois 
lavant que l'Italie déclarêt la 
| guerre, lit-on dans le fascicule 


len question, Dino Alfieri, nou-| 
| vellement nommé, envoyé italien! 
à Berlin, déclara au Pape que] 
| Mussolini était irrité par les té-| 
|légrammes de sympathies de Pie 
{XII à la Hollande, qui venait) 


18 pages racontant les efforts du! qu'il ne craignait même pas d'être Allocution de 


envoyé dans un camp de con-| * 5 ; 
centration.” Sa Sainteté Pie XII 
D'autres “allusions ferventes” | d 
en faveur de la paix pour l'Italie, AUX jeunes 
ont été faites par Sa Sainteté au| 
roi Victor Emmanuel et à ia reine! ROME — Sa Sainteté Pie XU, 
d'Italie quand le couple royal se! parlant dimanche matin devant 
rendit en visite au Vatican le! 1,500 membres des groupes de 
21 janvier 1939, et-de nouveau | jeunesse d’action catholique, a dit 
quand le Souverain Pontife s’est| que les jeunes, armés de leur foi, 
rendu au Palaïs Royal, le 28 jan-| doivent descendre dans l'arène 
vier 1939. | pour la lutte décisive du chris- 
{Suite à la septième page] |tianisme contre le paganisme. Il 
la rappelé à ses jeunes auditeurs 


Pourquoi on paiera 
au père de famille 


OTTAWA — Il n'y a rien de 
changé au fait que les allocations 
familiales doivent être distribuées | 


{ ques d'accepter des doctrines et 
| d'adhérer à des programmes poli- 
| tiques qui viennent en contradic- 
tion avec les principes catholi- 
ques. C'est une recommandation 
aue le Pape avait formulée il y 


| avril. 


| griculture. 


née par le Gouvernement de Var- | CT". My 
sovie-Lublin, qui est sous le con- | Nm LL ; jé 
trôle soviétique, ‘eut lieu le 21! S. Exec. Mgr Oscar Julien | 
| prêtre à Carthage et le 15 dé- 
Wladislaw Kiernik fut Minis-| cembre 1934 il était nommé évé-| 
tre des Affaires intérieures dans | que. | 
le cabinet démocratique de Wi-| Le vicaire apostolique de Nyas-| 
tos, défait en 1926 par Pilsudski.| sa appartient à une famille de 17 
Il avait été aussi Ministre de l'A-| enfants, dont 14 sont encore vi- 
vants. Deux de ses frères sont} 
| prêtres: M. le Chanoine Hermé- 
négilde Julien, curé de la parois- 
se du Sacré-Coeur de Valleyficld, 


+ | 


(l 


| vu Sa Sainteté dans une audience | ]a santé que rien ne sera décidé | 


d'être envahie par l'Allemagne.|aux pères de familles dans la|; Quelques semaines devant des 
Alfieri, qui avait été ambassadeur| province de Québec, 


italien près le Saint-Siège avait! On a déclaré au ministère de! catholique d'adultes. 


d'ici quelque temps. Le problè-| 
me est d’ailleurs principalement | 
de juridiction provinciale et c'est 
le droit civil québecois qui em- 
pêche présentement que les chè- 


d'adieu, Le Pape, continue le 


divers courants intellectuels et 
{ce n'est que par la foi profondé- 
ment enracinée que l'homme peut 
’ è : |espérer distinguer sans hésitation 
| ques soient faits au nom des mè-|}, bien du mal. Le Souverain 

WASHINGTON — Les promes-| res de familles. |Pontife a signalé le danger de 
ses du gouvernement à l'effet! Il faudra donc des consultations | certains films, publications, re- 


La ration de viande | 
augmentée aux E.-U. 


| grand nombre de rubis et de dia- 
| manis, on croit qu'elle vaut au 
| moins $12,000, Zhoukov a remis 
d’autres décorations à vingt offi- 
ciers anglais et étatsuniens. 

Au cours du banquet qu'il a 
donné en l'honneur de ses hôtes, 
le général Eisenhower a procla- 
mé que la Russie et les Alliés sont 
unis dans le désir d’une paix du- 


hower a dit que la réunion n'a- 

vait rien à faire avec les procé- 

dures du conseil de contrôle allié 
[Suite à la septième page] 


DECOUVERTE DU FILS 
| DE RIBBENTROP 
WIESBADEN, Allemagre—Ru« 
dolf von Ribbentrop, fils du mi- 
| nistre des affaires étrangères na- 
| zi, Joachim von Ribbentrop, a été 
| découvert se cachant au milieu 
| de prisonniers de guerre dans un 
| secteur de la 3ème armée améri- 


rable et solide, Il a ajouté en|caine, 
portant la santé du maréchal| Le jeune Ribbentrop, ancien 
Zhoukov: Parlant au nom des]|officier d’une formation de chars 


forces alliées, je déclare que nous 


200 personne 


part au pageant 


| A l'occasion du Centenaire de 


historiques, évoquant le développ 


| Cette mise en scène a pour but 
Îde faire revivre aux héritiers! 
| d'une tradition de Foi et de la- 
beur, les événements héroïques 
du temps passé et de graver en| 
lieur coeur les leçons de l’his-| 
toire, | 


d'assaut, était probablefñent là 


|  Falise dit th |aurons la paix même’si nous de-| depuis quelque temps. 
| que glise interdit aux catho-| 


s prendront 


l’arrivée des Missionnaires Oblats 


| membres de mouvements d'action de Marie Immaculée dans l'Ouest canadien, plus de trente épisodes 


ement de l'Eglise et de la civili- 


à Aujourd’hui, dit le Pape, la! sation dans nos régions, seront présentés en pageants à l’Auditorium 
vérité et l'erreur se mélent dans | de Winnipeg, du 19 au 22 juin prochain. 


oublient trop souvent les souf- 
frances et les efforts surhumains 
qui ont fécondé les sillons où nous 
moissonnons aujourd'hui. 
Glorieux défilé de prêtres, de 


La majorité du parti 


et M. l'abbé Dominique Julien, 


libéral a été réduite 


WINNIPEG La majorité que | Julien et M. l'abbé G. Théoret, 
l'ouest du pays, au dernier parlement, a été fortement secouée, alors! professeur au séminaire de Val-| décembre. 
que le vote civil des Prairies et de la Colombie a donné moins de] leyfield, accompagnent Son Ex- 
la moitié du nombre de députés libéraux au dernier parlement.| cellence. 
Des majorités écrasantes ont*— | Mt: à 


été obtenues par la C.CF. en S 
katchewan par 


et Lredit 


le parti libéral détenait dans 


cial en Alberta Le vote dans # À 
Mid. 3 L perdent leur dépôt 
qu'aux élections pro: a ] 


| leyfeld, 
{sont religieuses. 


yaunan Le gouvernement fédéral per- 

Le parti progre ! rva-| Cevra probablement plus de ss, | 
teur à gagné du ter au Ma- | 000 en dépôts perdus par les can- | 
nitoba, en Alberta et en Ct didats aux élections de lundi, | 
bie, mais a perd x de É À ï ’ | 
trois sièges il sm En se basant sur les résultats 
Saskatchewan, I d x ont! incomplets du vote civil, les com- 
de nouveau élu le t ( g tions faites par la Presse ca- 
pe au Manitoba n e nombre ne montrent que 432 candi- 
de 13 qu'il ét : ern par- sur 954 perdront probable- 
lement, à été à Les! ment leurs dépôts de $200 chacun 
quatre provinces d st € ils devaient faire lors de leur 
Youkon ont élu td le 72! mise en nomination. C’est plus du 
députés. À la e se n uble du plus grand-total précé- 


les libéraux déter 


| 

es Jrogressistes co! < : " . 5 
sr £ og pe . € Un candidat perd son dépôt s’il 
ve : . mt pas la moitié du vote| 

: 7. < lidat élu dans sa circons- 

Quatre F ! L L { ] 
présentés d : € on. Dans plusieurs circons- 
c \ies aans S] et to t 
; ; é nlnsieure can 3 
été élus ' i isieurs candidats ont 
1 eur 


reeiu 


ince-Albert, | 


rs 


Ceux qui ont fait les plus gran- 


| a été élu! des pertes, par partis, sont: CCF, 
pour la première fois 1926. ! 140; Crédit social, 75; Ouvriers- 
[Suite à ja septième page] | progressistes, 59, 


supérieur du séminaire de Val- 
et deux de ses soeurs 
M. le chanoine 


d'augmenter les provisions delentre les deux gouvernements et | présentations qui répandent la! 


viande l'automne prochain se ré-| probablement un amendement au! corruption parmi la jeunesse; pe-| 


code civil provincial pour que lé tit à petit, dit-il, à mesure que 
fédéral puisse changer quoi que|sont tombées les digues qui em- 
ce soit à la méthode que l'on a! pêchaient leur diffusion dans le 
jusqu'ici décidé d'appliquer à | passé, l'erreur et la ruine morale 
|cette distribution le mois pro-!se répandent d'une façon alar- 
chain. |mante. 


| duiront à une augmentation de 
| 36 onces de plus par citoyen pour | 
les mois d'octobre, novembre et 
Cette hypothèse est 
basée sur les dernières allocations 
ide viande du gouvernement. 


“Plus de 400 candidats Acteurs et actrices qui prendront part au “’Pageant” 


ne ee | 4 
ge, ‘se 


#83 
RE fi 
/ 


+ 


| missionnaires, de religieux et de 
Explorateurs, Coureurs-de-bois, | religieuses, d'hommes et de fem= 


trappeurs, soldats, - gendarmes, 
planteurs de croix, tous ont pas- 
sé par la Rivière Rouge en route 
vers le poste où les appelait la! 
| Providence, Sur les sentiers bat-| 
|tus par eux, nos pas habitués | 


- 


| 


| 


| 1945, 


|mes marchant sans peur et sans 


reproche vers le but: étendre le 
règne du Christ jusqu'aux con- 
fins de la terre; défilé non moins 
imposant d'hommes énergiques, 
de croyances souvent différentes, 
animés néammoins d'un mêmes 
esprit de dévoüment et de désin- 


| téressement pour le progrès du 


pays qu’ils ont façonné pour nous, 
Une vue d'ensemble de la gé« 


| ographie et de l'ethnologie nous 


introduit de plein pied dans le 


| sujet: prairies, montagnes, cours 


d'eaux, moeurs indiennes 
La vie des Missionnaires nous est 
dévoilée dans l'arrivée des O- 


| blats à la Rivière Rouge, dans la 


[Suite à la deuxième page] 


Les pertes depuis 
le débarquement 


LONDRES — Les pertes com- 
binées du Canada et de la Gran- 
de-Bretagne du jour de l'inva- 
sion au moment où l'ordre de ces- 
ser le feu fut donné le 9 mai 
se sont élevées à 184,512 
hommes, soit 39,599 tués, 123,545 
blessés et 13,368 disparus. Les 


| pertes américaines pour les 337 


jours de lutte se sont chiffrées 
par 514,534 hommes, soit 89,477 
morts. 387,180 blessés et 57,877 
disparus. 


PAGE DEUX 


ST-BONIFACE 


Le cinquantenaire de vie religieuse 
a Beaupre 


de Soeur Ann 


L'ainée d'une pieuse famille 
de Si-Boniface, qui donna à 
Dieu trois prêtres et deux auires 
cile quitta toute Jeu- 
rnel Pour consa- 
à l'enseignement ei 
oeuvres de la Com- 
munauté des Boeurs Grises 
débuts comme institu- 

trice au pensionnat de St-Boni- 
face furent grandement estimes 
Elle laissa depuis au couvent de 
St-Norbert où elle demeura vingt 
ans, un souvenir inoubliable dans 
le coeur de celles qui eurent le 
bonheur d'être sous sa direc- 
tion 

Qui se rappelle avec j01e son 
activité et ses sages conseils, les 
piéces qu'elle montait, les con- 
oraux devant plusieurs 
etc ? 


religieuses 


ne Île toit pate 
Lu , n ns 
crei vie 


autres 


cours 
classes, etc 

Qui 
ration de son grand courage, de 
son énergie, de sa force d'âme? 
Rien ne l'effrayait pour surmon- 


ne se rappt Île avec Joie sor 


ter les plus grandes difficultés 
Elle prenait plaisir à raconter 
comment dans les débuts de 
l'école secondaire à St-Norbert 
ellc venait elle-même le samedi 
avec ‘ses grandes filles” dans 


une voiture menée par un che- 
val qu'elles conduisaient jus- 
qu'au Collège de St-Boniface, où 
le hon Père Blain, SJ, les rece- 
vait dans son laboratoire, afin 
qu'elles puissent faire quelques 
expériences de chimie, absolu- 


do pe ee de om 


Pour Vos 
Troubles de pieds? 


Consultez le 


Dr J.-N. Rousseau, MT, 


Pédicure Spécialiste et 


Orthopédique Technicien 


Diplômé de Montréal, New-York et 
Chicago. 


SPECIALITE: Oignons aux pieds 
Rendez-vous par téléphone 
Téléphone 203 926 
157A, AVENUE PROVENCHER 
St-Boniface, Men. 


James Shaen 


Optométriste 
et 
Opticien 


204, EDIFICE MONTGOMERY 
Téléphone 97 850 


VOLCANO 
LIMITEE 
Montréal St-Hyacinthe 


W. Girouard, 


gérant général 


Foyers mécaniques 
Bouilloires - Fuurnaises 
Réchauds Chaudronnerie 


Henri D'Eschambauit, 
LIMITEE 


Représentants locaux 


ment nécessaires en vue des exa- 
mens annuels. Inutile de dire 
laboratoire au 


qu'il y eut un 
couvent l'année suivante 

On lui croyait une sante à 
toute épreuve. Cependant le 


Seigneur l'accabla durant quel- 
ques anné’s d'une maladie dont 
méme ses plus intimes n'osaient 
espérer la guérison. Pendant des 
mois elle demeura au lit, inca- 
pable de ne rien faire. Sa patien- 
ce et sa résignation furent éga- 
les à sa souffrance, elle édifia 
ses compagnes religieuses et ses 
connaissances, Son rétablisse- 
ment miraculeux apres plusieurs 
peuvaines à Mére d'Youvilie, 
auxquelles prirent part quelques 
élèves, prouvait que Dieu la ré- 
servait encore pour de grandes 
tôches 

Elle continua l'enseignement à 
Ste-Anne des Chénes, puis dans 
l'Ouest, à St-Albert, pendant 
plusieurs années. Elle fut succes- 
sivement nommée ensuite con- 
scillère provinciale des différen- 
tes maisons d'éducation et 
nome pour la province de St- 
Albert 
la comptabilité de toutes les mai- 
sons de l'Ouest, 

Cette tâche nécessitait parfois 
des voyàges à la Maison Mère 
Lors de son passage à Winnipeg, 
dernièrement, nous étions heu- 
reuses de pouvoir réunir 


lui rendre un faible tribut 
d'hommages sincères et de filiale 
reconnaissance à l'occasion de 
son cinquantenaire. 

Une courte adresse fut lue à la 
jubilaire par Mme Elisa Houde, 
et une jolie corbeille de roses ac- 
compagnée d'un petit cadeau lui 
furent offerts. Après quelques 
mots de remerciements, elle sut 
captiver l'attention de toutes, 


par un court aperçu des visites | 


intéressantes faites lors de son 
récent voyage dans l'Est. 

Un délicieux thé préparé par 
nos bonnes Soeurs Grises 
servi dans la communauté où 
nous étions réunies, et chacune 
fut heureuse de revoir apres dix, 
vingt, trente ans ou même plus, 
quelques compagnes et institu- 


trices que nous avions connues | 
et aimées. Les conversations s'a-| 
| nimaient de rires francs et sin- 
| cères, et malgré les cheveux gri- 


sonnants des unes, les responsa- 


bilités de grandes familles des| 


autres, les soucis d'institutrices 


[ou de charges d'âmes de plu- 
| sieurs, nous étions toutes rajeu- 


nies par ces douces évocations 


| de notre passé, de cés moments 


heureux qui illuminèrent jadis 


| une des plus belles pages de no- 
tre vie d'adolescentes, 


Plus de soixante personnes as- 


sistèrent à cette joyeuse soirée, | ‘Armand Marion et de Diana! 


DR JACOB 


et ses Associés 
Dentistes 


BUREAUX 


WINNIPEG BRANDON 
21514, avenue du 
Portage 
Edifice 
Montgomery 


939, avenue 
Rosser 


. Heures: 9 h am. à 6 h. pm. 


La Librairie Granger est 


|| Commandes postales exécutées promptement, 
1} e 


Librairie GRANGER FRERES Limitée 


|| 
1} 
|] 
| 


54 ouest, rue Notre-Dame, 


disposition des bibliophiles ses vastes approvisionne- 
ments de ‘livres de tous genres, provenant de tous 
les éditeurs canadiens et étrangers. 


Livraison gratuite à Montréal. 


TOUS LES LIVRES NOUVEAUX 
et les dernières réimpressions 


heureuse de mettre à la 


Montreal, LA.2171 


nes 


eco- |! 


Elle s'occupa en outre de} 


un! 
groupe d'anciennes élèves pour | 


fut | 


qui fut en quelque sorte prepa- 
rée À la hâte. Il est regrettahie 
que les organisatrices n'aient eu 
aucune liste, et que plusieurs 
noms d'anciennes élèves leur fu- 
rent remis trop tard pour les en 
avertir à temps Nous sommes 
persuadées qu'elles compren- 
éront facilement cet oubli invo- 
lontaire et que de coeur, elles 
étaient avec nous Beaucoup 
n'ont pu se rendre à cause de 
leurs occupations; quelques téie- 
grammes de félicitationts recus : 
dernière minute prouveremt 
gardé de jubilaire 
intffaçable, Nous les 
de bonne 


la 
qu'on avait la 
un souvent! 
remercions toutes 
volonté 

Voici les noms des personnes 
qui ont contribué d'uris maniere 
ou d'une autre au succés de 


cette fête: 

La Révérende Soeur supérieu- 
re de l'’Hospice Taché, Soeur 
Marie du Précieux Sang, Soeur 
Laurendeau, Soeur Alma Cham- 
pagne, Soeur Clara Nadeau, 
| Soeur Beauregard, Soeur A.-M 
| Lord, Soeur Marie Boulet, Soeur 
M.-F. Martel, Soeur St-Théophi- 
le, Soeur E, Guay, Soeur Beau- 
grand, Soeur Ste-Ludivine, Soeur 


ieur 


Marie-Joseph du Sacré-Coeur.| 


oblate de M.I., et Mries Donalda 
Allard, Théo. Bertrand, Antoi- 
nette Lemaire, Edouardine Ver- 
1eauk, Emma Bellavance, Délia 
L'Heureux, Corinne Schimnow- 
! ski, Emma Curley, Zita Dumont 
Ange Bosc, Antoir;+tte Nisbet 
Clara Laramée, Emilia Larivière 
| Marie Wyndels, Ruth Campeau, 
Eva Champagne, Ana Burr, Isa- 
belle Lavoie, Phélonise Hogue 
Marie-Marthe Lavery, Elisa Hou- 
de, Bernadette Blais. Madeleine 
LeRoy, Léa Couture, Rélône Gri- 
veau, Délina Dusseault, Louise 
St-Germain, Lumina Gauthier 
Marthe Corbeil, Annette Hébert. 
Eugénie Prénovauit, Alphonsine 
Rocan, Irma Buffet, Marguerite 
| Kleysen, Eda Pelletier, Elisabeth 
Powels, Elodie Rochon, Irène De- 
lisle, Marie Empson, Olivine Des- 
rosiers, Anna Poitras, Guillemine 
Head, Alphonsine Landry, Olive 
Burgoyne, Beatrice Brown, N. 
Bell, Olivine Boux, Ida Kelly, 


M.-L. Barnabé, Réséda LaRiviè- | 


| re, Albertine Munroe, Joséphine 
St-Germain, Rose-Anna Collin. 
Joséphine Guertin, Florestine 


Millier, Hélène Leullier, Irène 
Bessette, Ida Grenon: Mlles 
! Jeanne Beaupré, Alice Laporte, 
Marie-Anna Lamarre, Frances 
Brown, Graziella Bertrand. 
Une ancienne élève du couvent 
de St-Norbert,. 


Baptêmes 


Albert, né le 21 mai, fils d'Anto- 


Parrain et marraine, M, et Mme 
Léon-D., Marcoux. 

Le 27 mai -- Joseph-Onil-Ro- 
ger-Roland, né le 21 mai, fils 


Casavant. Parrain et marraine, 
M. et Mme Onil Casavant, 

Le 27 mai — Marie-Claudette- 
Cécile, née le 20 mai, fille de 


| Claude Létienne et de Bella La-! 


|frenière, Parrain et marraine, 
M. et Mme Emile Létienne, 


Le 30 mai —- 
ger, né le 29 mai, fils d'Achille 
| Pelletier et de Rita Plamondon. 
Parrain, Armand Piamondon; 
marraine, Irène Pelletier. 

Le 30 mai — Donald-Alexan- 
der, né le 21 mai, fils de Donald 
B Fecener et de Marie-Josèphe 
Saussereau. Parrain et marraine, 
|M et Mme Alexandre Sausse- 
reau, 


Au cours de la période très a- 
 vancée de tuberculose au moins 
10,000 unités de vitamine A sont 
nécessaires. 


J. À. BRUNKA 


Sculpteur, fa- 
bricant d'autels, 
de statues et de 
tout ameuble- 

| ment d'église. 
| Ecrivez pour 
obtenir notre 
liste de prix. 


200, rue Kelvin 
Winnipeg, Man. 


COURSES DE 
CHEVAUX 


commenceront 


et dureront | 


Cusson, Marie Manseau, Yvonne | 


Joseph-Léo-Ro- | 


Programme de 


l'Exposition 


Missionnaire à St-Boniface 


Du 24 juin au ler juillet 


24 JUIN -— OUVERTURE 200 pm.-—Séonce d'étude, les Oeuvres Mis- 

lournée dédiée « RR. PP. Jésuites À e. onna _ dons les paroisses 

1 00 am --Messe Pontificale célébrée par S , A A » de: 
Exr. Révme lidebrando Antoniutti, DD, : D ve ns € once Très L. à 
Délégué Apostolique. Prétre-assistont Be. Me —w DES à eos. AE à 
Mgr H. Bernard, P.D. Prédicoteurs: en rl 4 EP : : u : 
fronçais, S. Exc. Mgr Philippe Desranleou, add c 
évêque de Sherbrooke; en anglais, S. Exc. 28 JUIN 
Mgr Francis Corroll, D.D., évêque de Col- Halls sdb déatetie: AS Les 
dite RR. PP. Francisains et Capuxins 

3.00 p.m.--Bénédiction des kiosques par S. 10.00 a.m.-Messe Pontificale célébrée par S 


Exc. Mgr G. Cabane, archevéque-coadiu- 


teur de St-Boniface. 


Exec Mgr Pierre Monghon 
Régino. Prètre-assistont 
tien, P.D. Prédicateur : en anglais, 


archevêque de 
Mgr J.-A. Bos- 
Exc 


S 


8.15 p.m.-—Séance missionnaire, Film, Con- S 
férence. Président d'honneur: le R. P. Mgr J. H. MacDonald, archevèque d'Ed 
Provincial des RR. PP. Jesuites monton; en allemand, S. Exec Mgr A. J 

Muench, DD, évêque de Fargo, N.D.; 

25 JUIN en polonais, R. P. S. Wachowicz, OM, 

Journée dédiée aux Prêtres des Misuons 8.15 pm.--Séonce missionnaire: Conférence, 
Etrangères. Film; 2ème conférence, M. l'abbé W. T 

800 em.-Messe célébrée par S. Exc. Mgr Davis, Directeur de la Propagation de la 
A. Turquetil, O.M.I., évêque titulaire de Foi, 
mr nitro: Mgr Hubert 29 JUIN 

sd état Eau # Journée des RR. PP. Domunicains 

8.15 pm Conférence; Drame, ‘’La Fille du 8.15 am.--Messe célébrée por S Exc. Mar 
soldat'”, d'Henri Ghéon, par les Universi- Réginald Duprat, OP. évêque de Prince- 
taires de l'Académie St-Joseph. Président Albert. Prêtre-assistant: Mgr Henri Ku- 
d'honneur: Mgr Edgar Lorochelle, PA gener, P.D., V.G 
2ème conférence: M. l'abbe Roberts (5te- 8.15 pm.—Séance n onnaire: Conférence 
Enfance). Film; 2ème conférence por les Frères Ma- 

26 JUIN er 
Journée des Paroisses, dédiée aux RR. PP. 30 JUIN 
Rédemptoristes et aux Cleres de St-Viateur. Journée des enfants, dédiée aux RR. PP. Oblars 
Messe Pontificale célébrée par S. B.0O a.m.—Messe célébrée par S. Exc. Mar 


10.00 em 


Exc. Mgr Gerald Murray, 


véque-coadjuteur de Winnipeg 
assistant: Mgr Martin Kessler, P.D., V.G. 
Prédicoteur: S. Exc. Mgr R. Brodeur, évé- 


que d'Alexandria. 
8.15 p.m.—Séance missionna 
férences. 


27 JUIN 
Journée sacerdotale et religreu 


Pères Blancs d'Afri 


C.SSR., arche- 


Prêtre - tolique 


RP 


ire, Film, Con- 


Lebret 


Martin Lajeunesse, OM. 
du Keewatin 


du Manitobo. Prédicateur 
Routhier, 
8.15 p.m.—Séance historique por les Scolas- 
tiques du Scolasticat du Sacré-Coeur de 
Sask. Président d'honneur: S 


vicaire apos 
Prètre-assistant 
M. Lavigne, OM.I., Provinciol 
T.R. P. Henri 
OM.I., Pro-Vicaire de Grouard, 


E. 


le Cardinal J.-M.-R, Villeneuve, O MI, 


se, dédiée aux 


que. 


9.00 a.m.—Messe célébrée par S. Exc. Mgr 


G. Cabana, archevêque-coadjuteur de St- 
Prêtre-assistont: Mgr Victor 


Boniface 
Primeau, P.D. 


10.00 a.m.--Heure Sainte, S. Exc. Mgr Gabriel 
Breynat, O.M.I,, archevéque titulaire de 


Garella. Sermon: R. P. A. 
de l'U.M.C. 
11.00 a.m.—Conférehces: 


W. T. Davis, Directeur 


Propagation de la Foi; Trés Rév 


McDonagh, Président de 
tension’; Très Rév. R 


Directeurs 
naux des Oeuvres Pontificales. Très Rév. 


célébrée 


archevèque de Québec 


ler JUILLET 


Journée de clôture. 
11.00 e.m.--Messe Pontificale en plein 


or 
par Son Eminence le Cardinal J.- 


M.-R. Villeneuve, O.M.I., archevêque de 


Quebec. 


Paradis, p.m.e., 


Prétre-assistant: T. R. P. Anthi- 


me Desnoyers, O.M.I.,, Vicaire Général. 
Prédicateurs: en français, S. Exc. Mgr AI- 


fred Comtois, évêque de Trois-Rivières; 


Natio- 


en anglais, S. Exc, Mgr W. M. Duke, ar- 
chevêque de Vancouver. 


National de la 3.30 p.m Dévoilement d'un monument à 

J. A Mgr À. Taché, O.M.I., par S. Em. le Car- 
la ‘Church Ex- dinal J.-M.-R. Villeneuve, O.M.I. Pré- 
Roberts, de la sident du comité: M. l'abbé Antoine 


d'Eschambault, chancelier 


haibetallle 


—+ Le pageant du 
centenaire 


RS © DD. 
| Suite 4e la première page] 
prédication de l'Evangile et dans 
les difficultés créées par les nom- 
|breux dialectes indiens. Leurs 
travaux sont illustrés par l'éta- 


Le 25 mai — Joseph-Léonard- | blissement d'une mission, les por-| 


tages, le mal de raquette, le mal 


|nio Leclerc et de Délia Bélisle.| de neige, la famine, le froid, la} 


| tempête, l'isolement, le massacre, 
le martyre, scènes émouvantes 


|de privations et de souffrances! 
| de la vie des Taché, des Grandin, 


des Clut, des Charlebois, des Grol- 
lier, des Lacombe, etc, . . . 

Autres tranches de ces cent ans 
d'histoire: les grandes figures du 
Manitoba, le défilé des premières 
paroisses, celui des dames catho- 
liques, héroïnes du foyer et bien- 
faitrices des missions. 

Ces pageants sont présentés 
sous la présidence d'honneur de 
S. Exc. Mgr A. A. Sinnott, Arche- 
vêque de Winnipeg et sous le 
bienveillant patronage des Che- 
valiers de Colomb, Conseil Taché. 
La composition historique est du 
R. P. Laurent Tremblay, O.M.I, 
auteur de vingt-huit oeuvres 
semblables au Canada. La choré- 
graphie est l'oeuvre de Monsieur 
| Maurice Morenoff de Montréal 
|qui a remporté d'éclatants suc- 


cès à Mexico, San Francisco, To-| 


ronto, au Saguenay, etc. M. Ber- 
trand Vanasse, aussi de Montréal, 
est le créateur des décors. La 
Maison Mallabar est chargée des 
costumes avec la collaboration du 
| Cercle Molière. 
| ACTEURS QUI PRENDRONT 
PART AU PAGEANT 
Ernie Spado, Bob Urbonas, Re- 
nee Gravel, Allen Hickerson, 
| Charles Ferland, Ronald Pam- 


} 


| brun, Louis Fontaine, Rolarid Ad-| 
Champagne 


am, Mmes Caude 
et Marcel Roussin, Helen Glo- 
| waski, Jean Halloway. Joe. Ma- 
ger, Luc Soulodre, Gabriel Sou- 
lodre, W. Sullivan, Ed. Cham- 
pagne, William Pelland. 

Louis Furlan, Dollard Ritchot, 
Philias Ritchot, Emilien Ritchot. 


l'Andrew Opitz, Robert Richard-| 


| son. Tom Croko, Annette Paillé 
Huguette LaFlèche, Joyce Ostaf- 
fr, Marie-Thérèse Lavoie, Eveline 
Gosselin, Andrée Marcoux, Gi- 


| Mon Guide au Cinéma 


“I est absolument nécessaire que 
le peuple sache clairement quels 
sont les films permis pour tous; 
quels sont ceux qu'il n'est per- 
mis de voir qu'à certaines con- 
ditions; quels sont ceux, enfin, qui 
sont pernicieux ou franchement 
mauvais.” —PIE XL 


Quelques films à l'affiche 
cette semaine 
National Velvet 


| nette Tremblay. 

Lorraine Lavery. Theresia de 
Bzonca, Cécile Frédette, Thérèse 
Courchaine, Isabel Haycock, Lu- 


cienne Gosselin, Suzanne Trem-| 


blay, Thelma Sheedy, Odile De- 
sautels, Louise Prud’homme. 


Jeannine Tremblay, Albertine | 


Turgeon, Marcelle Bérubé, Lor- 
raine Baier, Marcelle Montagnon, 
Carmelle Couture, Mary Talbot, 
Geneviève Santavy, Georgina Co- 
Îlé, Christinia Calvo, Fern Mu- 
schik, Jean Pondyk, Béatrice 
| Frederick, Eugène Ragot. 

| Gérard Savoie, Pierre Brunet, 


Paul Frédette, Hector (Cour- 
chaine, J.-P. Escaravage, Mme | 
Ed. Belair, Mme Léo Aubin, 


Gérard Lalonde, 
René Ledoux, Yves Emond, Mar- 


cel Legoff, Jean Poitras, Michael 


Ludwiginsky. 

Philippe Corbeil, Henri Bru- 
net, Dr Gustave Porlier, Camille 
Phaneuf, Everett O'Brien, Mme 
A. F. Flamand, Don Kennedy. 
Henri Bergeron, Armand Lemay. 
Louise Ragot, Julienne Ragot, 
Marguerite Ragot. 

Odile Ragot, Mme Pierre Lé- 
vesque, Doris Roy, van Buren, 
Camille Mager, Raynald Cham- 
pagne, Wilfrid Missler, Noël Fon- 
taine, Yvonne Phaneuf, Lucille 
Couture, Annette Poitras, Rose- 
leen McCarthy, Jacques Senez, 
Thérèse Couture, Mme Henri de 
Moissac, Juliette Phaneuf, Made- 
leine Tremblay. 


Dorothy Leese, Germaine Gi- 


guère, Juliette Mager, Mary Bo-| 


mersback, Agnes Delaney, Jose- 
phine Ottenbreit, Marcelle Mas- 
serey, Winnifred Leese, Viola 
Haycock, Mme Armand Larivi- 


ère, Léo Rémillard, Herbert Lee, | 


! John J. C. Shelly. 
| Raphaël Arpin, Rosaire Vien, 
|F.-X, Jobin, Henriette Marcoux, 
Yvette Fourneau, Joan Pundyk, 
| Claire Dubuc, Yvonne, Delavig- 
|nette, Peggy Graydom, Jeanre- 
| d'Arc Janson, Roméo Patry. 
Etienne Soulodre, Luci!le Pha- 
neuf, Yves Champagne, Lorraine 


Emard, Patricia O'Connell, Eli- | 


| sabeth Mager, Mme J.-E, Frey, 
Wallis Kowalskv, Barbara Rad- 


| zniska, Theresa Ottenbrait, Mar-} 


tin Opitz, Madeleine Opitz, Mer- 
|lyn McGill, Lorraine Beaulieu, 
| Jean Stobart, Colette Gravel. 


La légation yougoslave 
nie ce rapport 

LONDRES La législation 
yougoslave a officiellement nié 
| un rapport que la reine Alexan- 
dra, femme du roi Pierre de 
Yougoslavie, ait donné naissan- 
ce à un fils à leur maison de 
| Sunningdale. 
| La British Press Association 
| dit “que la naissance du bébé de 


| la reine Aiexandra n'est pas at-| 


| tendue dans un futur immédiat”. 


| Le London Daïly Sketch a rap- 
| porté que la reine Alexandra 
avait donné naissance à un en- 


Jean Talbot, 


—+ Churchill admet 

qu'il a négocié avec Vichy 

te to ot e 
(Suite de la première page) 


ment une réponse à la demande 
du maréchal qui veut 


gociations avec Churchill avant 
{sun entretien avec Hitler à Mon- 
| toire. 
| Telle quelle, la 
Churchill suffit à la défense du 
| maréchal; on jl'accuse de trahi- 
son, il répond qu'il continuait la 
| guerre et la résistance de la seu- 
le façon possible, et qu'il négo- 
ciait avec l'Angleterre en secret. 
Y a-t-il eu trahison? 


Quant à savoir s'il y a eu ou 
| non accord, c'est une question qui 
n'intéresse que d'une façon se- 
condaire le procès du maréchal. 
Que Londres ait jugé que Vichy 
n'était pas en mesure de garan- 
tir la réalisation de ses promes- 
ses, ce n'est pas cela qui peut a- 
voir rendu Pétain coupable de 
trahison; c'est aussi un problème 
un peu académique s'il est bien 
vrai que les accords, conclus ou 
seulement amorcés, ont été exé- 
cutés, Ce qui importe c'est que le 
régime de Vichy, dans ses actes 
essentiels et l'orientation géné- 
rale de sa politique, soit lavé de 
l’eccusation de trahison, parce que 
la paix intérieure de la France 
comme son rôle dans le monde en 


dépendent jusqu'à un certain 
point. 

Documents photographiques 
| L'avocat du maréchal, M. 


Payen, a dit qu'il compte avoir 
bientôt des documents photogra- 
| phiques sur les accords Pétain- 
| ChurchilL et il a mentionné le li- 


invoquer | 
dans sa défense le fait de ses né-| 


déclaration | 


Mandats 


Servez-vous de mandats de la Banque 


Royale lorsque vous 


Winnipeg, Man., 15 juin 1945 


Lorsque vous désirez 
envoyer de l’argent 


confiez cette tâche à la banque 


envoyez de l'argent 


pour une somme ne dépassant pas $100. Vous 
pouvez acheter ces mandats au comptoir 
de n'importe quelle succursale de la Banque 


Royale. 
l'argent n'importe où 


On les emploie pour envoyer de 


au Canada, aux Etats- 


Unis et en Grande-Bretagne (conformément 
aux Reéglements de Guerre du gouverne- 


ment). 


Bons 


Si vous désirez envoyer des sommes plus 


considérables, 


servez- 


vous de bons. Vous 


pouvez vous en procurer facilement à n'im- 
porte quelle succursale de la Banque Royale 


du Canada 


Par télégramme ou cäblegramme 


Si le cas est urgent, 


la banque se chargera 


d'envoyer votre argent par télégramme où 


cablogramme. 


LA BANQUE ROYALE 
DU CANADA. 


vre que vient de publier à Mont- 
[réal M. Rougier., L'importance 
que ces révélations vont jouer 
dans le protés du régime autant 
que de son chef montre bien que 
| M. Rougier avait raison de vou- 
\loir publier ces renseignements; 
s'ils avaient été connus plus tôt, 
au moins par les dirigeants du 
mouvement gaulliste jusqu'à l'in- 
vasion de Normandie,-et par le 
grand public tant chez les Alliés 
qu'en France dès le moment de 
l'invasion, cela aurait pu facili- 
ter la réconciliation, et éviter des 
procès et des exécutions qu'il n'é- 
|tait pas nécessaire d'ajouter aux 
épreuves de la France. 
Paul SAURIOL. 


Succès des 
Suisses protestants 


FRIBOURG, Suisse — 
| dans la première phase de la cam- 
| pagne pour l'oeuvre des Secours 
de guerre a déjà ramassé 50,000 
francs  ($10,000) c.à.d. 10,000 


francs de plus que son objectif.| 


Neuchâtel est arrivé au même 
montant, comptant son objectif, 


Le poumon normal respire or- 
dinairement 28,000 fois en 24 
| heures, Le poumon tuberculeux 


|au repos connait une grande di- | 


minution de mouvement qui fa- 
vorise la cicatrisation de ses lé- 
sions. 


| PURE" 
ET ALARMEE 


énergie. Faciles à prendre, Sûres. 


Pilules Dodd pour .e Rein 


Le ‘’Adrienne Beautycraft institute” 


annonce l'ouverture de son salon de beauté ultra moderne, 


{|| situé à 209 édifice Paris. Ce salon est équipé de façon à ce 
que nos clientes reçoivent tout le confort nécessaire et un 
service tout à fait moderne. 


— D DE NRC | 


Offre spéciale à l'occasion de l'ouverture 


Shampoo et ondulation 
à la main GRATUITS 
sur présentation de 
cette annonce. 


sacs A re 9 L' | 
avec manicure | 
| 


gratuit, 


|| ADRIENNE'BEAUTYCRAFT INSTITUTE | 


| 209, EDIFICE PARIS 


| 


| 


Genève, | 


Arrivée de vaisseaux 
endommagés au 
cours du voyage 


| HALIFAX Vingt-deux na- 
| vires d'un convoi de 76 unités en 
| route pour l'Amérique du Nord, 
| sont arrivés à Halifax après a- 
| voir été endommagés en se heur- 
tant les uns sur les autres, alors 
qu'ils effectualent une courbe de 
90 degrés pour éviter un champ 
d'icebergs dans l'Atlantique, au 
large de Terre-Neuve 


Les cendres de 
Colomb à Gênes 


GENES, Italie — Une urne con- 
{tenant des cendres que l'on dit 
être celles de Christophe Colomb, 
|a été rapportée à Gênes de sa 
cachette de guerre, avec une boite 
d'argent contenant des lettres 
écrites par l'explorateur. 


Cartes Professionnelles 
AVOCATS ET NOTAIRES 


BERNIER et BERNIER 
AVOCATS - NOTAIRES 
Droit civil. droit criminel) 

Municipalités prêts testaments et 

{ régiements de successions 

Edifice London & Western Trusts 


| Tél. 93731 MS. rue Main. Winnipes 
 J.-T. BEAUBIEN, CR, 
AVOCAT ET NOTAIRE 
No. 4 Edifice Banque Canadienne 
Nationale 
WINNIPEG 


PRATIQUE GENERALE DU DROIT 


Avocat de la Banaue Canadienne 
Nationale et de olusieurs Municipalités 


Laurier-A. Régnier, LL.B. 
Avocat, notaire 


Pratique générale du droit 


Aiustement de dettes et placement 
d'argent sur fermes 
CHAMBRE 31, 4ôb, HUE MAIN 
En face de la Banque Canadienne 
Nationale 


TELEPHONE 28 456 


A.-J.-H. DUBUC 


AVOCAT et NOTAIRE 


185. avenue Provencher st-Bonifacs 
(Près de la Banque Canadienne 
Nationale) 
Téléphone 
Bureau 201 801 


Préts à 4!" et à 5% 
et vie - Testaments et 


CLIFFORD W. BROCK 


CR., MA. LL.B. 
AVOCAT PROCUREUR 
| Avocat de la ville de St-Bonitace, 
Aviseur légal pour le ‘’Trades and 
Labor Council” de Winnipeg. 
| 648-650 édifice Sor 2rset, Winnipeg 
| Téléphone 96 497 
st-Bonifaet 


Rés 205 638 
- Assurance feu 
successions 


138, avenue Frovencher 
MEDECINS 


Dr G.-M. La FLECHE 


MEDECIN-CHIRURGIEN 


Dr P.-E. La FLECHE 
DENTISTE 


ice Boyd 
Téléphone 98 658 


906, édit Winnipes 
| 


CHIRURGIEN-DENTISTE 
West Fermanent 


| Dr E.-J. JARJOUR 
| 


102. Edifice Great 


TEL 4958 


556 RUE MAIN 


pour le| après consultation avec les ‘au- 

torités de l'économie en temps; 

de guerre de la Grande-Breta-| 
@ des Etats-Unis, 
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LA LIBERTE 
Fondte en 1912 
Organe des 
du Manitoba. 
WINNIFEG, MAN, 
Journal hebdomadaire fusionné en 1941 
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En marge des élections 


L'électorat canadien vient de renouveler sa confiance 


dans le gouvernement libéral dirigé par M. King. Quoique | 


administration actuelle ait été considérable- 
ltats de lundi constituent une victoire 
imposante pour le parti libéral. Celui-ci, en effet, a été 
au pouvoir durant près de six années de guerre; il lui a fallu 
imposer toutes sortes de restrictions au peuple. Le fait 
qu'il soit réélu et que l'on juge à propos de lui confier la tâche 
de gouverner le pays durant la période difficile que nous al- 
lons traverser, témoignent éloquemment de l'estime qu'on 
lui porte. A moins d'être partisan aveugle, il est difficile 
de ne pas le reconnaitre. 

L'appui que M. King a reçu au scrutin qui fut tenu lundi 
ne lui vient pas uniquement d'une partie du'pays. Bien que 
la province de Québec soit demeurée libéraie et qu'elle ait 
réélu 45 députés libéraux officiels, l'administration actuelle, 
comme en fait foi le tableau de la Canadian Press, a trouvé 
un appui considérable dans les autres sections du pays, mé- 
me en Ontario. 


la majorité de l’ 
ment réduite, les résu 


| 


Encore mystérieux 


| Le présent numéro de La Li- 
berté et le Patriote contient un 
rapport détaillé des activités de 
la 3ème année de la Maison de 
Retraite. 
| Depuis trois ans, l'idée de la 
| retraite fermée à fait du chemin. 
| Plurieurs ont réalisé l'expérience; 
un plus grand nombre se propo- 
| sent de la réaliser. 
| Mais quel mystère dans l'esprit 
| de ceux et de celles qui n'ont ja- 
| mais suivi les exercices de ces 
sortes de retraites! 
| On connaît les retraites parois- 
siales: jours bienfaisants qui lais- 
sent un souvenir si profond! 
Aussi la retraite fermée ne doit 
| pas se substituer à la retraite pa- 
| roissiale. C'est plutôt un autre 
|moyen qui s'ajoute à ceux que 
| l'on utilisait déjà, pour nermettre 
|aux gens du monde de pouvoir 
s'arracher à l'emprise des occu- 
pations journalières, pour rentrer 
en eux-mêmes et voir leur vie de 
la terre en relation avec l'autre, 
celle du ciel. 


Et c'est simple, une retraite 


fermée... 
Dès votre arrivée à la Maison, 
|en s'empresse de vous mettre 


|chez vous: salle de conférences, 
| chapelle, petite chambre, la vôtre 
| Et trois jours durant, on vous 
dirige, on vous simplifie la réfle- 
| xion et la prière 

| Trois sermons, deux médita- 
|tions, une visite au T.-S. Sacre- 
ment, le chapelet, voilà les exer- 
| cices en commun, Et entre ces 
exercices à heures fixes? Des de- 
|mi-heures ou des trois-quarts 
d'heures qu’il faut employer: aus- 
| si le prédicateur vous passe un 
| feuillet, vous indique des pages 
| d'Evangile, vous taille de l'ouvra- 


Provinces Total Lfb. Prog. C. ccr Cr. Soc Ouv.p. Autres 
L P-E 58,273 28,581 7,741 1,971 ‘ 
NE. 248,306 113,275 94,407 38,496 1,511 617 
N.-B. . 171870 85,289 69,174 11,006 1,114 5,287 
Québec 1,235,888 527,385 100,097 24,694 54,263 16,555 512,894 
Ontarto 1,657,305 686,127 704,622 218,430 3,626 33,299 11,201 
Man. 292,022 102,083 73,166 85,481 9,820 15,359 2,103 
Bask. 324,105 109,438 64,784 136,990 10,046 2,397 540 
Alb 269,857 58,859 53,430 46,200 99,023 12,345 

C. B, Yuk. #64,887 98,179 112,063 103,208 8,531 , 24,033 18.873 | 
Total 4,022,513 109,206  1,299,484 670,476 186,423 105,409 551,515 | 


L'élection de lundi—l'une des plus importantes qui ait 
jamais été tenue au pays—appelle de nombreux commen- 
taires. Nous voudrions en souligner quelques-uns aujourd’- 
hui, quitte à y revenir plus tard. 

Le premier et le plus frappant, c'est que l'électorat cana- 
dien, tant anglais que français, approuve au moins dans l’en- 
semble la façon avec laquelle M. King a dirigé le pays durant 
la guerre. Nous ne sommes pas de ceux qui ont applaudi 
à toutes les mesures que le premier ministre libéral a prises 
depuis 1939. Plusieurs nous ont paru avoir été dictées par 
une politique qui prenait son inspiration à Londres plutôt 
qu’à Ottawa. Certaines nous ont semblé être fort malheu- 
reuses, telle par exemple, la loi de conscription pour service 
obligatoire outre-mer. Mais, par ailleurs, pendant que nous 
trouvions que M. King avait exagéré notre participation à 
la guerre, d’autres—en particulier en Ontario et dans Ja Co- 
lombie Britannique—reprochaient au premier ministre son 
manque de zèle impérialiste et réclamaient un effort de 
guerre encore plus grand. En raison de la présence au pays 
de cet élément anglais fortement conscriptionniste, il semble 
que M. King pouvait très difficilement agir autrement en 
l'occurrence. Une autre attitude aurait provoqué une 
crise ministérielle qui aurait mis au pouvoir des hommes de 
la trempe de Green, Diefenbaker et Church et tous les extré- 
mistes de Toronto. Nous n'y aurions certes pas gagné. 

Les appels aux préjugés de race, aux divisions entre pro- 
vinces semblent avoir perdu de leur emprise sur le peuple. 
M. Bracken, — nous en fûmes nous-même très surpris — 
n'a pas hésité en plusieurs occasions, lorsqu'il s’adressait à 
des auditoires anglais, d'avoir recours à ces procédés désuets 
pour s'assurer l'appui des électeurs, A maintes reprises 
il a insisté sur la fameuse ‘égalité de sacrifices devant l'effort 
commun”. On sait ce que ces mots veulent dire en langage 
ordinaire, 11 s'agissait de porter au pouvoir un parti qui 
saurait exiger de la province de Québec sa part de sacrifices. 
On avait soin, par ailleurs, de taire les griefs réels que les 
Canadiens français entretiennent contre l'administration 
fédérale qui a confié, comme le révèlent les statistiques pu- 
bliées récemment dans la revue “Industrial Canada”, près de 
85 pour cent des postes de commande à des Anglo-saxons. 
Les électeurs de toutes les provinces ont condamné avec une 
unanimité qui nous réjouit, de semblables procédés. Nous 
savons gré à M. King de l'avoir rappelé dans le discours qu'il 
a prononcé le soir des élections: “Mais ce qui, peut-être, a 
valu au gouvernement actuel l'appui qui lui a été accordé 
aujourd'hui dans toutes les parties du Canada, c’est la mesure 
dans laquelle l’unité nationale a été maintenue durant toutes 
les années de guerre. Vous vous êtes réjouis de l'occasion 
qui vous été fournie de démontrer au monde que, si les appels 
fondés sur des questions de race, de croyance religieuse et 
d'intérêts économiques, et si le soulèvement des passions et 
des préjugés sont le jeu d'une certaine catégorie de politi- 
ciens, tout Canadien, digne de ce nom, considère que ceux 
qui lancent de tels appels sont les ennemis de leur propre 
pays, et en fait, les ennemis de l'humanité”. 

Le parti communiste canadien semble avoir été-jeté par 
dessus bord, au moins temporairement. Un seul représen- 
tant du mouvement travailliste-progressiste a été élu, mal- 
heureusement duns la province de Québec. M. Tim Buck 
a lui-même été défait dans Toronto. 

La tâche qui incombe au parti libéral est immense: il 
devra s'occuper du rapatriement des militaires en service en 
Europe, de la poursuite de la guerre du Pacifique, et du 
rétablissement de milliers de jeunes gens qui ont servi leur 
pays dans les forces armées. 

Enfin le ministère King s'est engagé à mainterir le vo- 
lontariat pour le conflit d'Orient. Il devra, cette fois, rester 
fidèle à sa promesse et ne pas céder aux réclamations que ne 
manqueront pas de faire les conservateurs pour la mise en 
vigueur de la conscription. 

Par dessus tout, M. King ne saurait oublier que c’est 
l'élément français qui lui a permis de continuer à gouverner | 
le pays. A l’occasion il faudra le lui rappeler. ! 
LL. | 


Le procès de Pétain 
débutera le 28 juin 


mière grande guerre, demandera 


Et les retraitants ou retraitan- 
tes sont heureux d'être ainsi di- 
rigés avec précision. 

Les sermons s’enchaïînent; les 
lectures s’y rattachent: les retrai- 
tants peuvent donc se rendre 
compte de l’enchaînement, avoir 
une idée d'ensemble de l'unité 
que présente la doctrine catholi- 
que. 

Et le prédicateur est à la dis- 
position des retraitants: ils peu- 
vent causer de leurs problèmes, 
de la vie qui les guette au sortir 
de la retraite. 

Car si le retraitant n’est plus 
dans sa famille, dans sa paroisse, 
s'il s'est éloigné de son milieu, il 
doit, dans le recueillement et la 
prière, penser à sa famille, à ses 
relations, à ses affaires, pour les 
voir sous un angle plus chrétien 
et décider comment il pourra 
mieux christianiser toute sa vie. 

En un mot, le retraitant doit 
faire le pont entre Dieu et sa vie, 
pour y faire passer Dieu, Sa Loi, 
Son influence, Son amour. 

Oh! si tous ceux qui ont le sou- 
ci des âmes pouvaient donc expé- 
rimenter les avantages de ces 
jours de silence pour les gens du 
monde, avec quelle ardeur ils se 
dépenseraient pour le succès de 
cette oeuvre! 

Et le nombre des retraitants 
serait doublé ou triplé si l'on se 
donnait la peine de recruter, Exa- 
minez bien le rapport: la paroisse 
qui a fourni le plus de retrai- 
tants durant la 3ème année, n’est 
ni la plus populeuse, ni la plus fa- 
vorisée du Manitoba. Le secret 
de ce succès? Deux anciens re- 
traitants ont travaillé sans se las- 
ser à décider de leurs co-parois- 
siens, et les ont conduits en auto 
à St-Boniface. 

L'annonce du curé ou du jour- 
nal font penser à la retraite fer- 
| mée. Et l’on se dit: “11 faut pour- 
tant que j'en fasse une!” Mais 
c'est trop mystérieux et il faut 
s'imposer trop de sacrifices, pour 
que l’annonce suffise à donner le 
courage d'affronter et le mystère 
et les sacrifices: il faut l'influen- 
ce de quelqu'un sur soi, il faut 
une organisation, du moins une 
explication, qui simplifie le mys- 
tère et facilite les sacrifices. 

Dieu a béni l'Oeuvre des retrai- 
tes fermées à St-Boniface, Mais 
| c'est une oeuvre si fondamentale, 
| si nécessaire, si pratique, qu'elle 
devra grandir encore plus. 

Elle sera améliorée, perfection- 
| née, à la Maison même, dans son 
organisation et fonctionnement. 
| Puisse la nouvelle année nous 
permettre de constater un mou- 
| vement toujours grandissant des 
laïques de nos paroisses vers la 
| Maiscn de Retraite! 

Léo BLAIS, ptre. 


| EEE 
Allocations familiales 
en Angleterre 

LONDRES — Le Parlement 
anglais a approuvé la loi du 
“Baby Bonus” dans le but d’aug- 


pol pes Su: sep la célébre | menter le taux de natalité en|sûre de ses moyens. Ainsi, pre-| 
ari après la pre-! encouragemeant les familles à!|nons un exemple, dès la premiè- | 


contre Léopold 


voir plus d'un enfant, 


PARIS — Le maréchal Pétain 
a terminé les grandes lignes pré- 
liminaires de sa défense contre 
les accusations de trahison por- 
tées contre lui. Le principal point 
de sa défense est que, loin d'a- 
voir trahi son pays, il a sauvé ce| 
qu'il en restait pour la libéra- | 
tion. Le procureur de l'Etat, An- 


dre Mornet, qui a enyoyé devantime et éloquente, A la commis-| Lords. 


que le vieillard de 89 ans, an-|° La loi autorise une yrime de 
cien chef de l'Etat à Vichy, soit! cinq livres par semaine pour cha-| 
condarané à mort, puis épargné. | que enfant à partir du deuxième. 
L'on s'attend à ce que le pro-| Elle stipule que les membres des 
cès débute le 28 juin. forces armées pourront recevoir 
Le maréchal conduira lui-mê-|les nouvelles allocations en plus 
me sa propre défense. L'on devra |de n'importe quelles payées par 
répéter plusieurs fois certaines! d'autres départements du gou- 
questions, car le maréchal souf-| vernement. 
fre de surdité. Mais il lit sans] Approuvé aux 
lunettes. Sa voix demeure fer-/|bill passera à la Chamk 
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Sources de troubles en Europe 


Et 
_ 


ES 
= _ 


RUSSIAN 
SPHERES OF 
‘: INFLUENCE 


Cette carte indique les différentes parties de l'Europe où la 


| 
volontés. 


Billet du vendredi 


Russie entend exercer une influence prépondérante. 
ble décidée d’avoir recours à la force armée si nécessaire pour 
conserver ces sphères d'influence. 
de ces pays un gouvernement fantoche qui exécutera toutes ses 


L'URSS sem- 


Elle entend créer dans chacun 


Histoire d’un survenant 


Collaboration spéciale à “La Liberté et le Patriote” 


Si Mme Germaine Guèvremont 
avait resserré davantage l'intri- 
gue de son Survenant, poussé 
plus avant l'analyse de certains 
caractères, intensifié le climat 
envoûtant des îles de Sorel, — 
où se situe son roman, — surveil- 
lé aussi et châtié sa langue, elle 
eût donné à notre littérature une 
de ses belles oeuvres. Un livre 
âpre et dense, d'un régionalisme 
vigoureux, sentant.bon la terre et 
l'eau, dans la tradition de La 
Brière, de Chateaubriand, ou en- 
core de ces ouvrages évocateurs 
du delta du Mississipi: Green 
Margins (1936) et The Great Big 
Doorstep (1941), d'E.-P, O'Don- 
nell. Germaine  Guèvremont 
avait incontestablement en main 
un sujet, un milieu, une atmos- 
phère. On regrette qu’elle n’aît su 
en tirer complètement parti. Non 
pas que son roman s'avère nette- 
ment secondaire ou négligeable, 
mais il lui manque ce métier et 
ce fini qui assurent la durée. Tel 
quel, il garde quelque chose d’une 
ébauche, On le lit cependant 
d'une traite, parce qu'on perçoit 
vite qu'il s'y trouve de l'étoffe. 
On y prend plaisir, mais un plai- 
six mêlé d'impatience et d'un peu 
de peine, à cause d'une matière à 
demi gâchée. Ce sont là dures vé- 
rités, qui doivent cependant se 
dire, pour le bien de l'auteur et 
de nos lettres. Mme Guèvremont 
ne manque pas de talent. Elle 
sait voir, elle a le sens de l’ob- 
servation et ne méprise pas un 
réalisme de bon aloi. Elle em- 
ploie avec bonheur un vocabu- 
laire ancien, oublié, robuste, et qui 
ajoute à la richesse de notre 
parler. Mais la trame de son ro- 
Iman reste lâche. Elle n'y insuf- 
fle pas suffisamment de vie. On 
sent, Ça et là, comme des trous 
dans son récit, Et tout cela est 
bien dommage. 

A noter tout de suite que l’au- 
teur émaille son texte d’impro- 
priétés et d'anglicismes choquants, 
non seulement dans le dialogue 
des personnages, mais dans sa 
propre narration. Elle écrit sans 
broncher: la visite pastorale du! 
curé; la balance des billets; saute 
au milieu de la place; sortir les 
| bons habits; une cuillerée de gré-| 
vé; le convoitement intérieur; | 
s'était toujours objecté; sa com- 
plexion (sens de teint); pour l'a- 
mour de quelques coppes; et cet 
incessant neveurmagne (never 
mind), qui peut avoir son cachet 
une fois ou deux, dans les cir-| 
constances où il s'amène, mais| 
qui finit par tomber sur les nerfs. 
Autant de scories faciles à écar- 
ter. Dans l'ensemble, Mme Guè- 
vremont écrit plutôt bien que 

| 


mal, mais on ne saurait la dire | 


| 


| 


re page de son livre. Elle écrit: 
“Puis il fit jouer la pompe avec 
tant de force qu'ayant geint par 
trois ou quatre fois elle se mit à 
lancer l'eau hors de l'évier de 
fonte, sur le rond de tapis, et mê-| 
me sur le plancher où des noeuds 
saillaient Ça et là.” On se deman- 
de qui geignit, de l'homme ou de 
la pompe? Il s'agit évidemment 
de cette dernière, mais cela ne 


paraît pas très clair au texte. Un 
écrivain de métier plus sûr eût 
ramassé sa phrase autrement que 
l’auteur, à peu près comme ce- 
ci: ‘Puis il fit jouer la pompe, 
avec tant de force qu’elle geignit 
trois ou quatre fois et lança l’eau 
hors de l'évier de fonte, sur le 
fond de tapis, même sur le plan- 
cher où des noeuds saillaient.” 
Détails, dira-t-on. Mais de ces dé- 
tails se forme le style concis, pré- 
cis, nerveux et mâle. 


Revenons au roman lui-même. 
Malgré ses imperfections, il est à 
lire, 11 met en scène des person- 
nages franchement canadiens, 
dans un décor original et neuf, 
littérairement parlant, qui exis- 
te depuis des siècles, mais dont 
aucun romancier ne s’inspira jus- 
qu'ici, sinon très brièvement. Le 
Survenant, c'est le chemineau, 
l'homme encore jeune qui arri- 
ve un soir d'automne, amené par 
la route, et demande l’hospitali- 
té, — à manger et à coucher pour 
la nuit. Il s'attarde quelques 
jours à la ferme qui l’accueille, 
d'une chose à l’autre accepte d'y 
passer l'hiver, puis les saisons qui 
suivent, donnant son travail en 
échange de son entretien. Adroit, 
besogneux, beau parleur, mysté- 
rieux en raison d'un passé dont il 
ne parle pas, il apporte par son 
entrain et la vie dont il déborde, 
ses récits et sa fantaisie, un élé- 
ment nouveau au petit pays qu’il 
fait sien pour un temps, ce Che- 
nal du Moine où l'existence se 
partage entre les travaux du sol, 
la pêche, la chasse, le braconnage 
et la navigation, dans cet archi- 
pel du Saint-Laurent qui avoisi- 
ne Sainte-Anne de Sorel, en a- 
mont du lac Saint-Pierre. On 
imagine le perti à tirer d'un tel 
sujet et d’un tel fond de scène. 
Le Survenant, bientôt appelé Ve- 
nant dans la contrée, s'impose 
partout. Il n'y en a que pour lui. 
Il est menteur, buveur, fanfaron, 
il ne se montre pas plus honné- 
te qu'il ne faut, mais il émane de 
lui un charme qui tourne la tê- 
te aux filles et aiguise la 
jalousie des hommes. On se pas- 
sionne pour ou contre lui. Il se 
saoule et on lui pardonne. Il se 
bat et on l’applaudit. Puis, un 
jour, la route le reprend, et il 
part sans un mot, comme il était 


venu. Le Survenant est un Tro-| 


man dans l'esprit de notre pro- 
vince. Un livre humain, vrai, qui 
souligne quelques aspects typi- 
ques de la vie de chez nous. On 
déplore que l’auteur n'en ait pas 
aperçu toutes les possibilités. 
L'ILLETTRE. 

(Reproduction interdite) 


Accusations des 
socialistes belges 


BRUXELLES — Louis de 
Brouckère, chef du parti socia- 
liste, a accusé le roi Léopold d'a- 


; voir envoyé des voeux à Hitler|disait-il, 


lors de son dernier anniversaire 
de naissance. L'accusation a tou- 
tefois été immédiatement niée 


aux quartiers royalistes qui ont 


dit que le roi n'avait jamais en- 
voyé de télégramme au chef al- 
leman 


| 

| Le Vicariat Apostolique d'A- 
|thabaska-Mackenzie, érigé le 8 
lavril 1862 avec Mgr Henri Fa- 
raud comme premier Pasteur, 
fut subdivisé en deux Vicariats 
durant l'année 1901; celui du 
Mackenzie qui était confié à Mgr 
mg Breynat, — sacré évè- 
| que d'Adramyte, le 6 avril 1902, 
|— et celui d'Athabaska qui de- 
|meurait sous l'administration de 
| Mer Emile Grouard. Ce dernier 
Vicariat est devenu depuis 1927, 
Vicariat de Grouard, “circonscrip- 
tion ecclésiastique bornée au 
Nord et à l'Est par le Vicariat 
Apostolique du Mackenzie et 
l'archidiocèse d'Edmonton, et à 
l'Ouest par les Montagnes Ro- 
cheuses.” | 


C'est dans ces vastes territoi-| 
res que “durant un demi-siècle, | 
Monseigneur Joussard fut aux! 
prises avec toutes les fatigues, 
toutes les privations, toutes les | 
souffrances morales inhérentes à | 
la vie apostolique au milieu des | 
neiges et des glaces des forêts 
du Nord-Ouest, en faveur des 
tribus indiennes.” (La Bannière 
de 1933). | 


Henri-Célestin Joussard est né| 
le 2 octobre 1851, à St-Michel de | 
St-Ceoirs (diocèse de Grenoble, | 
France,) et “avait été zouave pon- 
tifical, en 1870, sous le comman- 
dement du général de Charette, | 
avant d'entrer chez les Oblats.” 
Admis au noviciat en 1870, il fit} 
sa profession religieuse le 8 dé- 
cembre 1876, étudia la théologie, 
au séminaire d'Autun, où il fut, 
ordonné prêtre, vers le 21 avril 
1880, par Mgr Clut, “de passage 
alors dans cette ville.” Il reçut | 
immédiatement son obédience 
pour les missions d'Athabaska- 
Mackenzie, et dut partir au len- 
demain de son ordination sacer- 
dotale pour le Canada et les Mis- 
sions de l'Ouest. Il lui fallut trois 
mois de voyage “en charrette à 
boeufs et en canot,” pour se ren- 
dre de Saint-Boniface au Fort 
Chepewyan, sur les bords du lac 
Athabaska, en passant par la ri- 
vière Qu'Appelle et le Lac-la- 
Biche. 


Comme tous les vaillants Mis- 
sionnaires des pays du Nord, le 
Père Joussard “a connu surtout 
l'isolement complet au Fort 
Smith, où il passa ses neuf pre- 
mières années. D'un côté, à 300 
milles, son premier voisin était 
le Père Pascal, plus tard évêque 
de Prince-Albert, et de l’autre, à 
une égale distance, le Père Du- 
pire, O.MI”.... Durant vingt- 
cinq années, son existence sera 
partagée ‘“à toutes les tâches” 
note-t-on, car “chargé de la des- 
serte du Fort Vermillon et des 
postes qui s'y rattachent, il y fut 
à la fois, (avant l'arrivée des 
Soeurs de la Providence), tail- 
leur, cuisinier, pourvoyeur, et 
même, à la tête de ses humbles 
Frères convers, il travailla de ses 
mains pour y défricher une fer- 
me, cultiver du blé, bâtir un 
moulin à farine...etc.' On men- 
tionne quelque part, que souvent 
la nuit il remplissait la fonction 
de meunier, pour profiter du bon 
vent. 

“Le 11 mai 1909, le Père Jous- 
sard devient Mgr Joussard, dit 
le Père Joseph Habay, dans son 
oraison funèbre, le 23 septembre 
1932. “Quand les Bulles de Rome, 
aui le désignaient pour devenir 
le futur successeur de Mgr 
Grouard, poursuit le même ora- 
teur, lui parvinrent, il était cui- 
sinier des Frères et ouvrier du 
moulien à scie de la mission, ... 
Dans son humilité, ses premiè- 
res paroles furent: “Je n'accepte 
pas!” Mais à l'exemple du fonda- 
teur des Oblats qui disait à Mgr 
Taché: “Tu seras évêque”, Mgr 
Grouard dit à Mgr Joussard fon- 
dant en larmes: “Je vous emmène 
à notre Supérieur Général; c'est 
lui qui vous fera évêque.” Ce 
fut Mgr Dontenwill, récemment, 
nommé supérieur général des| 
Oblats, qu’'ui le sacra à Vancouver, 
le 5 septembre 1909. 


Ce qu'il fit comme évêque... + 
|I1 essaya d'exécuter le souhait 
que lui exprimait Mgr Langevin, 
son métropolitain: “Il faut que 
vous soyez un évêque colonisa- 
teur.’ La région de la Rivière 
la Paix ne possédait pas encore 
| de chemin de fer. “Aidé de quel- 
ques missionnaires Oblats, Mgr 
Joussard visita et parcourut 
lui-même à pied les “home- 
steads” qui constituent aujour- 
d'hui les paroisses si prospères 
de Falher, Donnelly, Girouxville, 
|McLennan, etc, 11 accueillit les 
|premiers colons, les encouragea, 
Iles aida à choisir leur terre, à 
{se placer, et même à construire 
leur première maison.” 


Il se plaignait de n'avoir pas 


| 


| 
| 


Mgr Célestin Joussard 


sant ainsi la devise de sa Congré- 
gation: “Il m'a envoyé évangéli- 
ser les pauvres.” 


Il avait démissioné depuis un 
an à peine, quand on célébra ses 
Noces d'Or sacerdotales, les 11 
et 12 juin 1930, dans sa paissble 
retraite de la mission St-Augus- 
tin, où il voulait “achever sa car- 
rière dans le recueillement et la 
prière.” On sut proclamer avec 
à propos, “l'oeuvre merveilleuse, 
toute d'humilité, de charité et de 
dévouement, déjà longue d'un 
demi siècle” qu'il avait accom- 
plie toujours “modestement et 
sans bruit... mais à la satisfac- 
tion de tous ’ et qui “s’'identi- 
fie avec l’évangélisation et le dé- 
veloppement de l'immense région 
de la Rivière la Paix, qui com- 
prend tout le Vicariat actuel.” 

Arrivé au lac Athabaska, com- 
me nous l'avons vu, en août 
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|sentés, il trouva toujours, dans 
| son humilité, le moyen d'attri- 
|buer à d'autres et surtout à ses 
plus modestes collaborateurs, tout 
le mérite de ses veuvres.” 

Gardons en nos coeurs, un pieux 
et reconnaissant souvenir pour 
cet autre “bon et fidèle serviteur 
de Jésus” dont cet article n'est 
qu'un bien faible écho de sa belle 
vie de Missionnaire 


Léonide PRIMEAU, ptre 


Mise en garde de S. E. 
le cardinal Villeneuve 


| QUEBEC — Devant plus de 
cinquante mille hommes et jeu- 
nes gens réunis dans l'immense 


| enceinte du stade municipal pour 
jrenère hommage au Sacré-Coeur 
\de Jésus, Son Eminence le car- 
| dinal J.-M.-R. Villeneuve, arche- 

vêque de Québec, a rappelé que 
c'est un devoir pour tous les fi- 
| dèles de respecter et d'aimer les 

prêtres qui partagent le sacer- 
| doce du Christ. 


1880, Mgr Joussard est décédé à | 


Grouard même, le 19 septembre) Prenons garde, a ajouté Son 
Eminence. Il y a actuellement, 


1932. Une seule fois, vers 1910,! L 

els avé lé à Congrée | en notre pays, non seulement une 
: - S|campagne de scandale, non seu- 

Eucharistique de Montréal, il al-| lement des critiques contre le 

la revoirs, son pays natal, sa chè-| clergé, mais aussi une campagne 

re France qu'il n'avait pas revue} organisée qui se manifeste en 


depuis 30 ans, et qu'il ne devait 
plus revoir. 
I1 nous semb'e juste ce témoi- 


gnage qui est consigné dans “Les 
Cloches de St-Boniface” de 1930: 


|“Ce saint évêque, bientôt octo-| 
| génaire, (il est mort à 81 ans), 


est peut-être moins connu du 


| grand public. On pourrait même 
| dire qu’il est un illustre apôtre 
Cependant son nom et| 


inconnu. 
son oeuvre méritent de figurer 


à côté des Grandin, des Faraud,| 
des Clut, des Grouard, dont il! 


continue la lignée héroïque.” Et 
cet article conclut: “Quant au vé- 
nérable jubilaire, en répondant 
aux hommages qui lui étaient pré- 


L'Amérique 


| “certains instituts et en certains 
| journaux”. On veut abattre nos 
| évêques et nos prêtres, les humi- 

lier, en faire les derniers restes 
| de la nation; et après cela, on se 
| proclame religieux. 


Un vrai cathclique ne lit pas 
ces feuilles, a dit le cardinal ar- 
chevêque. Il ne s'empoisonne pas 
| l'esprit, il ne souille pas son 
| coeur, Il sait qu'on ne sépare pas 
le Christ et l'Eglise de son 
clergé. En aimant le Christ, 
on aime tout ce qui tient à lui. 
Pour nous garder ainsi attachés 
à l'Eglise, il nous faut des pré- 
tres formés selon le coeur même 
de Jésus-Christ: non pas des pré- 
tres au goût du monde, mais des 
prêtres au goût de Jésus-Christ, 


n’est pas un 


pays matérialiste---Maritain 


Il est bien des choses que j'ad- 
mire en ce pays: et tout d'abord 
le sens profond qu'il possède de 
la liberté humaine, et de la di- 
gnité du common man, et de la 
communion avec le peuple. Je ne 
vous fatiguerai pas en essayant 
de vous présenter mon analyse 
de la vie américaine, il y fau- 
drait un livre plus volumineux 
que celui de Tocqueville ou que 
le bel ouvrage de mon ami John 
Nef The United States and Civi- 
lization. Je voudrais dire seule- 
ment quelle grande expérience 
cela a été pour moi d'enseigner 
d'abord à l'Institut d'Etudes Mé- 
diévales de Toronto où je suis 
professeur depuis douze ans, puis 
dans les universités américaines 
qui m'ont généreusement accueil- 
li, à Columbia University, à 
Princeton, à l'Université de Chi- 
cago, à Yale où en donnant les 
Terry Lectures j'ai préparé mon 
livre sur l'éducation, à la New 
Schcol for Social Research où 
l'Ecole Libre des Hautes Etudes 
a pu s'établir grâce à la haute 
coopération du cher Dr Alvin 
Johnson. 


Je voudrais dire aussi quelle 
estime et quelle sympathie j'é- 
prouve pour la jeunesse améri- 
caine, pour ces étudiants dont 
j'ai pu apprécier la soif de con- 
naître et les aspirations spirituel- 
les qu'un regard superficiel mé- 
connaît trop souvent. Ce pays 
n'est pas un pays matérialiste 


comme le disent trop volontiers 


certains Américains eux-mêmes; 
ii sé fraye à force de courage un 
chemin difficile où la liberté de 
l'homme doit soulever le poids 
du matérialisme que la civilisa- 
tion moderne, avec sa tendance 
à la technocratie et à l’hégémo- 
nie de l'argent, fait peser sur la 
personne humaine, Il me sem- 
ble qu'on se trompe inévitable- 
ment sur l'Amérique si l’on s'en 
fait une conception statique, et 
si l'on ne comprend pas qu'elle 
se crée toujours, au sein d'un 
incessant conflit de forces con- 
trastantes et grâce à un dynamis- 
me toujours animé par l'esprit 
de ses grands pionniers et de ses 
grands radicaux, et des pères de 
sa constitution, Dans l'ordre in- 
tellectuel je crois que peu de 
débats ont aujourd’hui plus d’im- 
portance que ceux qui se dérou- 
lent dans ce pays au sujet de 
1 
et autour des projets de réforme 
proposés par M. Robert Hutchine, 
le président de l'Université de 
Chicago. 
crois que de grandes choses, pour 
le renouvellement de la vie dé- 
mocratique, où chacun doit pou- 
voir sentir sa liberté et sa dignité 
d'homme engagées activement 


dans l'oeuvre commune, sont à! 


attendre des forces profondes à 
Yoeuvre dans le peuple améri- 
cain, et des. initiatives prises par 


‘éducation et des arts libéraux, | 


Dans l'ordre social je| 


ils y tenir toujours comme à un 
trésor de grand prix! Je sup- 
pose qu'à l'origine profonde de 
ce sentiment il y à la fois le sou- 
venir, transmis à travers les gé- 
nérations, des persécutions et des 
meurtrissures subies par les an- 
cêtres avant de quitter le vieux 
monde, — c’est là une de ces 
blessures venues de Dieu dont les 
individus et les peuples ont sans 
doute besoin pour être vraiment 
humains — et le dessein enraci- 
né dans ce peuple de créer un 
monde nouveau, fondé sur le li- 
bre consentement des volontés, 
et pour des hommes libres sous 
le regard de Dieu. 
Jacques MARITAIN. 
(La République Française, 
mai 1945) 


Tito entretient des 
opinions singulières 


LONDRES — Une agence you- 
goslave de nouvelles rapporte que 
le maréchal Tito a déclaré à une 
délégation de prêtres catholiques 
de Yougoslavie, ce qui suit: “No- 
| tre religion sera nationale et sera 
intimement liée à celles des au- 
tres Slaves." 

L'on rapporte que Tito a dit, 
le 5 juin, à Zagreb: “Vous pou- 
vez être assurés de mon attitude 
ferme pour le nationalisme, mais 
trop de sang a été répandu et 
Pie vu trop de souffrance parmi 
le peuple, et en conséquence je 
| désire que le clergé catholique 
de Croatie prenne contact avec-le 
peuple dans une voie de meilleur 
nationalisme qu'il n’a fait jusqu'à 
présent. Je puis vous assurer sin- 
cèrement que je n'assumerai au- 
cun droit pour dénoncer Rome, 
votre suprême institution. Néan- 
moins, je puis dire dans une cri= 
tique respectueuse, que cette ins- 
titution a penché plus souvent 
vers l'Italie que vers notre peu- 
ple. Je voudrais que l'Eglise ca- 
tholique de Croatie soit plus in- 
dépendante, Nous voulons créer 
un large concert des Slaves du 
sud. Cette communauté prendra 
ses attaches ct chez le peuple ca- 
tholique et chez le peuple ortho- 
doxe, qui seront intimement liég 
avec les autres Slaves. Il y aura 
certainement plus d'orthodoxes 
que de catholiques dans cette 
communauté.” 

ne nmramsmpnnitisrnenetemenme 

On demande l'entraine- 
ment militaire aux E.-U, 


WASHINGTON Karl T. 
Compton, président de l'Institut 
technique du Massachusetts, à 
proposé que l'on se mette à l'oeu- 
vre pour l'établissement d'un 
programme d'entrainement mili- 
taire d'après-guerre. 

M. Compton a fait cette pro- 

ition devant ie comité du 


des 7. qui ont | Congrès de la politique mia 
jui, je pense par exemple à - , guerre, où des reli- 
cole pour la jeunesse ouvrière | dv La ab du travail et 
fondée par l’évêque auxiliaire de} de l'éducation ont parlé vigou- 
Chicago, Mer gr ards et à | reusement contre l'énoncé im- 
D ph Foundation médiat d'une politique militaire 


d'après-guerre. 


dont Saul Alinsky est l'animateur. 


la fortune, pour donner plus de! aus “Nous devons établir mainte- 
[secours aux nouveaux venus. |, En sénére mg nr 0 Lné, a dit l'éducateur, notre 
| | raisonnable pour 


PE 2 s eV 
|4Si j'avais un petit demi-million,| ,6jonté sont estimées ici plus 


je sais où je le pla-| qu'en aucun autre pays. I y a 
| beaucoup de bonté dans ce pays, 
et la bonté y tient une place tres 
élevée dans l'échelle des valeurs 


| x nnéeé nisa-| Morales. Je ne sais si les Amé- 
| les dernièeen a ve colanine ricains sont toujours très cons-! à adopter des mesures radicales 


| tion, autour du Fort St-John, sans | cients eux-mêmes de ce trait dis- Î pour assurer notre sécurité con- 
|oublier les indiens Castor, réali-| tinctif de leur culture. Puissent-| tre une attaque...” 


| programme 
{l'entrainement d'après - guerre 
et laisser savoir au monde que 
nous parlons d'affaires quand 
nous parlons de préserver la 
paix, et que nous sommes prêts 


cerais.” Et l’on sait qu'il “a tra- 
vaillé jusqu’à l'épuisement de ses 
forces, s'occupant, jusque dans 


Winnipeg, Mon, 15 Juin 1945 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 
À L'HOTEL DE VILLE | 
La question des octrois pour 
l'Hospice Taché discutée 
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la Chapelle 
Ste-Marie 


SAINT-BONIFACE À 


À la cathédrale |A LA GROTTE DE 


Fête du Sacré-Coeur 


A l'occasion de la solennité 


du Sacré-Coeur il y eut un grand }7 h. 30 pm. 
la | 


nombre de communions à 
cathédrale, On fit la procession 
1 


à l'intérieur de l'église, apres la 


messe de onze heures, et le Saint | 


Sacrement est resté exposé jus- 
qu'après vépres, dans l'apres- 


miai 


Tous les soirs du mois de juin 
ont lieu les exercices pour le 


mois du Sacré-Coeur. Le chant| 


pendant cet office, cette semai- 


ne, est exécuté par un groupe 
d'élèves de l'Institut Collégial 
St-Joseph 


L'ACTIVITE AERSENNE 
WASHINGTON — La 5e uni- 
té de bombardement de l'aviation 
a détruit ou endommagé, au cours 
de 1944, 1,584 avions japonais et 
518,750 tonnes de navires au prix 
de 358 avions 
—— 
SALON DE 
BEAUTE 
"YVONNE" 


æ é COIFFURE MODERNE 
207, édifice Affleck 
Tél: 98924 


< Avenue du Portage 

l (En face d'Eaton) 

ANNA JOLICOEUR. 
prop. 


N.-D. DE LOURDES 


Dimanche prochain 17 juin, à 
il y aura procession 
aux flambeaux. L'office com- 
mencera par la bénédiction du 
Saint Sacrement, suivie du chant 
du “Credo” et de la procession 


eux flambeaux 
LA 


Tous les samedis matins à 8 
heures, une messe est célébrée à 


la grotte 


Deux fondateurs de 
la JOC belge décédés 


MONTREAL -- Des informa- 
tions particulières de Belgique 


|nous apprennent que deux des 


} 


trois fondateurs laïques de la 
J.0.C. belge, Fernand Pommet et 
Paul Garat, déportés au camp 
de Dachau, en Allemagne, y sont 
morts de misère. 


P.-A. LACHARITÉ 


Peinturage et Tapissage 
Tout ouvrage garanti 
Téléphone 89 395 | 


C'est avec une fierté bien légi- 
time que nous constatons que le 
thé donné au profit de la chapelle 
à remporté un réel succès 

Ce succès nous le devons à la 
généreuse hospitalité de M. et 
Mme E.-A. Poulain qui avaient 
offert leurs salons pour cette 
fonction, au dévouement de nas 
organisatrices. Mme 1. Huot, C 
Buffet, A. Robitaille ainsi qu'à la 
générosité “de tous ceux qui a- 
vaient accepté notre invitation. 

Les invités étaient reçus par 
Mme J.-C. Lavoie, présidente, M. 


{l'abbé J. Robert et par M. et 
Mme E.-A. Poulain. 
La table à thé et les salons 


étaient artistiquement décorés de 
|tulipes, de muguet et de lilas. 

| Mmes G. MacLean, J. De Ga- 
gné, P. Guertin, J.-P. Tremblay, 
ÎR. Poulain, F. Mager, L.-P. Roy, 
| A-G, Dandeïault, E. Cossette, M. 
Parenteau, O. Morier, Fred. Ba- 
| ker, J. Bouchard, B. McKenzie, E. 
Picard, J.-O Brunet, P. Pothier, 
(a, Mager, et Mile L. Guertin se 
à tour à la ta- 


succédérent tour 
ble à thé. 

Mmes J. Legal et L. Régnier, 
assistées d'un groupe de jeunes 
dames et de jeunes filles, ser- 
vaient les invitées. 

Au cours de l'après-midi et 
pendant la soiree, Miles Denise et 
Gisèle Robitaïlle, élèves de Mlle 


La question des octrois à faire 
nouveau à l'assemblée du Conseil 
sionna un long débat 
appui depuis le mois d'avril, 
Cette législation fut passée sans 


lai 


aient connaissance. À ce propos, 


M. l'échevin Hansford a fait re- 
marquer que nous n'avons actuel- 
lement aucun représentant à la 
Chambre manitobaine, et qu'il 
serait sans doute utile qu'une 
| élection complémentaire soit 
faite dans notre comté. Son Hon- 
ineur le Maire MacLean a de- 
mandé qu'une enquête sérieuse 
soit faite et des règlements ap- 
pliqués pour l'admission des hos- 
pitalisés. Il a fait remarquer que 
|l'Hospice Taché est une institu- 
|tion pour les vieillards seulement 
et ne devrait pas héberger des 
gens qui sont seulement malades 
lou faibles d'esprit, d'autant plus 
que le Gouvernement se charge 
entièrement de l'entretien de ces 
|cas particuliers. Le Comité de 
Santé et Permis sera chargé de 
cette enquête qui doit se faire 
lle plus tôt possible. Le médecin 
de l'unité sanitaire, aidé d'un 
|autre si nécessaire, devra visiter 
toutes les personnes résidant ac- 
tuellement à l'Hospice Taché. 
Une iettre de remerciement se- 
| ra adressée à la Compagnie Win- 
Inipeg Electric pour le service 
| d'autobus qui sera rétabli le 18 


Le Gouvernement provincial à retire son 
ssant la Ville seule responsable 
que les autorités municipales en 


! Donald, 


à l'Hospice Taché fut discutée de 
de ville, mardi dernier, et occa- 


dé qu'un jeune homme soit em 
ployé dans le département de 
l'évaluateur et qu’il soit initié à 
tout ce qui regarde la vente des 
lots et la topographie de la vilie. 

Un amendement à la loi impo- 
sant des restrictions aux quar- 
tiers résidentiels sera présenté à 
la prochaine assemblée du Con- 
seil, permettant l'érection du pos- 
te de Radio St-Boniface à l'endroit 
désiré. Aucune objection ne s'é- 
tant posée de la part des citoy- 
ens de ce quartier, on pourra pro 
céder aux travaux. 


etites Notes 


Le lieutenant Charles Alfred 
Pratt, de la marine, et Mme 
Pratt, accompagnés de leur fils, 
sont partis la semaine 
dernière pour résider à Halifax, 
après une visite à St-Boniface, 
où ils furent les hôtes des parents 
de Mme Pratt, M. et Mme J.-C. 
Davis, de la rue La Vérendrye. 

. L e 

En l'honneur de Mlle Clairc 

Bourgeois, dont le mariage a été 


Salvage Corps” 


En avant! Winnipeg! 


Secondez le plus possible, en juin, la campagne de 
récupération de papier en faveur du ‘“’Patriotic 


CRESCENT TAXI 


Téléphone 98 181 


Stations dans toute ia ville 
Appelez-nous de n'importe quel 
endroit. 


Thérèse Lavoie, gagnèrent la fa-|j,jn prochain. Le parcours des 
veur de tous les assistants en exé- | autobus de St-Boniface et Nor- 
cutant brillamment au piano “La! 564 s'étendra jusqu'à la rue El- 
| Chasse aux gazelles”, de Calvini, | jice, de sorte que les passagers 
jet en rappel d'autres morceaux | pourront se rendre directement | 
| choisis et de bon goût. | dans le centre de la ville. M. l'é- 

Les fillettes de M. et Mme Pou- | chevin Hébert a proposé que le 
| lain, Rose-Aimée et Noëlla, mu- | Comité de Transport étudie la si- 
| siciennes en herbe, jouèrent un|tuation actuelle de nos facilités 


célébré le 9 juin, Mile Rose Grat- 
ti organisa un shower à 251, ave 
Strabrooke. Des articles en toile 
furent offerts à la future épouse. 
Il y avait 25 invitées. | 
. L4 . 
M. et Mme Victor Fontaine 
sont de retour après avoir passé 
quelque temps à Vancouver, chez | 


On a besoin du papier MAINTENANT et on en aura 
besoin longtemps après que la guerre sera finie. 


The Cusson Lumber 
Co., Ltd. 


Toutes sortes de matériaux de cons- 
traction, charbon et is de 
chauffage, etc. etc 
Ameublements d'églises et boiserie 
fine, etc., etc 
Coin Provencher et Des Meuronms 
St-Boniface Téléphone 201 283 


Ramassez tout le papier que vous avez dans vos 
armoines, tables à revues, soubassements ou remises 
à l'extérieur. Liez en paquets tout le papier inu- 


. 
Bureaux principaux à: 


Les restrictions 


J. À. Lanthier & Fils 


Entrepreneurs de 
PLOMBERIE ET SYSTEME 
DE CHAUFFAGE 
M6, AVE TACHE NORWOOD 


Téléphones: 
Bureau: 204 004 


MONUMENTS 
FUNERAIRES 


DE TOUTE DESCRIPTION 


Rés: 203 777 


J.-0. BRUNET 


26,Lyndale Drive Tél: 201 864 
Tout près du pont Norwood 
Résidence: 88, Chemin Ste-Marie 
Tél: 202 448 


Hub Service Station 
Taché et Provencher 
ESSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 
PNEUS - REPARATIONS 
Ouvrage garanti et satisfaction 
assurée 


H. ASSELIN, Prop. 
Tél.: 202 961 


Démangeaison, brülure, irritation, 


2 7) “ ; ) 
eczéma ou salt rheum de St-Boniface et du Sacré- : “| Mile Eveline Johnson avec M. 
s Coeur de Winnipeg. Nous les re- dés Ce in DU Michel Ouimet, Milles Félixine ; ln 
L'eczéma ou le “Salt rheum”, comme on mercions de leur encouragement | sont pas encore parvenus, et que| Ouimet et Hermance Johnson, 4 
l'appelle communément, est une des es et de l'intérêt qu'ils portent à no-|j4 Ville retarde ainsi les projets! Soeur et belle-soeur de la future n so it g [| û ht ait 

| épouse, organisèrent un shower à es ; À 

” * 
PReCORPORXTED 2% 


de pes les plus douloureuses. 
mal cuisant, intense, et l'irritation qui se 

font sentir particulièrement la nuit ou lorsque 

la partie affectée est exposée à la chaleur, ou 

que les mains sont mises dans l'eau, tout ceci est intolérable et le 

soulagement est toujours bienvenu. 

Le remède offert par “Burdock Blood Bitters” est basé sur la 
connaissance que ces maladies, telles que l'eczéma et autres troubles 
de la peau, sont causées par l’impureté du sang. 
Purifiez votre système circulatoire en employant B.B.B. qui 
aidera à éliminer les impuretés du sang. 

PRE du B.B.B. à n'importe quelle pharmacie. Prix, $1.00 
Ja uteille. 


| du» et furent irès applaudies. 

| Nous avons dépioré l'absence de 
| Mlle Louise Roy, mezzo-soprano, 
| qui avait aimablement accepté de 
venir chanter, mais qui, étant 
souffrante, en fut empêchée. 

Les organisatrices de ce thé 
| ainsi que les dames du comité re- 
mercient sincèrement M. et Mme 
Poulain de leur généreuse hospi- 
talité, toutes les personnes qui, 
ne pouvant assister à ce thé, ont 
néanmoins tenu à envoyer leurs 
contributions, Mme W, Young qui 
a donné des fleurs, les dames de 
la paroisse qui ont fourni des gà- 
teaux et autres friandises. 

Nous avons remarqué avec plai- 
sir, outre les paroissiens, la pré- 
sence de plusieurs de nos amis de 
langue anglaise, de plusieurs mes- 
sieurs, d’un bon groupe de gens 


tre chapelle. 
La secrétaire du comité, 


L'Office national du Film dis- 
tribuera bientôt une trentaine de 
nouveaux films de 16 mm. Ce 
sont des études sur les différents 
groupes ethniques oui compo- 
sent la nation canadienne. 


|de transport. 
|étant quelque peu relâchées, il 
|y aurait lieu d'apporter de sen- 
|sibles améliorations. Ainsi, les 


vraient pouvoir se rendre directe- 
| ment dans le sud sans devoir fai- 
|re un arrêt prolongé au coin des 
rues Provencher et Taché. M. l’é- 
chevin Hansford a fait une vio- 
lente sortie contre la Compagnie 
W. Electric qui, dit-il, n’a aucu- 
nement tenu ses engagements pris 
lors de la signature de l'enten- 


nées. Il cita un cas particulier 
pour démontrer l'injustice de cer- 
tains procédés. Son Honneur le 
Maire a demandé que ce cas soit 
étudié et qu’une lettre deman- 
dant explication soit envoyée. 
L'Association du ‘“Metropoli- 
tan Town Planning” s’est plainte 


concernant les municipalités. L’é- 
valuateur, M. O. Leclerc, a fait 
remarquer qu’il est surchargé de 
travail et qu'il lui a été impos- 
sible de faire ces rapports. Le 
Conseil a avoué qu'il n'y a ac- 


tuellement personne qui puisse! 


remplacer M. Leclerc dans ce do- 
maine, Le Maire a donc deman- 


Activités de la Société de 


citoyens du nord de la ville de-} 


te mutuelle il y a quelques an- | 


leurs parents. Ils se sont aussi! 
rendus à Victoria pour rendre] 


| visite à des amis. 
| L2 L} e 


Le lundi 28 mai, Mme L. Mous- | 
seau et Mme Cameron organisè- | 
[rent un shower d'ustensiles de| 
| cuisine, en l'honneur de Mlle Ma- 
|ria Descoteaux, dont le mariage | 
| fut célébré le 2 juin, Ce shower | 


leut lieu à la résidence des pa- | 
|rents de l'héroïne de la fête, à| 
434, rue St-Jean-Baptiste. 

Les invitées étaient environ au 


| nombre de 30. 
L] 


| 


L1 LA 
Mme Gaston Desjardins, de 122, 
Wellington Crescent, est de retour 
| de Vancouver et Victoria, où elle 
a passé six mois. 
LL Li 


| - 


A l'occasion du mariage de de la cueillette. 


|la résidence des parents de Mlle 
| Johnson, 262, rue Bertrand, 
Une batterie de cuisine ainsi 
| qu'un couvre-lit en “chenille” fu- 
rent présentés à la fiancée, 

70 invitées prirent part à cette 
| fête. 

L1 L L] 

Mme T. J. Kenniss, de St-Paul, 
|Minn., accompagnée de son fils, 
Patrick, est en visite pour quel- 


L1 
Mariages 
HOGAN—DESCOTEAUX 
Le mariage de Mlle Maria Des- 


tilisé que vous pouvez recueillir: 


JOURNAUX, LIVRES, MAGAZINES, 
PAPIER D'EMBALLAGE et BOITES DE CARTON 


Malgré la capitulation de l'Allemagne, il ne faut 
pas ralentir nos efforts. Un grand travail de récu- 
pération a été déjà accompli par les citoyens de 
Winnipeg; il faut le continuer. 


: 


Mlle Ouimet portait une toi- 
lette semblable mais de couleur 
bleue, Son bouquet était de roses 
rouges et de pois de senteur, noué 
d'un ruban rose. 

Pendant la messe, Mile Verna 


Avertissez le ‘’Patriotic Salvage Corps”, à 755, avenue Henry, 
téléphone 24 202, ou placez vos paquets sur le boulevard le jour 


MAY VS 70. 


bas de la taille, manches en poin- 
te, houtons derrière, et légère 
traine, Son voile long était rete- 
nu par une coiffure “Queen Eli- 
zabeth”, Elle tenait un bouquets 
de roses crèmes et de pois de 


The T. Milburn Co. Limited, Toronto, Ont. file de M M R 
= [ques semaines chez sa soc’.r,| coteaux, ile de M. et Mme KRo- à 4 senteur. 
, ° . | Mme J. C. Davis, de la rue La|méo Descoteaux, avec M. Ber- BOuryonnIeES cuants quelques | : MU 
| En t P t | | Téveniive ‘ un Mont A A UE D, cantiques appropriés, Elle était! La fille d'honneur était Mile 
selgnemen os sco aire FLE à Hogan ; ry< Mme Hogan fut 6. accompagnée à l'orgue par Mme | Rose Gatti, et le garçon d'hon- 
| , À Qt # g .|S. Bourbonnière. |ueur, M. Joseph Torchio, Mlle 
à : | En l'honneur de Mlle Annette | Jébré en Ja cathédrale le samedi] : opt L 
Re [Mint à GisAOIgNs Je cnrs. de Cyr, dont le mariage sera célé-|2 juin, à 8 heures. La réception eut lieu à la ré- sé À “ae ce de taf- 
as 4 avec volle DICU, 


Lettre de remerciement 


Chers électeurs, 


Je remercle tous mes amis et mes partisans 
du district électoral de St-Boniface pour l'appui 
et l'aide qu'ils m'ont fournis et pour leur collabo- 


, 


Æ mme 


ration lors de mon élection le lundi 11 juin. 


Que tous soient assurés que je ferai tout mon 


possible pour remplir fidèlement mes obligations 


comme leur représentant au Fédéral. 


Bien à vous, 
Capitaine Fernand VIAU. 


A sa dernière réunion, l'Exé- 
cutif a étudié le problème de 
la bibliothèque et a décidé ïe 
retenir les services d'une biblio- 
thécaire attitrée. C'est le seul 
moyen d'arriver à intéresser no- 
tre population à la lecture et de 
s'assurer un service qui réponde 
complètement aux besoins de nos 
groupes urbains et ruraux. Nous 
| devrions pouvoir trouver le moy- 
|en de mettre sur pied une biblio- 
| thèque de premier ordre et nous 
| en ressentirions vite les bons ef- 
| fets. Entre-temps le problème est 
| à l'étude. 


| 
| Cours 


Nos cours sont terminés. A Elie 
| on a eu la clôture des cours d'art 
| ménager, 21 jeunes filles ont sui- 
| vi ces cours qui ont duré dix se- 
| maines ou tout près. Quinze de 
|ces demoiselles étaient d’Elie et 
| six de St-Eustache. Ainsi se ter- 
| mine une saison fructueuse. 

Presque en même temps se ter- 


REMERCIEMENTS 


M. E.-R, Gagnon désire remercier tous 
ceux qui l'ont aidé dans sa campagne 
électorale dans le comté de St-Boniface. 
Il offre ses sincères remerciements aux 
personnes qui lui ont accordé leur vote 


le jour de l'élection 


Amis, merci pour votre appui! 


Nous désirons aviser les soldats de retour 


dent des certificats de priorité 
À que nous pouvons leur confec- 
tionner des complets en deux ou trois +: À a dir 


des échantillons spéciaux, à des prix modérés. Venez le plus 


tot possible, 


M. E.-R. GAGNON 


du front qui possè- 


Nous avons 


eme 


| tissage. La Rév. Sr Maximilla y 
tenait une exposition et une belle 
foule est venue visiter les exhi- 
bits et rendre hommage aux dili- 
gentes élèves qui ont suivi ce 
cours si utile. 

Encore ici on a eu une très 


æ L 1 L1 
Amicale Photographique 
L'Amicaile a eu une belle réu- 
uion aux salons de la Baie 
d'Hudson où elle était l'invitée de 


{belle et très fructueuse saison. | 


|bré en juin, un groupe de ses 
|compagnes de bureau organisè- 
{rent un shower d'ustensiles de 
cuisine, mardi soir, à la résidence 
| de Mlle Lillian Knight, 591, rue 

Sherburn, 
On comptait 
L] 


La mariée, accompagnée de son 
père, était revêtue d'une longue 
robe blanche en sheer. Son voile 
était retenu par deux petites touf- 
fes de fleurs blanches. Son bou- 
Fi x QhUe quet était composé d'oeillets 
25 invitoes. blancs et roses. 
Le sergent Emile Pinvidic est 


; au marié, 
venu passer quelques jours chez 


A l'issue de la cérémonie reli- 


M. Béliveau servait de témoin | 


| ses parents, M. et Mme A. Pinvi- 
dic. 
Il a fait la campagne en Aus- 


| M. Hunter, photographe émérite. | {alje, Nouvelle-Guinée, dans les 
| On prépare maintenant le pro-|J;4des hollandaises et aux Philip- 
gramme d'été. L'Amicale compte, jnes, Deux de ses frères sont 
22 membres qui paient une coti- |; ci dans l’armée, Léon, en Its- 
sation d’un dollar chacun, lie, et Henri, qui doit partir pro- 


PRE A Coopératifs | chainement pour la campagne du 
| Japon. 


M. l'abbé A. Couture a mis! .. 


Fe il y eut réception chez les 
434, rue St-Jean-Baptiste, 

M. et Mme Hogan partirent en- 
| suite en voyage à Kenora, Ont. 
| Ils résident à St-Vital. 

+... 


OUIMET—JOHNSON 


En la cathédrale de St-Bonifa- 
ce, le samedi 2 juin, à 9 heures, 


parents de la nouvelle épouse, | 


| l'Exécutif de la Société au cou- 
|rant des mouvements coopéra-| 
|tifs, sachant tout l'intérêt que 
nous portons à son travail. Qua- 
tre Caisses nouvelles ont été fon- 
| dées, et on peut dire que tous nos | 
centres ont maintenant leur 
| Caisse. En tout, il y a 37 Caisses 
| populaires. | 
Il est question de rééditer nos 
| brochures françaises qui sont 
| toutes épuisées, Il faudrait aussi 
publier quelques brochures nou- 
! velles, dont une sur le “Civisme” 
et une sur “La manière de par- 
| ler en public”, 


l 


Mme Charles Boissonneault or- | eut lieu le mariage de Mlle Eve- 
genisa un shower en l'honneur de line Johnson, fille de M. et Mme 
sa soeur, Mlle Claire Bourgeois, | Stephen Johnson, avec M. Michel 
à 457, rue des Meurons. | Ouimet, fils de M. et Mme Jean 

On comptait 20 invitées. Ouimet, de Winnipeg. 

.. | M. l'abbé Turcot, vicaire, bénit 

A la résidence de Mme Jean |le mariage. 

Laurin, 167, rue Masson, un Les témoins des mariés étaient 
shower eut lieu le samedi 26 mai, | leurs pères respectifs. 
l'honneur de Mlle Eveline John-| La nouvelle épouse portait une 


| 
| 
1 
| 
| 


| colure 


| servi chez les parents du marié, 
à Ste-Agathe, Man. 

M. et Mme Ouimet firent un 
voyage à Kenora, Ont. Ils 
meurent à 64, rue Donald, Win- 
| nipeg. 


BRUNONE—BOURGEOIS 


fut célébré le mariage de Mlle 


Peter Brunone, fils de M. et Mme 
Peter Brunone, de Winnipeg. 

M. l'abbé E. Lavoie, curé, offi- 
cia. 
| M. Bourgeois accompagnait sa 
| fille qui était revêtue d'une lon- 
| gue robe en satin blanc, avec en- 
“sweetheart”, froncis au 


À 
EL Tnt 
La plupart . .. 


des complets 


manteaux - robes 
sont nettoyés selon 


son, Mmes Léopold Laurin et|longue robe de satin blanc, gar-| 
Joseph Mousseau étaient les or-| nie de lèses en dentelle, avec 
ganisatrices de cette soirée. manches et encolure en pointe, 

On présenta à l'héroïne de la | corsage avec plis et boutons. Elle | 
fête une lampe et une table, | avait un voile long avec traine | 

Il y avait 34 invitées. | retenu par une coiffure “sweet- 
| heart”. Elle tenait un bouquet de | 


| BELLEMORE 


7153, avenue Corydon 


Voiles de mariées de tous genres faits sur commande, 


a un prix modéré. Venezn 


sujet de nos prix. 


F. DUBREUIL 


BELLEMORE 


753, avenue Corydon 


À. HUO 


204, avanue Provencher 


Téléphone 44 844 


| roses crèmes garni de rubans. 
Les filles d'honneur étaient | 
| Mlle Hermance Johnson, soeur de | 
la mariée, et Mlle Félixine Oui- | 
met, soeur du marié, tandis que | 
MM. Jean-Louis Ouimet, frère du 
| marié, et René Johnson, frère de 
la mariée, agissaient comme gar- 
| çons d'honneur. 
| La toilette de Mlle Johnson 
| consistait en une robe de sheer 
| rose, avec voile longueur trnis- 
| quart, et couronne de fleurs. Elle | 
||! portait un bouquet de roses rou-| 
| ges avec pois de senteur, noué | 
avec un ruban bleu. | 


MILLINERY 


Winnipeg 


ous voir ou écrivez-nous au 


MILLINERY 


Winnipeg 


a 


TD 


le procédé ‘’cellotone” 


72° 


“CASH and CARRY" 


Pour les prendre à domicile et les 
livrer, légers frais suuplémentatires 


Téléphone 37 261 


Perth’s 


Nettoyeurs - Blanchisswwrs 
Fourreurs 


| sidence des parents de la mariée, | 
262, rue Bertrand. Le souper fut | 


de- | 


Le samedi 9 juin, à 10 heures, | 


Claire Bourgeois, fille de M. et} 
Mme Albert Bourgeois, avec M.}| 


Mme Bourbonnière joua à l'or- 
gue pendant la messe, 

Une réception eut lieu ensuite 
chez les parents de la mariée, 
214, rue Notre-Dame, St-Boniface, 

Les nouveaux époux sont partis 
en voyage à Cleveland et Shady- 
side, Ohio, E.U, 

A leur retour, ils résideront À 
234, avenue Bell, Winnipeg. 


ASSURANCE POUR 
INSTITUTIONS 


RE 


F 
| 
| 


Nous nous faisons une spécialité 
d'assurer les églises, les collèges, les 
hôpitaux et les couvents. 

A cause la guerre, la valeur des 
propriétés a augmenté jusqu'à plus 
de 50° Donc, voyez à ce que 
votre assurance soit proportionnée 
à la valeur actuelle de votre pro- 
priété 
eo 
Nous vous conseillerons ce qu'il faut 
faire pour protéger toutes Vos pro- 
priétés, à un prix raisonnable 
Pour plus de renseignements, 
écrivez-nous ou venez nous voir. 


C. FRANKE & CIE 


Agents d'assurance générale 
701, éd. Confederation Life 


Téléphone 95 090 


QJPIN LUMBER« FUEL Ç° 


Téléphones 201 105-06 
Service prompt, efficace, courtois 


WINNIPEG, MAN. 


Taillés à la main d’après vos propres mesures. 
C’est obtenir le plus nouveau aux plus bas prix 


que d'acheter chez HUOT 


15 Juin 1945 


Winnipeg, Mon. 


CA LIBERTE 


ravers les Centres Français du Manitoba 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” 


trie qui jouit d'un grand regain 
de faveur. 


Saint-Adolphe 


. LI » 

Au milieu du mois d'avri, un! ‘ dre. 
projet qui était depuis longtemps Nous apprenons aïec regret !a 
mi 4 ï du Cercle | MOrt de Mme Hubert Bolduc, an- 

? | ’ _: | cienne paroissienne, décédée le 7 
1es ermiIere a pu étre reause 
mn : avons enfir A snot dues ÔS juin à St-Jules de Beauce, PQ 
dun + pus LS one v Ré gr! Mme Bolduc était très estimée 
as Miyene cf ep dans la paroisse, où elle avait 


Muximilla, dont le dévouement et 
SERRES * résidé pendant 25 ans 


. + Aéià ét pue 
sonrésé sn à a Elle reiourna dans l'Est À 2e 
paroisses manitobaine Pendant | mort de son époux, il ÿ à (rois 
plus de six semaines, la salle pa- | 25 | ee 
rolssiale fut remplie du bruit des Nos plus vives sympathies à 
métiers. Et le dimanche @ juin, | #0 fils, M, Georges Lemieux 
un grand nombre de personnes 
ont pu admirer le résultat et Sainte-Anne-des- 
réaliser que les quatorze dames Chênes 
et de selle q ont 11V1 ces 
cours pas perdu leur temps L'épouse et la petite fille du 

De isiteu ie St-Boniface,| sergent R.-J. Maurice sont arri- 
Winnipeg, La ile, Aubigny,|vées le 7 mai d'outre-mer 
Ste-Agathe, et e sont joints! | 
a ge de se pour en- Tableau d'honneur 

er cette véritable indus- Grade XII Noëlla Bernier: ! 
grade X Simonne Dusa 
Louise Gelly, Annie I 
Jeannette Maurice 


Thérèse Perreault, 
rosiers, Rosario Roy 

Anita Blanchette, Raymonde | 
Tougas: grade VI Yvonne 
| Tougas, Lucie Demontigny, Ro- 
ger Sanche, Lucien Rocan;: gra- 
| de V Jeannine Hébert, Lilian- 
ne Paquin, Urgel Roy, Jean 
Champagne, Edouard Désautels; 
grade IV - Lilianne Lavack, Cé- 
line Tougas, Clémence Maurice, 
Denise Sanche, Lucie Désautels; 
| grade III Patricia Tougas,| 
Yvette Rocan, Armand Vandai, 
Simone Charrière; grade II 
Jeannine Blanchette, Jeanne Be- 
noîit, Armande Mondor; grade I] 
cours préparatoire ‘’A" Joseph 
Charrière, Pierrette Maurice, 
| Jeanne Lavack. 


Pour vos achats 


cet ete 


grade V 


Pharmacie Préfon 
ftd 


laine 


SIROP DE DENTITION POUR 
BEBE QUI PERCE SES 
DENTS 


Frottez légèrement sur genci- || 
|| ves. Il cesse de pleurer ins- | 


E A T O N | tantanément | 


356 par poste | 


gnements 
griculture. 


| visiter ses parents et amis dans 
{notre district 


| siale, sous la présidence de M. J.- 


| réunion, une lettre fort élogieuse 


UN SERVICE POUR 
LA VENTE DU GRAIN 
Voyez votre agent Federal 
au sujet de la vente du grain 


et pour obtenir des rensei- 
concernant 


Saint-Eustache 


| 

Visiteurs | 

Mme Claire Dame, de Port 

Alberni, CB., est en visite chez! 

ses parents, M. et Mme Alfred, 
Beaudin 


+ À 
M. Roland Benoit est venu de| 
Ladner, C.B., rendre visite à ses 
parents et amis de St-Eustache. 


. . 
M, Léon Baudin, fils de M. et 
|Mme Denis Beaudin, de Port; 
Moody, CB. ayant époousé, la! 


semaine dernière, Mlle Henriette | 


| Têtu, de cette paroisse, est venu| 


Mme Lionel Boulet reçut 


la | 


| semaine dernière la visite de sa| 


mére et sa soeur 


Mme Sauvagrau (Nevia Beau-1} 
dry) est venue des Etats-Unis. | 
Flle était de passage chez M. et} 
Mme Emile Beaudry 


Saint-Claude 


Deux jeunes filles àe France,| 
Mile Ginette Delmas et Mile | 
Adrienne Dukas qui ont été mem-} 
bres du Maquis pendant l'occupa-| 
tion allemande, étant de passage 
à Winnipeg les 16, 17 et 18 juin, 
le d ae visiter 


nt ex é désir 
St-Claude 

La population de St-Claude se- 
ra certainement heureuse de les 
voir et de les entendre. Elles par- 
leront à la salle paroissiale le di- 
manche 17, à 3 heures de l'après- 
mid 


cprim 


Le 10-juin un comité de célé- 
bration de la fête nationale fran- 
çaise a été élu en réunion parois- 


Fernand Tré- 
A la 


M. 
secrétaire. 


L. 


morin 


Carel avec 
comme 


a été lue, adressée au président 
de la France Combattante, Elle 
remercie la population de St- 
Claude pour le con de mille dol- 
lars, produit de la fête nationale 
1944, envoyé à la Croix-Rouge 
française pour les populations si- 
nistrées, Cette lettre était en- 
voyée par le ministère de la San- 


| 


l'a- 


M. RENÉ JUTRAS 


Qui vient d'être réélu député libéral du 
comté de Provencher désire remercier tous 
les électeurs qui lui ont accordé l’appui de 


leur vote. 


Il exprime également sa reconnaissance à 
tous ceux et à toutes celles qui se sont faits 
ses collaborateurs durant la campagne élec- 


torale, 


| 


| 


| 
| 
| 
} 


| 
| 


| 


| 
| 
l 


|toute belle fête, 


té publique à Paris, et montrait 
que notre dévouement et nos ef- 
forts sont connus et appréciés pa: 
la France officielle, 


Veuillez avoir. l'obligeance de 
remettre au Secrétariat de l'As- 
sociation d'Education, avant le 30 
juin, les contributions et les car- 
tes du Sou de l'Ecolier 

Merci 
La secrétaire-générale 


St-Jean-Baptiste 


Le dimanche 10 juin, M. l'abbé 
Léopold Sabourin chanta sa pre- 
mière grand messe solennelle, as- 
sisté du RP. Joseph Sabourin, 
S.J., comme diacre et de M. l'abbé 
Fdouard Fontaine, comme sous- 
discre. La schola de Letellier et 


.de St-Jean-Baptiste fit les frais 


du chant, sous la direction du 


maître de chant de Letellier, M 
Granger 
Le sermon de circonstance fut 


par M. l'abbé Adonias Sa 
it ‘uré de St-Pierre. Il pré- 
cha sur la grâce sanctifiante, 1] 
montra le grand rôle du prêtre 
comme ministre de cette grâce 
nécessaire pour conduire les âmes 
au Ciel 

Après la grand'messe une char- 
mante fête champêtre réunit la 
parenté du nouveau prêtre chez 
ses parents, M. et Mme Omer Sa- 
bourin, Après le diner sous-bois 
dens la belle nature ensoleillée 
près de la Rivière Rouge on pas- 
sa des heures heureuses dans d'a- 
gréables divertissements, Comme 
on termina 
plaisir de famille par de courts 
discours. Le R.P. J. Sabourin, 
S.J., sut rappeler délicatement les 
scuvenirs de jeunesse de M. l'ab-| 
bé Léopold surtout ceux de son 
temps de Collège. Le héros du 
jour remercia chaleureusement, | 
tout en rappelant à son oncle son | 
quarantième anniversaire de pré- 
trise. Le curé de St-Pierre à son 
tour présenta au nom de ses nom- 
breux parents, une jolie bourse | 
à son neveu, Les deux cents as- 
sistants s'en retournèrent dans 
leur foyer apportant avec eux le 
souvenir inoubliable d'une agréa- 
ble fête. 


Grande-Clairière 


Décès 


bourin, 


le 


Le vendredi 8 juin, au milieu 
d'un grand concours de parents 
et d'amis on inhumait dans le ci- 
metière paroissial, Mlle Marie 
Martine, décédée l'avant-veille, à 
l'âge de 54 ans. 

La défunte laisse dans le deuil | 
5 frères: Hyacinthe et Alfred, de 
Grande-Clairière; Marcel, de Bel- 
legarde, Sask.; Joseph, de Floride, 
et Michel, du Michigan. Aussi 6 
soeurs: Sr Marie Ste-Ludivine, re- 
ligieuse de N.-D. des Missions, du 
couvent d'Elie; Emilie, Angèle, 
Berthe, Victorine et Mme Frank 
Dooley, de Grande - Clairière, 
Man. 


Baptême 
Le 27 mai, on portait au bapté- | 


|me Eveline-Hilda, née le 26 avril, | VI déployèrent leurs talents dans 


enfant de Henri Hardy et de 


| Jeanne Vinck, de Grande-Clai- | 


rière. M. et Mme Charles Leves- | 
que (Ida Vinck), de Virden, fu-|! 
rent parrain et marraine, | 


Donnez à vos poussins une 


meilleure chance de vivre 


HAMBLEY 
Chick Zone 


fl nettoie et stérilise leur 
canal digestif si délical =. | 
et assure leur viabilite. : 
Il est facile d'en met- y 
tre une cuillérée à thé 
dans chaque pinte du” | 
premier breuvage servi 
aux poussins. 
Obtenez-en au- 
Jourd'hui, 6 on., 
f0c; 12 on. 75c. 
25 on. 
gal., 
À £gal. he 
2.15, transport non paye. 
Le sauveur des poussins. 


J.J.Hambley Hatcheries 


Winnipeg, Régina, Saskatoon, Cal- 
gary, Edmonton, Brandon, Portage, 
Dauphin Swan Lake, Boissevain, || 
Abbotsford, C. B., Port Arthur, Ont. |! 


| 


| 
| 


. Nous attendons tous avec anxiété le grand 
jour de la paix définitive, et nous vous assu- 
rons que le plus tôt possible, après que la paix 
sera retablie, les usines où les téléphones sont 
manufacturés serviront de nouveau à la fabri- 


cation de téléphones, 


de guerre, 


QUE L'ON 


QU'ILS EN AURONT 
POURRA SE 


D'OEUVRE VOULUS,. 


Nous promettons à tous ceux qui ont dû se 
passer de téléphone à cause des restrictions 
UN DES 
E PROCURER LE 
MATERIEL, L'EQUIPEMENT ET LA MAIN- 


Seiecied for Service 


| 


Les taux pour 
appels interur- 
bains sont plus 
bas entre 6 h. 
p.m. et 4 h. 30 | 
a.m. 


| 
! 
Î 


MANITOBA 


TELEPHONE 


SYSTEM A, 


l 


| pétre si longtemps désirée. 


|cemptoir pour recevoir le prix de 


| vinrent faire une petite visite à} 


ET LE PATRIOTE 


Fuvérailles 
Les funérailles de Mme John 


Wightman (Annette Dionne) dé-! 
cédée accidentellement en même 
temps que son m à Winnipeg 


dernière, eurent 


la semaine lieu 
à Letellier, le vendredi 8 juin 

L'assistance était nombreuse 

Le service fut chanté par M 
l'abbé Charles Empson;, M. le 
Curé était présent au choeur 

Le chant fut exécuté par la 


chorale, aidée des élèves du cou- 
vent. Mme Albert Breton accom- 
pegnait à l'orgue 

La quête fut faité par Mile Cé- 


u 


cile Dansereau, accompagnée de| 
Mme Guillaume Jutras | 

L'inhumation eut lieu dans le 
cimetière d'Emerson, où M. le 


Curé se rendit pour bénir la fosse 
Les pc furent: MM. Na- 
poléon Comeault, Léo Daneault 
Joseph Daneauit, Ted Wightman 
Maurice Bérard, Jack Empson. 


rteurs 


Il y avait de nombreux tributs 
floraux 
Les funérailles de M. John 


Wightman, époux de la défunte, 
eurent lieu à Emerson, vendredi 
après-midi. Il reçut les honneurs 
militaires 

Outre ses parents, M. et Mme 
Adolphe Dionne, Mme Wightman 
laisse plusieurs frères et soeurs; 
dont Armand, outre-mer depuis 
e début de la guerre, et Eugène 
à Sherridon, Man 


Remercierments 
La familie Adolphe Dionne re- 
mercie bien ncèrement tous 
ceux qui lui ont témoigné des 


sympathies dans son récent deuil 


En visite 
Mme Henri Van Daele, de Los 
Angeles, Calif., est en visite chez 
M. Paul Saurette 


La victoire de notre député, M. 
René Jutras, fut célébrée par une 
grande réunion à la salle munici- 
pale, lundi soir. Il y avait des re-| 
présentants des paroisses voisi- 


nes. 


Le sergent d'aviation Murray | 


Henderson, qui avait été porté 
disparu, est revenu sain et sauf. 
Il! fut prisonnier en Allemagne. | 
Une réception en son honneur eut | 


lieu mardi soir. 
. 


Le mardi 5 juin, tous les élèves 
de l'école de Letellier, des Deux 
Pointes et de St-Pie se réunis- 
saient sur le terrain de l’école du| 
village pour la grande fête cham- 


Le matin, dès 8 heures, on se| 
rendit à l'église, commencer la 
journée par l'assistance à la sain- 
te messe, À 10 heures les élèves! 
et leurs maîtresses étaient tous 
réunis dans la cour de l'école. 


Pendant la matinée les filles de 
l'école secondaire jouèrent une 
partie de balle-au-camp. 

Le club de Claire Bouchard fut 
déclaré vainqueur par l'arbitre 
Alfred Ayotte., 

Nous étions 
parmi nous pendant toute la jour- 
née, le nouvel ordonné, M. l'abbé 
Charles Empson, qui ne manqua| 
pas de mettre de l'entrain dans| 
les sports de la journée. 

Une autre partie de balle fut| 
annoncée pour 2 h. 30. Cette fois 
les grands garçons se disputèrent 
la victoire, Après une heure de 
lutte, les membres du club d’Al- 
fred Ayotte se présentèrent au 


heureux d'avoir | 


leurs efforts. 
À peu près au même moment 
les petites filles des grades V et 


une autre partie de balle-au- 
camp. Le club de Rachelle Goulet 
battit son adversaire, 

Dans le courant de l'après-mi- | 
di, M. le Curé et quelques parents 


l'école afin de manifester l'inté- 
rêt qu'ils portaient aux amuse- 
ments des enfants. 

Le reste de l'après-midi se pas- 
sa à faire des exploits acrobati- 
aues et des courses de toutes sor- 
tes auxquelles concouraient les 
élèves de toutes les écoles. 

Vers 6 heures on quitta le ter- 
rain du pique-nique. 

Si nous avons passé cette jour- 
née si agréablement nous le de- 
vons à nos dévoués commissaires 
qui ont généreusement contribué 
financièrement aux amusements | 
de la journée. Nous devons aussi 
ce succès à la magnifique coopé- 
ration qui régna entre maîtresses 
et élèves dans l'organisation des] 
jeux, du service au comptoir et | 

ans la préparation du local. 

A tous ceux qui nous ont aidés 
et encouragés, de quelque manié- | 
re que ce soit, nous offrons nos! 
chaleureux remerciements et les 
invitons à renouveler leur intérêt 
l'an prochain en pareille circons- | 
tance. 


Une élève. 


Les femmes fument 
plus que les hommes 
aux E.-U. 


Dépêche du New-York Tünes| 

La compagnie Fleming-Hail, | 
manufacturiers de cigarettes, de 
New-York, dit que les femmes} 
ont supplanté les hommes en 
achetant 69 pour-cent des 329,- | 
000,000,000 de cigarettes fabri- 
quées aux Etats-Unis en un an,| 
pour usage des civils | 

En mesurant 50,000 bouts de 
cigarettes jetés, les manufactu- 
riers ont aussi constaté que les 
fumeurs d'aujourd'hui gaspillent | 
la moitié de leur +ation journa- | 
lière, en fumant seulement un| 
pouce d'une cigarette de deux 
pouces et irois-quarts. Î 


La process de la Fête-Dieu 
a été suivie par e bonne partie 
des paroissions reécilant pieuse 
ment leur ipelet. I f 
fut érigé chez M. Eugt Ritc 
au sud-est du age 

LL L2 LL 

Po 27 18 p emiere Î S eua 
dernier, les C s C t 
avec leurs épouses s unis 
saient à la salle pa siale pou 
ane soirée intime. Le programme 
musical et les parties de cinq 
cents furent appréciés. Un exce 
lent gouter fut servi et n st 
sépara après le chant de “O Ca 
nada” 

e LD LA 

Le dimanche 10 n, avait lie 
à Lebret l'ordination du R.P. Ed 
mond Turenne, OM fils de M 

et Mme Théo. Turenne. Il ser 
parmi nous dimanct x 
pour ceieorer sa premile £ 1 
messe 

L LL . 

Quelq es is 1 S da 
sont actuellement dans s f 
milles. Ce sont: Lione in 
d'Halifax Marcel Tes: d 
Fernham, Ont. Gilbert Côté re 
nu d'outre-mer, apres avoir et 

| blessé, qui doit faire des stages à 
l'hôpital de Deer Lodge p 
faire enleve des éclats d'obus, Il 
y a quelques jours c'était le t 


de René Préfontaine qui « 


ti pour Brockville, après a 
endossé son unifort l'offici 
LA LZ LZ 

M. Ambroise Joubert est à se 
construire une maison tout a fait 
moderne et ur. buréau de vost 
pour re ceux que le fer 
a détr de et 


L'ACTEUR ALLEMAND 
KAISER DECEDE 

ASCONA, Suisse George 
Kaiser, célèbre acteur allemand 
né à Magdebourg, qui s'était ré- 
fugié en Suisse à l'avènement 
des Nazis, est décédé à l'âge de 
67 ans. 


* Constipation 
Chronique 


Ceux qui gardent une masse | 


d'impuretés dans leur corps, jour 
après jour, au lieu de l'éliminer 
comme la nature le demande, 
une fois toutes les 24 
souffrent invariablement 
constipation. 

L'usage de laxatifs bon mar- 
ché et rudes ne vous donnera 
aucun bon résultat, car ils ne 
font qu'aggraver le mal et bles- 


de 


sent la membrane délicate de 
l'intestin, et sont souvent Ja 
cause d'hémorroïdes. 

Si vous souffrez de constipa- 


tion, prenez des pilules ‘“Mil- 
burr's Laxa-Liver’”’ et vous ob- 
tiendrez une évacuation naturel- 
le de l'intestin, Ces pilules ne 
donnent pas de coliques, n'af- 


faiblissent pas et ne rendent pas| 


malade comme les 
font Prix, 25s la fiole. 
The T, Milburn Co. Ltd. Toront 


0, Ont. 


| HAMBLEY | 


Les plus grands 
couvoirs 


du Canada Poussins 


LISEZ CECI! 

Stoney Plain, Alta, 
Je désire avoir 100 poussins 
Hambley, pour la fin de mai 
OU DE BONNE HEURE EN 
JUIN. C'est la troisième année 
que je les commande de chez 
Hambley. Mme F, T, L, 


Commandez vos poussins 
MAINTENANT 


VOUS pouvez encore compter avoir 
de bons producteurs d'oeufs 
l'automne prochain 
en commandant les poussins 


Hambley immédiatement! 
LIVRAISON IMMEDIATE 
pour la plupart des races. 
Quatre éclosions par semaine 
Envoyez votre commande 
AUJOURD'HUI! 


PRIX REDUITS 


Pour livraison immédiate 
F.O.B. Man, Succur. de Sask. 


Appr. par Race Prov. mäles 
Gouv. kR. O. P. 
13.25 7.10 3.80 W.Leg. 1475 7.85 4.20 
26.50 13.75 7.10 W.). Pul. 29.00 15.00 7.75 

3.00 2.00 1.00 W.L. Ckis. 

1425 7.60 405 B. Rocks 

23,00 12.00 6.25 B.R. Pul 

11.00 6.00 3.00° BR. Ckis 

1425 7.60 405 N. Hamp 

23.00 12.00 6.25 N.H. Pul 

11.00 6.00 3.00 N.H, Ckls 

Couvoirs HAMBLEY 

Electric 


Les plus grands couvoirs du Canada 
Winnipeg, Brandon, Portage, Régina, 
Saskatoon, Calgary, Edmonton, Swan 
Lake, Boissevain, Dauphin, Port 
Arthur, Abbotsford, C.B. 


heures, ! 


laxatifs le! 


PAGE CINQ 


Prêts personnels 


Si vous avez momentanément besoin d'argent, con- 
sultez le gérant de l'un de nos 515 bureaux. 11 exami- 
nera avec plaisir votre proposition et, s'il la juge ac- 
ceptable, il vous soumettra, au besoin, un plan de rem- 
boursement par versements faciles. | 

La Banque Canadienne Nationale fait tous les jours, || 


à des taux raisonnables, de petits prêts à des particu- !{! 
liers solvables, offrant des garanties suffisantes. 


Banque Canadienne Nationale | 


Actif, plus de $250,060,000 
À 515 BUREAUX AU CANADA | 
| Succursale à St-Boniface 
Il J.-H.-N. Léveillé, gérant 


Ste-Rose-du-Lac 


Naissance 
A M et Mme E. Beosse, un fils 
baptisé le 22 mai sous les noms 
de Joseph-Victor-Charles. Par- 
rain et marraine, M. Emmanuel 


Beosse et Mme Charles Hisope 
+ 


M. et Mme E. Fitzmaurice, 
un fils, Denis-Joseph, baptisé le 
3 juin. Parrain et marraine, M 
et Mme Charles McCarthy. 


ON DEMANDE 
Institutrice catholique cana- 
dienne-française 
Bour 


l'école 
1° 


pour 
ret, Aubigny, Man 
élèves de 6 à 12 ans. Pour tout 
s'adresser à 
Aubigny, 

8P, 


renseignement, 
M. Henri St-Onge, 
Man. 


A 


Procession 
Au delà de 700 personnes ont 
pris part à la procession annuel- 


PE 
A M. et Mme Adrien Gendreau, !le du T.-S. Sacrement. Le reépo- 
un fils, Joseph-Léon-Maurice, soir érigé chez la famille Bisson- 


nette était des mieux décorés et 
était un honneur pour la parois- 


st 


baptisé le 3 juin. Parrain et mar- 
raine, Xiste Olivier et Irma Gen- 
dreau 
Visiteurs 
Le RP. F. Faure, SJ, a fait la 
visite de nos écoles au cours de 


Fête de la fin de mai 
La cérémonie du couronne- 
| ment de la sainte Vierge a été | j4 semaine 
{très imposante. Estelle Gillas, | Les RR PP. j. Poulet et Beau- 
reine de mai, entourée de jeunes! jjey, OM. étaient de passage 
filles qui formaient une garde 
d'honneur, a couronné la Vierge 
Immaculée 

Une quinzaine de jeunes filles 
ce jour-là, sont devenues mem-} 
bres de la congrégation des En- 
fants de Marie. 


au presbytère ces jours-ci 


Le “Lloyd's Corn and Callons 
Salve’', le remède efficace pour 
les cors, procure un soulage- 
ment immédiat aux cors 
50c à la Pharmacie Leclerc, 


ET LTET ET ETET ET ET ET ET ETET ET ET ET EL ELTETETETETERET TETE 


ù 


Faites votre guéret d'été 
de bonne heure 


Les récoltes dépendent surtout de l’hu- 
midité du terrain, Les pluies bienfai- 
santes de juin peuvent être maintenues dans le sol 
pour la récolte de 1946 si le guéret d’été est fait 
aussitôt que possible après que le grain est ensemen- 


—— 


© SEARLE GRAIN COMPANY, Limited 


Couvents, Presbytères et Eglises sont 
propriétaires de foyers 


L VOLCANO 


DANS NOTRE DISTRICT. 


Un Pensionnat a réduit le coût 
de chauffage 
de 33° 
Renseignements fournis gratuitement sur demande 


H. D'ESCHAMBAULT Ltée 


ST-BONIFACE 
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FERMIERS! 


NE MANQUEZ PAS L'OCCASION D'ASSIS- 
TER à la première démonstration publique de 
la machine agricole ‘’KREUTZER ROTARY‘ 


C'est une machine qui fonctionne sur n'importe 

quel genre de terrain et requiert moins de force 

motrice en moins de temps. Elle retourne la 

terre deux fois à 45 degrés en une seule fois, 
| Cette machine combine tous les instruments ara- 
toires, le semoir compris. 


VENEZ VOIR fonctionner cette MACHINE 
MERVEILLEUSE le 16 JUIN à 2 h. p.m. sur 
la ferme de R. Lindholm, Lot 105, 

Fort Garry, Man. 


1 mille au sud du Collège d'Agriculture du Manitoba. 
Pour tout renseignement, écrivez au secrétaire-trésotier, 


KREUTZER ROTARY FARM UNIT LIMITED 


245, RUE DUMOULIN ST-BONIFACE, MAN, 


Incorporé conformément à l'Acte des Compagnies de la province du 
Manitoba 


| 


Sept dimanches en l'honneur 
de Saint Joseph 


Du dimanche 17 juin au dimanche 5 août 


INTENTIONS PRINCIPALES: 


Bonnes vacances à nos écoliers 
Heureux retour à nos soldats 


Les exercices des SEPT DIMANCHES en 


l'honneur de SAINT JOSEPH, 


préparatoires au PELERINAGE diocésain à ST-JOSEPH d'OTTERBURNE 


commenceront le DIMANCHE 


17 JUIN. 


Ces exercices auront lieu à 3 HEURES P.M. à l'Oratoire des pelerinages 


PROGRAMME: 


1. Transport du T, St 


-Sacrement: récitation du chapelet, 


2. Consécration des enfants à saint Joseph 


3. Prédication 
4, Parcours des statior 
5. 
tuelle 
6 
1 À 


N.B—Nous adressons nos remerciements à Messieurs les Curés 


Prières pour les bie 


is des Sept Douleurs et des Sept Allégresses 


ns de la terre, pour les agonisants, pour la neuvaine perpé- 


Salut du T. St-Sacrement: vénération de la relique de saint Joseph. 


Retour avec le T, St-Sacrement; récitation du chapelet. 
qui daigneront porter le présent communiqué 


à la connaissance de leurs paroissiens 


PR TR LS de 0 dns. D ca ut 


Lafièche 


Féte-Dieu 

Nous avons eu, le dimanche 3) 
juin, une belle procession de le! 
Féte-Dieu en plein air. Les or- 
donnateurs de la procession 
étaient MM. Joseph Brière et 
Gérard Verhelst. Les diverses 50- 
ciétés de la paroisse, bannière ou 
drapeau en tête, défilérent par 
les rues du village, en récitant 
je chapelet ou chantant des 
cantiques. 

Les Chevaliers de Colomb ser- 
valent de garde d'honneur au 
Trés Saint Sacrement. Le dais 
était porté par MM. Gilbert Pha- 


neuf, Jules Minne, Felix O'Neill 
et Denis Corkery 
Les deux reposoirs, au couvent 


et chez M. Alphonse Piché,| 
étaient décorés avec gout et en- 
tourés de petites filles représen- 
tant des anges. Un beau temps 
favorisa cette démonstration en 
l'honneur Jésus-Eucharistie 
L£ 


de 

LL L£ 

Le RP. Henri Desrochers, 
OM. du Collège Mathieu de 
Gravelbourg, est venu le vendre- 
di ler juin, précher aux jeunes 
filles du couvent une retraite qui 
s'est terminée 1 dimanche 


ie 
après-midi 3 juin. 


Etalent aussi de passage À La: 


flèche, derniérement, les RR.PP 
W. Piédalue et A. Lizés, et le 
RF. Limoges, tous Oblats du 


Collège de Gravelbourg. 
L2 . LZ 


M. et Mme Louis Morasse sont 
partis le mercredi 6 juin pour 
Winnipeg. De là, ils se rendront 
à Poft Arthur, Niagara, North 
Bay, puis à Montréal et dans 
J'Etat du Maine, afin d'y visiter 
des parents et amis. Puis ils ont 
l'intention de se rendre à New- 
York voir la soeur de Mme Mo- 
rasse qu'ils n'ont pas vue depuis 
quarante ans, M. et Mme Mo- 
rasse vont être partis au moins 
deux mois, Nous leur souhaitons | 
un bon voyage, | 


RP PR RP PE EEE PES 


NOUS DELIVRONS 
Commandes par la poste rem- 
plies promptement, 
Prescriptions remplies avec soin. | 


Vous trouverez ici tout ce qui, 
s'achète dans une pharmacie. 


PHARMACIE 


BAMFORD 


PF. C. CAMPBELL, prop. 
(A côté du mogosin Woelkwerth) 
TELEPHONE 2911 
PRINCE-ALBERT 


| Evangéline Gaudet. Les témoins] 
la procession de la Fête-Dieu, re-| 


Le goût du roi Louis XIII 
pour la chasse mit les bottes 
à la mode. C'est l'époque des 
mousquetaires ! 
hauts et les larges surpieds 
sont en vogue. 
arrive bientôt à l'excès du 
genre, et le pied disparait 
sous l’ornement. Un mauvais 
plaisant, dit-on, cloua dis- 
crètement un gentilhomme 
au sol en fichant un clou dans 
le bout de sa botte. 


CIBERTE ET 


A Travers les Centres Français de la Saskatchewan 


Des correspondants spéciaux de “La Liberté et le Patriote” 


A leur assemblée annuelle qui! 
eut lieu le dimanche 3 juin à la 
salle paroissiale, les Chevaliers 
de Colomb du sous-conseil de 


Lafléche ont élu les officiers 
suivants: président, M. Felix, 
O'Neill: vice-président, M. Paul} 


secrétaire-archiviste, 
Belcourt; secrétaire-fi- 
M. Fort. Poliquin: di- 
MM. E. Bilodeau, H 
Frank Crooks et D. 


Devrome: 
M. Adr. 
nancier, 
recteurs, 
Kuckartz, 


Corkery. 
3 


juin, fête du 


Le vendredi 8 
Sacré-Coeur, il y eut en notre 
église, à la messe de 7 heures 
la communion solennelle de qua- 
torze élèves du couvent: Annette 
Béchard, Gertrude Czernick, Do- 
rothée Delorme, Fernande De- 
urme, Marlene Laberge, Gabriel- 
le Minne, Agathe Morin, Estelle 
Phaneuf, Lucille Poirier, Edith 
Fréfontaine, Laurette Roy, René 
Brière, Paul Gagnon et Mauri- 
ce Rivière. 


Saint-Isidore-de- 


Bellevue 
Bazar 
Le dimanche 27 mai avait lieu! 
notre bazar organisé par les 
Dames de Ste Anne au profit de 
l'église, Au cours de la soirée 
les élèves de l'école de Bellevue 


dirigée par Mile Donalda Grenier 


nous donnèrent un ensemble] 
rythmique. Les élèves de Mile 
Lacille Marcotte, de l'école Ar- 
gonne, jouèrent une saynéte et 
chantèérent plusieurs chansons. | 


Le même soir nous avions le plai- 
voir parmi nous un de nos 
anciens curés, M. l'abbé J.-A. 
Beaulac, de Marcelin, qui nous a}! 
donné une conférence sur “la Ra-| 
dio française dans l'Ouest”, | 


sir de 


Baptême 
Gérald-Lucien, enfant d’Al- 
bert Jobin et Fleurette Leblanc. | 
Parrain et marraine, M. et Mme 
Lucien Leblanc. | 


Mariage 


Le 5 juin eut lieu le mariage | 
de M. Florent Grenier avec Mlle] 


étaient les pères des mariés, MM. 
Hervé Grenier et Léon Gaudet | 
Garçons et filles d'honneur,| 
Aubin Grenier, Clément Gaudet, 
Donalda Grenier et Laurette 
Gaudet, 

Pendant la messe, M. A.-A.| 
Gaudet et Mme Hervé Grenier 
chantèrent le cantique “Echos 
du Sanctuaire”. 


La mariée portait une toilette] 
blanche. | 

Le diner fut servi chez M.| 
Léon Gaudet et le soir il y eut} 
souper et veillée chez M. Hervé] 
| Grenier. 


| 
| 


Les talons 


Mais on 


| 
| 


tablissement à nos malades: 


Les nouveaux époux demeu- 
rent dans la paroisse, 


Baptème 
Joseph-Armand, enfant de 
Gonzague Gaudet et de Simone 
Gareau. Parrain et marraine, M 
et Mme Armand Gaudet, 
. 


L£ LL 
Mme Léon Gaudet est À l'hô- 
pital de Saskatoon. 


Marcelin 


Mariage 
CROWE-LEGRIS 

Le 5 juin a eu lieu le mariage 
de Mlle Pauline Legris, fille de 
M. Wilfrid Legris et de feu Ger- 
maine Rousseau, avec M. Ken- 
neth Crowe, fils de M. et Mme 
Johnny Crowe, de Blaine Lake 
M. l'abbé J.-A. Beaulac officiait. 

La mariée, donnée en mariage 
par son père, entra à l'église au 
son de la marche nuptiale 
jouée par Mme Mat. Goueffic 
Elle était revêtue d'une longue 
robe de satin. Son voile était re- 
tenu par une couronne de roses 
blanches. Elle portait comme bi- 
jou, un coilier de trois rangées 
de perles, cadeau du marié. Son 
bouquet était composé de roses 
“américaines” et de lis blancs, 

Mlle Dodie Hilliard, en longue 
robe rose et un voile court de 
même couleur, et Mlle Ellen Di- 
net, en bleu, étaient les filles 
d'honneur, accompagnées de M 
George Crowe, frère du marié, et 
de M. Joseph Clark. 

Une réception eut lieu à la sal- 
le paroissiale à laquelle 115 invi- 
tés prirent part. M. et Mme Wil- 
frid Arsenault, de St-Paul, Alta, 
reçurent les invités, La table 
d'honneur était décorée de deux 
gâteaux de noces. Les honneurs 
furent faits par M. l'abbé J.-A. 
Beaulac et M. l'abbé Belleau, de 
Blaine Lake, qui proposa le toast. 

L'heureux couple partit le len- 
demain pour un voyage à Banff, 
Vancouver, Victoria, St-Paul et 
Edmonton. 


Sedley 


Le dimanche 10 juin, eut lieu 


tardée par une température in- 
clémente. Cette procession par 


| les rues de notre village fut la | 


première dans l’histoire de la pa- 


| roise, Les nombreux pavillons et 


oriflammes qui décoraient le par- 
cours du T.-S. Sacrement et tous 
les autres articles religieux: dais, 
ornements, bannières, fanions, 
etc., sont des dens de paroissiens 
et de bienfaiteurs de Hollande, 
recueillis lors du dernier voyage 
de notre dévoué curé, M. l'abbé 


Th. Theunissen, 


Le 17 juin, à 11 heures, en l’é- 
glise paroissiale, aura lieu l’ordi- 
nation de M. Paul-Emile-Th. Bé- 
chard conférée par S. Exc. Mgr 


u prêtre. 


nelle du nouvea 
. L LZ 


Le ler juillet commencera une 


| retraite pour les paroissiens de 


langue française, 
. Li e 


Nous souhaitons un prompt ré- 
M. 


Jos. Alello et Mme D, Bigouesse, 
L . L1 


De passage de Montréal, Mme 


Dr J.-B. Béchard, chez M. et Mme 


E, Béchard; M. Ariste Lefebvre, a fait des disques de leur voix. | : 
de Trenton, Ont. chez ses pa-|Leur père, ainsi que M. et Mme Pour Winnipeg, Montréal, Qué-| 
| rents, M. et Mme Josias Lefebvre. | Gilbert Longtin, les accompa- bec, etc... 


On rapporte que sur le nombre 
de 1,121 autopsies de diabétiques, 


cas de tuberculose que l'on s'y 
attendait. 


Ordinations au Scolasticat du 
Sacré-Coeur, de Lebret, Sask. 


LEBRET +— Le dimanche 10 


LE PATRIOTE 


juin, à 7 heures du matin, avaient 


lieu les ordinations à la prêtrise et aux ordres mingurs dansyla cha- 


pelle du Scolasticat du Sacré-Coeur. 


conféra le sacerdoce sux Frères 


Edmond Turenne, Paul Gorieu et Armand Jovyal, 


ordres mineurs aux Frères Henri 


S. Exec. Mgr P. J. Monahan 
Oblats suivants: Albert Bouchard 
et les derniers 
-Paul Lyonpais, Ephrem Pelletier, 


Raymond Beauregard et Noël Lazure. 
Assistaient Son Excellence, Les 


RR-PP. Ph. Scheffer, O.M.I. su- 
périeur du Scolasticat, et Albert 
Joyal, OMLI, frère d'un des 
nouveaux prêtres. Le R.P. Lomer 
Laplante remplissait les fonc- 
tions de maitre de cérémonies et 


les scolastiques servaient à l'au-! 


tel. 

Assistaient au choeur, MM. les 
abbés C. Paillé, curé de Ste-Aga- 
the, et J.-A. Houle, de Domrémy, 
ainsi que les RR.PP. J.-E. Tessier, 
O.M.I, curé de Cabana, A. Té- 


Dollard 


Le soldat Edouard Leroy, qui 
participa à la guerre de 1914-18 
et qui a passé quatre ans outre- 
mer, est arrivé ces jours-ci et 
rend visite à toute sa parenté 

. L . 


Le soldat Stanley Arcand, de| 


Calgary, est en visite chez ses 


parents, M. et Mme Aurèle Ar-| 


cand. 


Mme Philippe Poulin et son] 


fils, de Kingston, Ont. est en 
visite chez ses beaux-parents, 


M. et Mme Poulin. 
. . 


Germaine 


Audette, de 


Mlle 


Ponteix, a passé la fin de se-| 


maine chez ses parents, M. et 
Mme L. Audette. 
. LL LZ 

Nous apprenons 
deux dames, qui vécurent dans 
notre paroisse et étaient très es- 
timées; ce sont Mme Lamy, qui 
lest morte en France, et Mme 
Eugène Tinant, décédée à Van- 


couver, C.B. 


| M. Dave Pattyn est allé au 
Manitoba rendre visite à sa pa- 
|renté; à son retour M. et Mme 
{Dave Pattyn partiront vers les 


pays ensoleillés. 
. LE . 


| Mlle Hélèna Roy, garde-mala- 
| de, de Californie, est arrivée 
chez ses parents, M. et Mme Adé- 
lard Roy; son frère, Robert, du 
| Collège de Gravelbourg, est éga- 
{lement de retour chez les siens. 
. . L1 

Mme H. Charest est venue voir 
| ses enfants, Elle réside à Edmon- 
| ton. 


Lac Pelletier 


M. le curé Poulin est parti 
pour un voyage de deux mois 


| P. J. Monahan. Le lendemain sera | dans l'Est, 
célébrée la première messe solen- | 


. . . 
| Plusieurs autres sont égale- 
|ment allés se promener dans 
l'Est, Ce sont: Mme Jos. Monet- 
|te et sa fille, Béatrice, Alyre La- 


brie, Aurore Laverdière, 
. L] 


M. et Mme Lacroix sont partis 
camper pour un mois au Lac, 
D L 1 L] 


semaine dernière, 


La Miles 


| Béatrice, Irène, Alice et Monique 


| gramme de chant à la radio. On 


| gnaient pour le voyage. 
L] L1 Le 


| M. et Mme Pierre Coupé, de 


| on a trouvé de 2 à 3 fois plus de| Frenchville, sont venus rendre 


| visite à leurs parents, M. et Mme 
Aristide Laverdière, 


Le café je plus moderne dans la ville de Prince-Albert 
Le rendez-vous des Canadiens français 
Excellente cuisine, service de première classe à des 


la mort del 


treault, curé de Cluny, P.-E. Té- 
treauit, OM. principal de l'é- 
colc indienne de St-Philips’, G 
Leduc, vicaire à St-Paul, Alta, 
Arthur Joyal, de l'Université! 
d'Ottawa, oncle du P. Armand! 
Joyal, L'assistance comptait en 
outre de nombreux parents des 
Ordinands, auxquels les scolasti-| 
ques dédièrent au cours de l'a-! 
près-midi une séance sacerdota- 
le. 


PREMIERES MESSES 
Le lundi 11 juin, jour des pre- 
mières messes, le R.P. Bouchard 
officia à 6 h. 30 dans la chapelle, 
du Scolasticat assisté du RP. J.- 


E. Tessier, O.M.I. Le R.P. I. Le- 
mieux, OM.I. donna le sermon 
de circonstance, Le RP. Bou- 


chard eut en outre l'insigne hon- 
neur de présider l'oblation per- 
pétuelle d'un confrére, le RF 
Harry Thomas, OM. Chez les 
| Rév. Soeurs Chanoinesses, le R.P 
| Leduc, O.M.I,, prêcha à la pre-| 
mière messe du R.P. Gorieu: à 

| l'école indienne le R.P, Edouard 
Maurice, OM.I., du Collège de 
Gravelbourg, prononca l'allocu-! 
tion à la première messe du R.P 

Edmond Turenne; au couvent) 
des Rév, Soeurs de la Mission of- 
ficia pour la première fois le! 
R.P. Joyal. 

Le R.P. Armand Joyal est né 
à Ste-Agathe, Man. et le RP. 
Edmond Turenne, à St-Pierre. 
Le R.P. Paul Gorieu est de Dom-\| 
rémy, Sask., et le R.P. Bouchard}, 
du Vicariat du Grouard, 

Dimanche prochain, le 17 
| juin, cinq autres de leurs confrè-| 
res seront élevés au sacerdoce à 
Ottawa et à Richelieu. 


Ferland 


Il nous fait plaisir d'apprendre 
que M. Rosario Morin, étudiant 
en quatrième année de méde- 
cine à l’Université Laval de Qué- 
bec, a remporté le deuxième prix 
“Nadeau” en quatrième année de| 
médecine, M. Rosario Morin est | 
le fils de M. et Mme Adonias 
Morin, de Ferland. 

Un autre enfant de la parois- 
se, également étudiant à l'Uni- 
versité Laval de Québec, M. l’ab- 
| bé Gérard Couture, a obtenu son 
baccalauréat en Droit Canoni- 
que avec grande distinction. 11! 
est le fils de M. Napoléon Cou-| 
ture, de cette paroisse, Nos sin- 
cères félicitations à chacun, 

Visiteurs | 

M. et Mme Raoul Larochelle, 
Mlle Larochelle, Ted Bertrand et| 
Mlles Rolande et Laurette Cou-| 
| ture, de Ponteix, étaient en visite | 
|ehez MM. Nap. et Ludger Coutu- 
re. 


LI L . 
Mlles Pauline Fournier et Ar- 
mande Laberge, institutrices à | 


Dollard, sont venues passer une 


| Josephat Gibeau chez M. et Mme | Monette se sont rendues à Moose fin de semaine chez leurs pa-| gravement malade et a dû su- 
| V. Thibert; Mile R.-E. Thibert et Jaw pour prendre part à un pro- rents. 


Va-et-vient 
M. Napoléon Couture est parti! 


| 
L] L _ 1 
M. et Mme Médelger Chabot et 
M. et Mme Avila Chabot ainsi 
| que Mme Allard sont allés pas-| 
| ser le dimanche à Ponteix. 


L] . . 
| Mme Robert Desautels est par- 
| tie avec M. et Mme Roger Leduc 
demeurer sur leur nouvelle fer- 
me, au Manitoba. 

L 


. 

M. et Mme C. Henri, Mme J.-L. 
Fournier ainsi que M. et Mme! 
Aristide Fournier, M. et Mme 


| vement malade, ses deux filles 


|en ce qui nous concerne, seufe- 


| coup son départ car il était un| 


Mme Joseph Dion a été grave-} 


ment malade d'une pneumonie | 
LL L£ LI 


Mme Léo Pollard a eu la nou- 
velle que son frère était grave-| 
ment malade. Elle est partie im- 
médiatement pour Winnipeg 

L2 LL LL 


M. le Curé est maintenant de 
retour parmi nous 
LL LZ . 


M. Jos. Girard étant assez gra- 
religieuses sont actuellement 


dans la famille 
.. 


Nous avons eu dans la munici-| 
palité un referendum pour don- | 
ner droit aux malades d'être] 
lospitalisés durant 30 jours aux! 
hôpitaux 


AVIS SPECIAL AUX 
COMMISSAIRES D'ECOLE 


| 
| Nous serions heureux d'insérer dans 
De passage | un qu Fr annonces concer- 
| nant les demandes pour institutrices 
M. A. Côté, de Fairholme, ain [au prix de $106 du pouce, par inser- 


si que son fils, Gérard et sation. 
femme; M. Amédée Dupuis, de} Prix 
Meadow Lake, ainsi que M. et} 
Mme Alcide Dupuis: Mlle Céline 
Detillieux, de Saskatoon. 


Willow-Bunch 


minimum, #1.00. 


ON DEMANDE 


Institutrice catholique bi- 
lingue pour l'école St-Isidore 


no 4832. 20 élèves. Devra 
commencer vers le 15 août, 
Examens de français Pour tout autre renseigne- 
et 5 à ment, s'adresser à M. J.-Jac- 
| Le samcdi 9 juin eurent lieu ques Gaudet, secrétaire, St- 
les examens de français de Isidore de Bellevue, Sask. 
l'A.C.F.C. Le comité paroissial oP. 
tient à remercier sincèrement 


d'abord les religieuses pour leur | 


toujours généreuse collaboration, ON DEMANDE 


“ 
8 CU ES | Instituteur ou institutrice 
4 it ù - " 

x bilingue pour l'école Carl 
mens, et Mme Joseph Duper- “ P' RS PUR 


Siding au village de Carlton. 
Ouverture de classe: le 3 sep- 
tembre, Nombre d'élèves, 23. 
Salaire, $1,300.00, S'adresser 
au secrétaire, M. A. Robin, 
Carlton, Sask, 10P, 


reault, Mme Rachel Hornung, M 
Pierre Campagne et M. Jean 
Granger qui ont donné leur | 
ternps pour agir comme surveil- 
lants. 


Baptème 
Baptisée le dimanche 10 juin, 
Marie-Hélène Caplette, fille de 
Rodolphe Caplette et d'Alvina| 
Bonneau. Parrain et marraine: |! 
M. Charles Bonneau et Adèle Ca- 
plette. 


INSTITUTRICE DEMANDEE 
pour l'école Gaudet no 742. Ins- 
titutrice bilingue et qualifiée. 
32 élèves inscrits. Salaire, 
$1,200.00 par année, 3 milles 
du village, église et bureau de 
poste. Pour plus de renseigne- 
ments, s'adresser à M. J. Rock, 
secrétaire de l'école Gaudet, 
no 742, St-Isidore de Bellevue, 
Sask. 8P. 


M, Raymond Denis 

Le dimanche soir 10 juin, une; 
immense foule à la salle Lebel! 
eut le rare plaisir d'entendre un| 
champion de la cause catholique 
et francaise en Saskatchewan, | 
maintenant résidant à Montréal, 
M. Raymond Denis, connu de 
tous. | 
Il réveilla, fouetta notre pa- 
triotisme et nous mit la puce à! 
l'oreille quant à certains partis! 
politiques briguant les suffrages, 


Le District Scolaire Ste-Thé- 
rèse no 398 demande institutri- 
ce ou instituteur attitré pour 
enseigner français et anglais. 
Salaire, $1,200, S'adresser à 
M. J. C. Faucoup, CP, 51, 
Domrémy, Sask, 8P. 


ment nous, Français et Catholi-| 
ques, 

Nous lui en sommes très re-| 
connaissants et nous souhaitons ! 
le revoir et l'entendre encore, 


Le District Scolaire no 2224 
demande institutrice catholi- 
que et française pour ensei- 
gner à 6 élèves. Salaire, 
$1,000.00. Voisin tout près. 
Chambre à l'école. Ouverture 
des classes: le 23 juillet, S'a- 
dresser à M. J.-G.-E, Sylvain, 
secrétaire, Neville, Sask, 


De retour 
Nous sommes heureux d'avoir 
avec nous encore Mme Eugène 
Bonneau, qui était à Riverhurst| 
depuis un an. | 
LA # . | 
Mme Léo Bruneau est aussi] 
revenue après un mois d'absen- 


St-Hippolyte 


M. Alcide Hamel a acheté un| 
magasin général à Edam, parois- 
se voisine, Nous regrettons beau- 


8C. 


ON DEMANDE 


Pour l'école du village du 
district de Forget no 1320, une 


institutrice capable d'enseigner 
les deux langues, Salaire, 
$1,200.00 par année. S'adres- 
ser à M, E.-J. Guillemin, se- 
crétaire-trésorier, Forget, Sask. 
paroissien très estimé de tous. | 10. 


Nous lui souhaitons toutes les 
chances possibles dans sa nou- 


velle carrière, | 
CCR] | 


M. Marchand, de Vawn, doit) 
aussi quitter St-Hippolyte. Il a! 
vendu son magasin à M. V. Ré- 
gnier, de Donley, Alta. 

LL L 


M. Edouard Régnier a été très | 


ON DEMANDE 

Pour le district scolaire St- 
Raymond 4772, une institu- 
trice bilingue (ou instituteur) 
expérimentée, pour enseigner 
aux grades 1 à 8, 24 élèves. 
Salaire, $1,200.00. L'ouvertu- 
re de l'école le 14 août 1945. 
S'adresser à M, Marius Syren- 
ne, secrétaire de l’école St- 
Raymond 4772, St-Front, Sask, 
8P. 


bir une opération. Il est en bonne 


voie de guérison. 
L1 e L1 


Le petit Charles Imbeau, Agé 
de 7 ans, s'est {ait ruer dans la 
figure par un cheval. Lui aussi | 
a passé quelques jours à l'hôpi-| 
tal, mais heureusement il n'y a 
aucune conséquence grave. | 

. 


ON DEMANDE 

Instituteur ou institutrice bi- 
lingue qualifié pour la Sas- 
katchewan, pour l'école La 
Marseillaise no 3327, 20 élè- 
ves. Salaire, $1,200.00, Ouver- 
promenade chez son frère, M.||ture des classes vers le 20 
A. Jullion, ainsi que chez sal] août. S'adresser à M. Ls-P. 
soeur, Mme P. Bellanger, d'E-| Hudon, secrétaire trésorier, 
dam. M. l'abbé Jullion est aumô-| Zenon Park, Sask. 9P. 
nier d'un hôpital à re | 

L] L] e 

Mlle Rita Blaquière est en va-| 

cance chez ses parents, après 7 


M. le curé Jullion est venu en) 
|} ture 


Winnipeg, Man, 


"SALADA 


| Cartes Professionnelles 
| 


15 juin 1945 


Saveur Deélicieuse 


PHARMACIE DU NCAN 


Avenue Centrale 
PRINCE-ALBERT, SASK, 
PRESCRIPTIONS 
ARTICLES DE PHARMACIE 
| BONBONS. PAPETERIE, ETC. 


Téléphone 2155 
NOUS LIVRONS 


DR E. À. SHAW 


| SPECIALISTE DES YEUX, 
OREILLES, NEZ ET GORGE 
Caambre 10, Edifice Mitchell 
Au-dessus de la pharmacie Duncan 
Téléphone 2170 Résidence 35H 
| PRINCE-ALBERT, SASK. 


DOCTEUR LEBLOND 
MEDECIN - CHIRURGIEN 


(Electro-Thérapie des amygdales) 


| Bureau 


| suite 4-5-6, édifice Mitehall 


Téléphones 
Bureau: 3529 Résidence: 1144 


PRINCE-ALBERT, SASK. 


H.-J, COUTU, CR. 
AVOCAT, NOTAIRE 


Suite 5, Edifice Imperial Bank 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


FRANK D. CULP 


OPTOMETRISTE 
(Spécialiste de la vue) 
1105, AVE CENTRALE 

Téléphone 2039 
PRINCE-ALBERT, SASK, 


Restauration de la 
liberté de presse 
Len Argentine 


BUENOS-AIRES — Le gou- 
|vernement du généfal Edelmiro 
| Farrell a levé les restrictions con- 
tre les journaux et les autres pu- 
blications suspendues durant les 
derniers mois “pour avoir semé 
la discorde parmi le peuple” et 
annulé les limitations imposées 
aux journalistes pour les mêmes 
raisons. 

La mesure, cependant, ne s'ap- 
plique pas aux publications sus- 
pendues pour ce que le gouver- 
nement a appelé “la propagation 
| des théories sociales adverses à 
|la constitution argentine." 

La nouvelle a été annoncée un 
peu après que la Fédération des 
journalistes eut élaboré des plans 


pour célébrer la “journée des 
4 journalistes”, La  déciaration 
faite par les journalistes di- 
sait que de telles restric- 


|tions sur la presse n'étaient pas 
| appropriées à la célébration, 
| Aussi déclarèrent-ils un arrêt de 
travail de dix minutes en pro- 
testation contre l'emprisonne- 
ment de certains journalistes et 
contre les restrictions sur la 
presse. 


MODERN BREAD 


Company, Limited 


PAIN “SOM-MOR” 
Chez tous les épiciers 
Envoyez votre commande 
DEVENEZ NOTRE AGENT 


PRINCE-ALBERT 
Téléphone 2838 


SASK, 


que vous 


Louis Fournier, à Meyronne, di- | ans d'absence. Elle a fini ses étu- 
avez de la 


manche dernier, chez M. Louis des dans l'Est. Elle a enseigné 
Fournier, père. | quelque temps mais à présent 
| elle est journaliste. 


de . | . 
Mission auprès du | Mlle Jeannette Marchand, qui! 


Vatican terminée travaille dans un bureau à Sas- 


LONDRES — Le Vatican, an-|K#t00n, a aussi passé un mois | 
de vacance chez ses parents. 
LL . L4 


Assurez-vous bonne semence 


Faites subir à votre grain des épreuves 
de germination et des épreuves de croissance 
pour vous assurer de la pureté de votre grain. 


"SERVICE GRATUIT VOYEZ NOTRE AGENT 


prix très modérés. 


P.O. CAFE 


Adjoignant le bureau de poste : Ave Centrale 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


nonce la radio suisse, a informé 


l'ambassadeur allemand qu'il con- Mile Thérèse Cadrain, garde-! 
jsidérait sa mission terminée. | malade de l'hôpital de North| WESTERN GRAIN COMPANY 


Battleford, a passé quelques! 
jours de congé chez ses grands- 
parents, M. et Mme Girard, de 
Jackfish, ainsi que chez une de 
|ses amies, Mile Rose Hamel, de 
cette paroisse, 

LZ 


von Weizsaecker, a été averti que 
le Vatican basait sa décision sur 
le fait qu'il n'y avait plus d'Etat 
allemand indépendant. 


Les SLATER unissent La Saint Jean-Baptiste 


à SASKATOON 


e 
Sur les terrains de l’église des SS. Martyrs Canadiens 


DIMANCHE, 24 JUIN 1945 


| e 


| LE MAGASIN DE 
LINGE 
POUR DAMES 


le plus complet en 
Saskatchewan 


Grand assortiment et prix 
très modérés. 


l'élégance et la solidité au chaussant 


le plus parfait. 


. Li 

Nos soldats MM. Régnier . 

McCaffery ont passé leur congé | 

| avec leurs parents. | 
. . . | 


Le dimanche 3 juin eut lieu la} 
| procession de la Fête-Dieu. Le 
| reposoir fut érigé devant la 
| salle paroissiale, 
| La bannière des Dames de Ste-| 


PROGRAMME 
11 h. am.-—Messe solennelle, 
2 h. pm.—-Discours, chants patriotiques, sports. 


Anne était portée par Mme Ca-| 
POUR HOMMES ET FEMMES n'est Slater, drain; Ca de Enfants de Ma-| 
; 6h . p.m.—-Souper sous les arbres. | 3 | re par Mile Thérèse Hamel. | 
Veillée aux flambeaux, feu de la saint | ed. 2e 0 |  PRENEZ LES 
ses Jean, musique et amusements. | Les gens sont invités à assis-| k 
ter au cinéma qui sera présenté Va PI LU LES MO RO 


JOURNEE INOUBLIABLE VENEZ EN FOULE! Prince-Albert presque tous les dimanche soirs! 


| durant l'été, 


Avenue Centrale 
1564 ST-DENIS, MONTREAL 19 


Winnipeg, Man 15 juin 1945 


Churchill 
sauver Pétain 


Le maréchal Pétain à subi un interrogatoire préli- 


PARIS 

naire à son procès, vendredi; les membres de la Haute Cour se 
nt rendus au fort de Monirouge où l'interrogatoire a eu lieu Le 
érhal. parlant d'une voix forte et avec eloquence, à dit que le 
er ministre Churchill ou le gouvernement anglais seraient en 

esure de dire le mot qui place- 
1 sa vraie perspectivelque ce soit moi qui donne des 
à politique comme chef du| renseignements concernent ce 
, ernement de Vichy, et Îe|traité, tant que le gouvernement 
liswulperait de l'accusation de! britannique n'aura pas donné son 

consentement 

| aux juges qu'# mo Il a dit que sa politique a été} 


ent méme de sa première en-| guidée par ce traité, même lors- 


evut ec Hit négociait | que les Anglais ont semblé s'en 
avec M, Churel traité s€-| écarter: et que ce traité donne a 
et … guidé : actes Ulté-!]a rencontre de Montoire son veri- 
re « Ù est Pas! table caractère 
rer \ dire q (rate Interrogé sur le sabordement | £ 
étè formellement  corM ne de la flotte française à Toulon il 
C ga ir a défendu cet acte en disant que! 
é qu'il a donné des instrucUons! iii un sacrifice inévitable et 
à $ Lun ! 2!" |un deuil ' a affirmé 
è ‘ que ae que même s'il avait ordonné à la 
ë F flotte de sortir du port pour se 
Hitle g ‘ {rendre en Afrique du Nord, un 
Le aré # 1 ne |tel ordre n'aurait pas pu être 
€ . es details | exécuté 
égocié à ce moment Le maréchal a blämé Pierre 
e gleterre n'Y| Lavel pour les méfaits de la mi- 
‘ ferait pas |]jice organisée afin de travailler 
‘ pre défense! de concert avec la gestapo alle- 
entement, Je « mande en France. L'interroga- 
tL mme ntraire aux !t{oire d'hier a duré deux heures 
£ p jue d et quinze minutes, et cette phase 
lit > du procès est pres- 


jue terminée; il y aura proba- 
biement une autre séance lundi, | 
A VENDRE et ce sera le dernier interroga- 


toire par la Commission du tri- 


TOUS GENRES 


MIROIRS DE 
bunal 
joit commencer le 28 juin 


re-silver) 


de table 


Collaghon & Waller 
Glassworks 


199, rue Marion Norwooé, Man. 
Téléphone 201 091 


Japonais prisonniers 
des Américains 


SAN-FRANCISCO — L'agen- 
ce japonaise Doméi rapporte que 


Le procès proprement dit, 


—+ Les relations avec 
la Russie demeurent 
tendues 


[Suite de la première page) 


en Allemagne; mais on croit que! 


des détails secondaires ont été re- 
ge de l'ent d'Ei- 
enhower et de Zhoukov. La pro- 


au Cours retien 


ET 


LE PATRIOTE 


CA LIBERTE 


Pour les troupes 


se sont distribués les votes entre 
provinces, aux élections: 
(Légende: Province — Total 


cial — Autres partis): 


Répartition des vo 


Voici, d'aprés une compilation de la “Canadian Press”, comment 


les divers partis, dans chacune Îles 


…— Libéraux — Progressistes-con 


servateurs — Cooperative Commenwealth Federation — Credit s0- 


chaine réunion du conseil de con-| Prov. Total Lib. PC. C.CæF. CS. TP. Autres 
trôle n'aura vraisemblablement | L P.-E. sa? 22 561 21,741 Lo?! ! 
pas lieu avant le retour d'Eisen- | N.-E. 248,306 113,215 94407 38,496 1,511 617 
hower qui doit aller passer un N.-B. 171870 45,289 69,174 11006 1,114 5,287 
mois aux Etats-Unis. Dans l'in-| Québec 1,235,888 527,385 100,097 21,694 54,263 16,555 512,894 
- PP ET Ontario 1657305 686,127 704,622 218,430 3,626 33,299 11,201 
néitis & 1 sou sus all Man. 292022 102,093 713,166 89,481 9,820 15,359 2,103 
soil ca med Sask. 324,105 109,438 64,784 136,990 10,946 2,307 540 
Maler réceptions, ces dis- | Alberta 269,857 58,859 53,430 46,200 99,023 12,345 | 
cours et cbs hosneëre “les fots- | — CB. Yuk. 364,887 98,179 112,063 105,298 8,531 24,033 18,873 
tions entre les Russes et jés! Patricia Bailey, artiste bien daleaithiailet 
j'Occident en Allemagne sont connu, qui depuis plusieurs &n- Total:  4,622,513 1,809,206 1,299,484 670,476 186,423 105,409 551,515 
ez tendues, Le ministère des Af-|nees est au service de Radio- pourcentage 39 2 15 4 2 12 
Canada, se rendra outre-mer sous + + + 


faires étrangères de Londres a nié 
les accusations portées par Mos- 


cou au sujet de mauvais traite- 
ments qui auraient été infligés 
par les Alliés aux nationaux s0- 


il a riposté par 
traitement 
les 


viétiques libérés; 
ces plaintes quant 
des britan 
Russ 


Londres reproche 


au 


tiques par 


suiets 
u jets 


aux Russes 


non seulement de ne pas prendre 
un soin convenable des sujets bri- 
tanniques, mais d'empêcher les| 
autorités anglaises de leur venir 
Æ personnel chargé du 

nent des Britanniques n'a 

obtenir la permission de 
territoire occupe pai 

ses, ce qui aurait aidé à 

ir à secourir les suiets 

l ques qui sont hospitaiises 


secours dar 
Par contre 


tés soviétiques ont eu toute liber- 


oin de 


les autor:- 


té de visiter les camps alliés de 
l'ouest et 130 officiers russes y 
travaillent dans le moment au 


rapatriement des Russes. Londres 
affirme que la faute en est sur- 


peu afin de prendre part à une 
série de concerts organisés pour 
les t pes canadiennes 


—+ Le gouvernement 
libéral a été 
réélu lundi dernier 


L’alignement des partis 


De bonne heure, ce matin, l'alignement des partis dans les di- 
verses provinces du pays s'établissait comme suit (cela va de soi 
qu'il ne s’agit pas d'un alignement définitif): 


tes: 


PAGE SEPT 


JE M'Y CONNAIS 
EN FAIT DE 


BON PAIN / 


) Le 


ET MOI, JE M'Y 
CONNAIS EN FAIT DE 


BONNE LEVURE / | 


ent la LEVURE ROYAL 


e du pain plus 
a mic plus 


emplo 
Elle donn 


licieux 


lege! 


plus de 
)PPEE 


ENVEL 21 
HERMETIQUEMEN 
POUR PLUS D'A 


+ Le Saint Siège vient 
de publier un livre blanc 


oo 


En Ontario 
Rainy River 


Dm 


nn RS SR 2 2 2 0 0 © © : ’ 
|” ISuite de la premiere page] dis Tot. PE. NE. N.-B. P.Q. Ont. Man. Sas. Alb. CB. Y {Suite de la première page] 
Libéraux 118 3 9 7 45 35 10 3 2 4 (] Visite pastorale 

sultats détaillés du scrutin, reste, Cons. 66: 1 2 3 EN 2 1 2 6 1 Le fascicule dit aussi que le 
au pouvoir avec l'appui presque! C.C.F. 26 © 1 0 © 0 5 16 0 4 0! Dimanche soir à 10 heures, S Pape était particulièrement in- 
intégral des comtés canadiens-| Cyréjt social 13 0 0 0 0 0 0 0 12 0 0! Exec. Mer G. Cabana, accompagné téressé à garder l'Italie en de- 
français non seulement dans Qué- Indépendants & 0 n 0° a 0 0 0 i o' de son secrétaire, M. l'abbé L hors de la gt rre parce qu'elle 
vx _ ui = Ébeaguers PT0" | ind. lib. E] 0 (] 0 8 0 ( 0 0 0 o Bédard, arrivait à Rainy River était le siège du Vatican 
INR, 8 66 0 NiorU'E. 620 PO TR De een | US NRA Le 
É . ! ir ‘ot .p : sé. demeurerait en aiX , exXpul 

La vague libérale qui, dès les! Ind. C. P. . ° ® ® L ' ° n : ° te it us cn Me ge t-il, “les soétnnléstions proyps: à 
premiers résultats du scrutin ve-|Ind. C.C.F. il (] 0 (0 0 ° 0 (] 0 1 £ is é de catholique avec son centre 
nant des maritimes, à 6 h. 30, le| Ouv.-prog. 1 0 L 0 1 9 0° 0 0 0 0 sage : mt gr ag ron pourraient, en dépit de la guerre 
11 juin, était gr continua  Douteux 1 0 0 ] 0 0 0 1 0 0 n] RE 40 cer continuer d'opérer assez par oh 
1 travers toutes les provinces JFOSenLEre FOSTAM- | ent 

sue vers 1Ù Bee in la a 2 Te (ce ae (ORNE re me, qui fut suivi de la visite ca- “72 

mirée slecs out 1e le où Ds: Total 245 4 19 10 65 868 1 2 17 16 nonique des Religieuses de St- Le Pape était d'avis qu'une 
katchéwan indiqua une brisure| ——————— a Joseph du Bourg, de la province “Italie qui demeurerait dans une 
nette dans les lignes des vieux! surtout dans le débat sur les, em La majorité du porti de Crookston, Minn. Du px PL es ge 
partis — les socialistes faisant des| questions miiitaires et les me- libérale a été consi | Lundi soir à 7 h. 30, Monsei- “+ be es ll sotuls "RE ie 


gains considérables dans les Prai- 


ries de même que les créditistes.| gressistes conservateurs auront, 


sures sociales. D'ailleurs, les pro-| 


dérablement réduite 


Hidemaro Konoye, frère de 1 ru | tout à Moscou qui ne fournit au-| Les progressistes conservateurs! au Parlement, plusieurs membres| one 
sr ee “cr pag pur gr Fr cun navire pour cette fin pour qui les observateurs politi- de l’armée et jusqu'à des géné- [Suite de la première page] | 
arr Fimimaro - mr AU "es L'attitude des pouvoirs occeu- | dues prévoyaient au moins vingt raux pour critiquer la stratégie M. M,-J. Coldwell. chef. nat * 
. Nejiko Suwa, violoniste virtuose! à és de l'Allemagne | CMtés de plus, ont surtout fait canadienne dans le Pacifique. Rage sn com a ès 
japonaise, sont au nombre des | P* pb F4 Le a fi. |leurs gains en Ontario et réalisé | de la C.C.F,, a été réélu aussi en 
Jourrait donner lieu à des € - c 4 LE s r£ 2 « « 
nationaux japonais internés en sg es vd bleus um certaines avances en Colombie- Les surprises du vote | Saskatchewan, dans le comté de 
Optométristes | Allemagne par les Etats-Unis. à Aller rer à déviél Sr e | Canadienne et ailleurs. | La grande surprise du vote fut, | ga «2 _ John Bra-| 
: andas se seront Tessaisis , 'é i | cken, chef nation u parti pro-| 
et —————— | et voudront profiter des circons- | Maintenant, toutefois, que l'ex-| age eg un nn Laresiite-coéseevateur ES del 
Opticiens tances. Izvestia reproche aux Al citation post-électorale est moins mare go he mage fe “it pour la première fois au parle-| 
PORTRAITS. + COPIES iés de l'ouest de trop bien trai.| intense, ün se pose aujourd'hui! nombre de comtés que les libé-| Pc pis par 
Caamen de la uue PARSE-EERTE pd 4e ee De )p bien trai-! = ieurs questions. Est-ce que|'4ux* Ont conservés en Ontario. On| ment fédéral, au Manitoba, dans 
LYCEUM PHOTO ter les prisonniers allemands de\t ‘abord le premier ministre! Peut affirmer, hors de tout doute] le comté de Necpawa. La Rivière 
de ct Tileshones héut rang 11 cet étrange, écrit c tout d'abord le premier ministre Ue tbe" lActs n s AR, Qu s 
5 p hsut rang st étrange, écrit ce ! à que, sans les libéraux élus ou à la-Paix, en Alberta, a élu M 
mar des Pour examens STUDIO journal russe, que de tels canni- Mackenzie King se rendra à San- sé] x oO io, 1 rer Solon Low, chef du Crédit so- 
AC He de vs Propriétaire: H. POIRIER bales ne s6 #., as der rière les | Francisco pour la clôture de LE Eee y ne gr s rater à cial 
* s so! )aS TT 1 s p F " P “ial. 
dortese Laboratoire : 2 Lib Gutert tag er | conférence de la sécurité mon-|M€n n'aurait pu administrer sans \ ; à 
1 146 , È barreaux; l'emprisonnement  si- diale sur l'invitation expresse du| une coalition socialiste. Les in-! Quatre membres du cabinet ont 


WINNIPEG 


290, rue Portage 
Téléphone 96 042 


Un service pour la vente du grain 


Voyez votre agent A.P. au sujet 
de la vente du grain et pour obtenir 
des renseignements concernant 
l'agriculture. 


berta Pacific Grain (6. « 


MA 


Etes-vous un bon voisin? 


Un bon voisin peut faire beaucoup pour aider 
de nos jours, alors qu'il est si difficile d'obtenir 


l'aide voulue 


Pour avoir des amis, il faut en être un soi- 


même. Soyons tous des amis et de bons voisins. 


Cette annonce est insérée par 


THE DREWRYS LIMITED 


PRODUISONS PLUS 
en ‘45 


us ceux qui le peuvent, devraient convertir leur 

n ensemencé en un jardin qui produira beau- 

surpris de constater comment il est facile 
de réaliser ce 
projet. 


Un assorti- 
ment  com- 
plet de grai- 

nes de légumes, fleurs et semence de gazon approuvées 
Aussi du gordenite et de l'engrais ‘’Old Gardener‘', 


UN VASTE CHOIX 
D'OUTILS POUR JARDIN 


QUI COMPREND: 
Houes genre hollandais 
Bèches à jardin, manches “D 
Cultivoteurs à jardin 
Sorcleur à pissenlits, manche 
court 
Arrache-pissenlits, monche 
long 
Outils pour 


Râteoux pour jardins 

Rüteaux pour goxon, genre 
“Dunn's" 

Fourches à bêcher 

Houes à jordin 

Secateurs à long monche, 
pour arbres 


ardin, Ze étage 


99 vwnm er 


TELEPHONE 


5462 BANNATYNE 


Winnipeg 


| velle que Paulus et ses amis ont} 
| 


— Comme ces événements n'ont| 


|| la propagande russe utilisera ces| 


gnifie pour eux un hôtel avec ser- | 


La à président des Etats-Unis? Plu- 
vice confortable, des diners, ües 


sieurs croient cependant que le 
L'INLeTVIOWE chef du gouvernement ira sim- 
| À le périodique anglais| Lbjement s'entretenir à la Maison 
| Review of World Affairs répond! Blanche avec M. Harry Truman 
que les Alliés de l'ouest n'ont ja-| avant son départ pour la pro- 
mais monté une organisation de!chaine conférence des “trois”. 
cinquante . généraux allemands! Parlant de conférences, il est cer- 
sous l'autorité d'un maréchal; ce- | tain maintenant que le premier 
la s'est fait en Russie, le maréchal| ministre Mackenzie King repré- 
Paulus, vaincu à Stalingrad, a été | sentera le Canada à la cérémonie 
logé avec beaucoup d'égards et ! officielle de la signature du pro- 
avec un personnel nombreux à!|chain traité de paix qui aura 
ses ordres; on a mis à sa disposi- | peut-être lieu avant un an si le 
tion pour les fins du comité alle-| Japon capitule pour éviter ja 
mand de Moscou, en pleine guer- 
re, tout un système dé >ropagar- 
de et de radio. Tandis que les Al- 
liés de l'ouest ont arrêté Doenitz | 
| et son entourage pour rassurer les 


ceia 


tres industriels et de ses ports 
| sous les bombes alliées. 


Autre point d'interrogation: 
“Quand la prochaine session fé- 
dérale?” On présume pour l'ins- 
tant qu'elle s'ouvrira en fin d'août 
ou au début de septembre. Elle 
durera un mois entier, sinon 
deux ou trois. Car, en dépit de 
leur majorité suffisante, les li- 
béraux seront confrontés aux 
| Communes par la plus puissante 
opposition depuis 1925, En effet, 
les progressistes conservateurs 
[ont fait élire 62 députés; les 


Russes, l’on attend encore la nou- 


été arrêtés à Cracovie. 

La politique russe s'efforce 
| d'empêcher qu'un groupe alle- 
mand organisé établisse des rela- 
tions avec les puissances anglo- 
saxonnes. La Russie veut obtenir 
elle-même l'alliance allemande; 
elle veut refaire avec les vaincus 
le pacte qu'elle avait conclu avec 
| Hitler en 1939. Avant la redditior 
il y avait en Allemagne un fort 
| groupe d'officiers qui voulaient 
! faire une paix séparée et contrac- 
Iter une alliance avec la Russie. 


13. Si l'on joint à ces parlemen- 
taires, les indépendants québecois, 
le Bloc populaire, l'unique com- 


ps £ : muniste et des élus d'autres 
Mais la reddition a changé les A Ne * h d : 
Me D oem 3 Lie nuances politiques, la gauche, à 
Pr 7 4 4 9.2 la Chambre basse, tiendra sans 


haier r la iti s- 
chaient pour la politique de Bis- &esse le gouvernement en haleine 


| Montréal-St-Henri, M. J.-A. Bon- 


| destruction complète de ses cen-! nier. 


Bloc solide conservateur-C.CF, | 


| C.C.F. en ont 26 et les créditistes, | 


été élus aussi dans l'ouest. Ce 
sont: le ministre des Ressources 
naturelles Glen au Manitoba, le 
ministre de l'Agriculture Gardi- 
ner en Saskatchewan, le ministre 
du Commerce MacKinnon en Al- 
berta, et le ministre des Affai-| 
res des vétérans Mackenzie en| 
Colombie. | 

Le ministre de la Défense na-| 
tionale McNaughton a été défait! 
dans Qu’'Appelle, en Saskatche-! 
wan. Son adversaire élu est Mme 
Gladys Strum, C.C.F. 

M. John Blackmore, chef par-| 
lementaire du Crédit social, a été] 
réélu dans le comté de Leth- 
bridge en Alberta. Deux militai- 
res canadiens, le major général 


| dépendants québecois, même s'ils! 
|ônt fait meilleure figure aux! 
| urnes que le Bloc Populaire, qui! 
reste avec son chef, M. Maxime| 
| Raymond, et un seul député, M.| 
|René Hamel, dans St-Maurice- 
| La-Flèche, Mais le gros inatten-| 
du vint de la défaite de M. Ca- 
millien Houde dans Montréal-| 
Ste-Marie. C’est le second échec! 
du bouillant maire de Montréal 
dans l’arène fédérale: il fut dé- 
jà battu à une élection complé- 
mentaire par le député libéral de 


| 


Autre fait indiquant bien) 
qu'on ne peut prédire à l'avance 
les résultats électoraux: la dé-| 
faite, dans Matapédia-Matane, de} 
l'hon. Oscar Drouin, par l'ancien! Pearkes et le lieutenant-colonel] 
secrétaire de la Fédération Libé-| Merritt, ont été élus députés du 
|rale Nationale, M. Philéas Côté, | parti progressiste-conservateur en 
d'Ottawa. | Colombie. 


La toux qui persiste. 
| La toux qui importune 


C'est une sorte de toux dont il est difficile de 
| se débarrasser, celle qui vous dérange durant le 
| jour et vous tient éveillé la nuit. 
| Pourquoi ne vous procurez-Vous pas une 
bouteille de sirop “Norway Pine” du Dr Wood? 
Vous verriez avec quelle rapidité vous serez 
soulagé de cette toux. 
| Il agit promptement et effectivement, allant aux causes du mal, 

dégageant la pituite, calmant l'irritation des voies respiratoires, et 

stimulant les bronches. 

| Ce remède du Dr Wood est sur le marché depuis 48 ans. 
Prix, 35 sous la bouteille, Grandeur “family” qui contient 


environ 3 fois plus, 60 sous chez tous les pharmaciens. | 
The T. Milburn Co. Limited, Toronto. Ont 


| marck et de Bulow d’une alliance — 
| avec Moscou, craignent l'occupa- 
{tion soviétique, c'est pourquoi 
| dans la dernière phase des opéra- | 
tions, après le passage du Rhin, 
les autorités allemandes ont tenu 
le front de l'est et ont laissé les 
alliés de l’ouest pénétrer au coeur 
| du pays sans leur opposer uhe 
| aussi vigoureuse résistance qu'aux | 
| Russes. | 


| guère influé sur le partage du 
|| territoire d'occupation, et que les 
Russes ont la moitié de l'Allenia- 
gre, il va peut-être se produire 
un nouvel exode vers l’ouest, vers 
la zone des Alliés. Il semble que | 


| ; | 
| cette possibilité inquiète les Al-| 
liés, Ils verraient sans doute avec | 
inquiétude les Allemands se rap- 


procher des Russes, mais ne 


ont décidé d'imposer à l'Allema- 
gne une paix dure. Néanmoins | 
ns la mesure où l'occupation de 
ouest sera considérée comme un | 
moindre mal par les Allemanüs, | 


Or les Alliés veulent | 
éviter autant que possible de mé- | 
contenter Moscou, à cause de la 
guerre du Pacif 


reactions, 


Les nationalistes 
irlandais encore actifs 
BELFAST — Le premier minis- 
tre de l'Irlande du Nord, sir Ba- 
Brooke, a déclaré dans une 
lettre, où il explique l’emprison-| 
nement de 219 Irlandais | 


| sil 


1 ac- 


que 
tivité de l'armée républicaine il- 
légale de l'Eire n'a pas cesse. Le œ 


contenu de cette lettre a été ren-| 
du public à la suite d'une pétition 
du parti nationaliste demandant 
la libération sans conditions de 
ceux que sir Basil Brooke dit | 
avoir été internés à cause de leur | 
| association avec l'LR.A. 


mm") 3 
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Enfants, 25c; Adultes, $1.00, 75c, 50c 


Direction: M. Morenoff 


le19 


(enfants) 


Billets en vente à 


ENTREE 


(non réservés) 


gneur fit son entrée solennelle à 
l'église magnifiquement décorée 
pour la fête. Après les prières 
d'usage, M. l'abbé Gustave Cou- 
ture, curé, lui souhaita la bien- 
venue, et dans sa réponse Son 
Excellence félicita M. le Curé, les 
RO on» les paroissiens ago cours aux Cardinaux le 2 juin, a 
re Pngr ogg “gg « nn. a donné une revue de la politique 
erniere visite. nterrogea eN-| Qu Vatican envers l'Allemagne, 
suite les 35 enfants qui allaient! ;{{squant directement le natio 
recevoir la Confirmation. Après déclarant 
cette cérémonie, Mgr présida à|“bersonne ne peut accuser l'E 
la bénédiction du Saint Sacre-| glise de ne pas avoir dénoncé et 
ment qui fut suivie de la prière | exposé en temps la vraie nature 
pour ES m2 gré au trü-| ju mouvement national-socialiste 
ne à l'absoute qui suivit. let les dangers auxquels il expo- 
er matin, Son rer sait la civilisation chrétienne.” 
célébra la sainte messe, à ieu- | 
res, à laquelle 12 petits enfants | — 
recurent leur première commu- Huile de Charme No 40 
nion. Tous les paroissiens pré-| PARFUM PUR D'ORIENT 
sents s'approchérent aussi de la MAUS: mystérieux, dure- 
sainte Table. ble, Développe attrait ir- 
A 9 h. 45, au son de la cloche cénetole.Hroubiant CARTE 
2 ? ? me votre amour, ou e 
Mgr Cabana quittait la paroisse 1 dr #100, par alle, port 
pour se rendre à Pinewood, lais- Mn ASS den. 
sant derrière lui le souvenir ti, Commandez à PARFU- 
d'une visite des plus fructueuses 
et des plus agréables. 


C'est la seconde fois ce mois- 
| ci que le Vatican donne des ex- 
|plications sur sa position, peut- 
être en réponse aux critiques de 
Moscou sur son attitude envers 
la guerre et le fascisme 

Le Pape lui-même, dans un dis 


nal socialisme et que 


HUILE 
t 


CHARME | 


, MERIE IDEALE ENRG,. 


Casier 1352, Québec, P 
F9 


Nouvelles - Charmantes - Se manient magiquement 


PERMANENTES 


Notre Spécial pour Pâques 
PERMANENTE Ondulation 
spéciale à ia crème 


95 |: Ÿ .00 


Parfaite er 


$ 


tout. Une Compiète 
aubaine | 
magnifique et garantie, 


LL 


Shampoo et ondula- 


tion à la main 60c “ 
Guaranteed Wave Shop” 96090 


Edifice Stobart — Près du Théâtre Lyceum 


a ( 


UN SPECTACLE GRANDIOSE 
“LE PAGEANT DU CENTENAIRE" 


| 500 personnages - Musique - Chorégraphie 


CHAPITRES DE L'HISTOIRE DE L'EGLISE 
CATHOLIQUE DANS L'OUEST 


le21 <t22 


(anglais) 
(réservés) 
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(français) 
(réservés) 


partir du 11 juin, aux: Celebrity Concert 


Series Ltd., 383, ave du Portage [angle Portage et Edmonton), 


téléphone 98 821. 


Mise en scène: L. Tremblay, O.M.I. 
COSTUMES PAR MALLABAR 


Décors: B, Vanasse 


(Annonce) 


PAGE HUIT 


| Les Communiantes 


Colmes, elles s'en vont, défilant aux allées 


À De la chapelle en fleurs, 
Rreligieusement joignant 


U Voici qu'elles se sont loutes agenouillées 


tu mystique repas qui 
Devant l'autel piqué de 
Et d'une floraison de [le 


Leur séraphique ardeur fut si lente à finir 
Que tout à l'heure encore, 4 les voir revenir 
De l'agape céleste aû divin réfectoire, 


Je crus qu'elles allaient 
Comme si, #e glissant s0 


Un ange leur avait posé des ailes d'or. 


Dette etienne ee 


L'amour 


lous ceux qui aiment les bêtes 
ont, plus où moins consciem- 
ment, des disciples de saint 
François d'Assise, le saint aux o1- 
sceaux, le saint qui ramena au 
bien le loup de Gubbio. Et saint | 
Francois savait que les bêtes 

mprennent ceux qui les a1- 
ment. D'abord qu'est-ce qu'aimer 
les bêtes? Est-ce s'en faire l'es- 
lave? Est-ce faire coucher dans 
le duvet et le satin quelque petit 
animal parfaitement odieux! au 
jappement pointu comme les 


dents et le caractère? Non pas 
simplement 
s'en engerber quand ce n'est pas 


quand on 


C'est tout 


nécessaire et surtout 


ne peut leur donner justice Mais | 


oui, justice 


Croyez-vous que ce soit rai- 


sonnable, sous prétexte qu'il s'a-| des bêtes. C'est un fait. Mais 16 juin | 
muse, de donner comme jouet à | quand on en a, il faut les soi- Ne MacDonald St-J.-Baptiste. | 
un bambin un petit chien ou un|gner. Un chien comprend si bien Lina Balcaen, La Broquerie, 
petit chat dont il fait un vrai|Il sait, autant qu'un enfant 17 juin 

martyr, ne sachant pas discerner | quand il a mal fait et quand il a Agathe Sabourin, St-J.-Baptiste 
la différence qu'il y a entre la | besoin d'être corrigé. Il à vite Cécile Espenel, St-Lupicin. 


bête de peluche et celle de chair 
et d'os? 


Et tous les petits poulets, ven- 


SAVEZ-VOUS 


Q.—Quel est le nom scièn- 
tifique du blanc d'oeuf? du 
jaune d'oeuf? 


R-—Albumen et vitellus. 


Q—Quel nom donne-t-on 
À l'armature de bois ou de 
métal qui soutient un arbus- 
te pour en diriger la crois- 
sance? 

R.—Un tuteur, 


Q.—Quelle est la plus gros- 
se planète de notre systeme 
solaire? 

R.—Jupiter, 


Q.—En quel pays y a-t-il 
le plus de geysers? 
R.—En Islande, 
A terre, je suis laid et je me tor- 
tille 
Ainsi que ma soeur la chenille 
Et je charme l'oreille pourtant 
Quand de la muse je traduis l’ac- 
cent 


Solution: Ver, 


TRANGE 


Faits peu connus des 


M. J. MURRAY 


Plein de l'ardent regret des ferveurs en-allérs 


ne pas! 


MAIS REE| 


Le C 


Un peu d’etiquette 


et je les suis des yeux, 
mes doigts picur, 


eur descend des cieux 
flamboiements joyeua 


urs immaculées. L Lorsque deux 


parlent au téléphone, laquelle 
doit prendre congé la premiere? 


Celle qui a appeieé, à moins 
qu ne s'agisse d'une personne 
|! d ng supérieur 


vraiment prendre l'essor, 


, 2 .i " 
us leurs voiles de gloire, 2. Quand faut-il que les hom 


mes enlevent leur chapeau? 
| Un homme découvre par- 
excepté dans un 
magasin, 


I Ou entre 


Emile NELLIGAN. 


u r 
au En 


=) 


des bêtes 


dus vivants au temps de Pâques? 


3, Peut-on manger des bon- 
bons ou autres friandises en se 
promenant sur le trottoir? 

Non c'est du plus 


2 1 Jamais, 


ma £ 


Autant de petites bêtes destinées 3 i 
: à mourir aprés avoir souffert de rétier se ds 
la méchanceté humaine. Il y a Vous pouvez le saluer d'un 
aussi les gens qui veulent bien !|jége gne de tête, mais sans lui 
avoir des bêtes, mais ne pas s'en parle 

embarrasser. Aussi font-elles 


couchef le chien, en plein hiver 
dans un hangar glacial ou le 
tiennent-elles dans une cave obs 
cure et humide, sous prétexte que 
la place des bêtes n'est pas dans 
la maison. Alors, à quoi bon en 
avoir? Et que dire de ceux qui 
croient qu'un chien, ça ne mange 
pas. Ils lui jettent, de loin en 
loin quelque ragoton ou un mor- 
ceau de pain sec et voila tout 
Ce n'est pas tout à fait comme 
cela qu'on doit agir 

Personne n'est obligé d'avoir 


15 juin 


1e0rg4 Bruneau, 
Céline Tougas, Ste-Anne. 

Rita Boulet, Dunrea. 
Raymonde Saurette, Letellier. 
Juliette Deaust, Laflèche, Sask 


Jeanne Labossière, Ste-Rose. 
Aimée Lévêque, Vassar. 
Georges Damphousse, 


fait de comprendre la valeur des 
mots. 

Je peux me tromper, mais je 
| pense que réellement saint Fran- 
| cois bénit les maisons où on ai-| 
me les bêtes, celles où il y en a,|!1€7" 
let où on en prend soin, et cel- 
les aussi où on comprend qu'il 
vaut mieux n'en pas avoir, par- 
ce qu'on ne leur rendrait pas 
justice. Je doute qu'il fasse au-| 
tant de celles où on en a malgré 
tout pour en faire des souffre- 
douleurs. 


St-Jo- 
sepn 


Maurice 


Doo!l 


evy 


Tougas, Ste-Anne 
larie, Ste-Agathe. 
Aurèle Carrière, Ste-Claire. 
Rose Blain, Mattes, Sask. 
18 juin 
Vermette, 


Laurette 


| Phoenix Dodds, St-Lupicin. 
Irène Dusablon, Ste-Anne. 
Marie-Paule Comeault, Letel- 
Rose-Marie Tétrault, Ste-Anne. 
Cécile Pattyn, Ste-Anne. 
Céline Lemire, St-Pierre. 

19 juin 

Jeannette Bottomley, Lorette. 
Léo Marion, St-J.-Baptiste. 
Marie Delorme, St-Joseph. 
Jrma Nault, Thibaultville. 
Ulysse Proulx, Thibaultville. 
Annette Dupas, Thibaultville. 
Lucille Comeau, LaSalle. 
Emile Labossière, 


Odette OLIGNY. 


Mais vous connaissez 
Marie 


“Bon, dit-elle, elle avait promis 
| d'être ici à sept heures, mais vous 
connaissez Marie!” 

Combien de fois avons-nous 
|entendu semblable réflexion sur 
[le compte de quelqu'un! Peut- 
|être même en parlant de nous. | 
Qu'est-ce que cela signifie? Evi- 
| demment la personne dont on} 


| parle n'est pas à temps. Marie a à 20 juin ù 

| promis d'être là à sept heures, Emile Sabourin, St-J.-Baptiste. 

mais elle n'a pas tenu parole. | Mie-Ange Vincent, St-Georges. | 

L'ér 4a 4 4 ts AMEN Norbert Hébert, Silser Plains. 
t la dernière phrase est la| Elisabeth Lafantaisie, St-Malo. | 

plus importante-plus importante 21 juin 

que le dérangement que Marie a Gérard Vermette, St-J.-Bap- 


pu causer en n'étant pas à temp: 
“Mais vous connaissez Marie!” 
Cela donne l’empression que Ma- 
rie est une personne sur laquelle 
on ne peut compter. Quand elle 
dit qu'elle fera quelque chose, 
| vous ne pouvez jamais être assu- | 


tuste, 
Antoine Bourrier, St-Lupicin. 
Raymond Robert, La Broquerie. 
Thérèse Lansard, Ste-Gene- 
viève. 
Louise Tougas, Ste-Anne. 
» Jacques Prévost, S. Junction. 
ré qu'elle le fera. | Mona Gendron, St-Labre. 
| Ne soyez pas comme Marie.| Jean Doucette, Léoville, Sask. 
Faites-vous la réputation de fai- _ _ 
re ce que vous promettez, quels La flore l'emporte 
que soient les efforts exigés. Une 
|telle réputation vaut beaucoup Sur la faune 


| 
dans la vie de tous les jours. | 


Il est à la fois instructif et 
amusant de comparer la duréc 
de la vie entre les ani- 
dont nous faisons par- 


moyenne 


maux — 
catholiques |tie — et les végétaux. La flore 
ù l'emporte de beaucoup sur la fau- 
elles NC.W.C ; * 
te du ts (ne car, Si celle-ci compte quel- 
| ques centenaires, celle-là a de 


nombreux millénaires. 

Voici pour la vie des animaux 
en commençant par l'éphémère, 
comme il se doit: 

Vingt-quatre heures: l'éphémè- 
re; six semaines: le hanneton; 
deux mois: le papillon, la puce; 
trois à quatre mois: la mouche; 
six le moustique; une an- 
née: la fourmi, le grillon, l’abeil- 
la larve du hanne- 


mois: 


le; trois ans: 

ton: six à dix ans: le lièvre; huit 
ans: le lapin (sauf civet); huit à 
dix ans: le mouton; dix ans: la 


vipère: dix à quinze ans: le chien; 
le rossignol; douze à 
le loup, le chat: quin- 


ze ans: 


e la grenouille, le bison; 
ans: le chardonneret, le 
vingt ans: le crapaud; 
nq ans: le boeuf; vingt- 

trente ans: le cheval; tren- 


l'aigle; trente-cinq ans: le 
à cigogne, le chameau; qua- 
cin- 


/ | à ran ans: l’orang-outang: 
MOST ST 70 quante ans: le héron, le lion, 
+ CAB r re un”, . | 
2e Le l'ours: soixante ans: l’homme: 


le corbeau; cent 


quate-vings ans: 
ë la carpe, la tor- 


L h] à 
que troasure —15T CENTURY né ete 


: ALTAR , wiTH LOCKER FOR ns DRE LT Es à 
D VESTMENTS &r SECRET PANEL FOR ue, le perroquet, l'éléphant, l'es- 
THE ALTAR STONE . ju “2pe S ” 
NNGS ARE THE EARLIEST OIL It voici pour les plantes: le 
AANTINGS ON WOOD W ENGLAND - jerre vit deux cents ans: l'orme 
vit de tro 1 quatre cents ans; 
l'acacia jusqu'à cent ans; 
le ne de quatre cents a 
WMOSE EXITY ITS TD SUSTAUN SY EVERY LAWFUL MEANS sb s: le mélè ui 
THE VALIOITY Of À MARRIAGE CA !5 . se Ce rer Pi 
a ents ] leul atteint mill 


. ar le 
ke Age éta Livre des 
He t € e a L £ € Brée- 
viaire, € le existe encore plu- 
sie s beaux exemplaires 1 
e les femmes ne sont admises qu'une 
fois l'an da ia chapelle Ste-Hélène de 
a Bas Jue de la Sainte Croix de Jé- 
sale à Rome 2 à 
h L'église du village de Newport, An- 


va de.sept cents à 


peter < s sapi 

autel portatif ment pour | 1 » deux cents ans: le baobab 
les ornements et un tiroir secret pour . + 1 n fc " uatr ni 
la-pierre d'autel. Les peintures sur | YOIL S ECOLUET parfois quatre mil- 


bois sont à l'huile et furent les pre- | le ans avant de mourir. 


Dee CN QIRFS. en Antares Enfin, le mathusalem végétal, 
2 Daque diocèse possede n “ a..! k 1 
seur du lien du a , ä | elui qui nous enterre tous, le 
charge consiste à déte € dracoena qui 


moyens légaux possibles la validité du 


iDélliège £D QUES Lo i no HULUE ans 


St-J.-Bap 


Grande Clai- 


St-J.-Bap- | 


St-Boniface. | 


| ressemble un peu à un singe dif- 


vit de trois mille à 
4 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


oin des Jeunes 


Directrice: Mère-Grand 


ne | B CASSE-TÊTE # | 


F — — — — Instrument de fer pour pratiquer des trous dans 
le bois. 


mm — Ontil pour accorder les pianos. 
A — — — — — Ouverture en forme d'are, 
Ecouteur de l'appareil telephonique. 


M — — — — — … Marteau de bois à deux têtes, 


LUTION: 


so 
| Foret — accordoir — arcade — récepteur — maillet. 


14 


. 


Visite au pays de “lAï” 


Si vous pouviez vous promener | tombe de sommeil; il a bien mé- 
dans l'immense forêt vierge. de rité son nom de ‘paresseux’. 


| 
| 


| l'Amérique méridionale, et puis| De fait, il vit presque toujours 
soudain vous arrêter et écouter. | dans les arbres et, des trois doigts 
Vous resteriez surpris et un peu | Crochus qu’il a à chaquemembre, 
inquiet, vous demandant d'où | il s'accroche à une branche pour 
viennent ces cris qui frappent! y rester ainsi, immobile, et pen- 
votre oreille? Là-haut au dessus | dant des heures. 
de votre tête, sous les branches,| Il est si lourdaud que lorsqu'il 
vous entendrez cette clameur | veut rejoindre le sol, il se laisse 
plaintive Aï-ai!... Aï-aï! {tomber de l'arbre pour s'éviter 
|” Vous vous demanderiez à l'ins- | la peine de descendre. — En voi- 
tant: qui souffre? qui se plaint? là un qui doit voir la vie à l'en- 
ou encore, qui tue-t-on? VETS, 


| Les naturels du pays vous ré-| 
|pondront: Aï-aïi! Et ils vous in-| 
| diqueront un animal bizarre sus- |! 
pendu jambes en l'air, tête en bas, 
à une branche. . . 
| L'animal, en effet se nomme) 
“Aï” mais on l'appelle aussi ‘“‘pa- 
resseux”, | 
Les savants,. toujours très pré- 
| cis, vous diront qu'il appartient à | 
| la famille des “tardigrades”. L'ai 


ARISE 


| forme et engourdi. Lorsqu'il est 
|à terre, en effet, rien n'est plus| 
gauche, plus disgracieux et plus] 
impuissant que ce petit mammi- 
|fère, Ses membres sont de lon- 
| gueurs si inégales que, pour mar- 
| cher, il est obligé de se traîner 
|sur les coudes. On dirait qu'ill 


Î 


Le professeur NIMBUS 


annee 


Merveilles 
télégraphiques 


Un paysan reçoit une missive 
de son fils, à la guerre, dans la- 
quelle celui-ci dit à son père: | 
“Tout va bien: j'ai encore mes| 
deux jambes et mes deux yeux; 
mais je n'ai plus de souliers. En- | 
voie-moi des souliers neufs, mais | 
vite: joins-y une pièce de cent! 
sous, et je serai heureux pour 
longtemps. Embrasse ma mère, | 
ma soeur et Catherine, etc | 

Le père s'empresse d'acheter 
les souliers et part pour les 
porter, mais pour les porter 
où? 11 ne le sait pas lui-même: 
ce qu'il sait, c'est qu'il faut que 
les souliers parviennent promp- 
tement. 11 aperçoit soudain les] 
filse du télégraphe. Voilà, mon) 


Log se dit-il, le garcon ne! 


se plaindra pas du retard, puis- 
qu'on dit que le télégraphe, ça 
va si vite. Une adresse est mise 
sur la semelle, l'heureux père 
grimpe au sommet du poteau qui 
soutient les fils électriques, ac- 
croche les souliers retenus en-| 
semble par la lanière de cuir 
descend et s'en retourne au vil-| 
|lage en disant: 
téiégraphe”. 
Deux heures après, 


{d'eux voulant profiter de l'au- 
| baine, les décrocha, les chaussa 
et mit à leur place les vieux! 
| souliers qu'il portait: ‘Les miens 
| seront toujours assez bons pour 
se faire tuer”, pensa-t-il avec 
philosophie et il s'en alla le coeur 
joyeux 

Le lendemain, le paysan vint 
|voir l'effet de son moyen de | 
| transport. De loin il vit les sou- | 
{liers à leur place; plus il appro- | 
|chait, plus il découvrait l'état | 
véritable des souliers et c'est] 
avec ébahissement qu'il s'écria| 
| en levant les yeux au ciel: “Mon 
| Dieu, c'est un miracle; il a dé- 
| jà renvoyé les vieux!” 
| 


Expériences 
‘amusantes | 


1 


| Prenez dans chaque main un| 
| poids léger, un de ces poids étant 
oo pren un tout petit peu plus 
| lourd que l'autre. Très aisément, 
| vous serez à même de dire du! 
| premier coup; “ce poids-ci est ie | 
plus lourd”. 

| Mais si vous remplacez ensuite 
{ces poids légers par deux poids 
|lourds, qui eux aussi, diffèrent 
| un petit peu de poids, vous éprou- 
verez à votre grande surprise, 
qu’il vous est impossible de dire: 
| ‘celui-ci est le plus léger, celui-| 
là est le plus lourd.” 

| C'est là une observation très 
curieuse, presque inexplicable, et 
|que je vous engage à expérimen- 
ter, à titre d'amusement. 

Prenez maintenant trois bols; 
| l'un est rempli d'eau froide, le 
second d'eau très chaude, le troi- 
sième d'eau tiède, Placez une 
|main dans l'eau rhaude (mais 
prenez garde de vous ébouillan- 
ter) et l'autre dans l’eau froide, 
laissez-les reposer pendant quel-| 
que temps. Retirez alors vos | 
mains de l’eau et plongez-les en-| 
semble dans l'eau tiède. Alors se | 
produira ce phénomème à la fois | 
| étrange et curieux: l'eau tiède 
paraîtra froide à la main qui; 
était dans l’eau chaude, tandis 
que la main qui a été plongée 
dans l'eau froide trouvera que 
l'eau tiède est presque brûlante. | 


| 


Un Anglais se plaignait vive-| 
ment dans un café de Paris, d'une | 
chute qu'il avait faite et qui lui| 
causait de vives douieurs. | 

— Monsieur, lui dit le médecin, 
est-ce près des vertèbres que 
vous vous êtes fait mal? | 

— Non, monsieur, répondit le| 
malade, c'est près de l'Obélisque. | 


DUCLAU et sa famille 


Friattesr ! Je vous 
si vs hier soir — 


Lettres d'amour. 


Winnipeg 


Mon 15 juin 1945 


HORIZLONTALEMENT | 
1=—Substancs du noyau des cel es 
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Solution du problème 


précédent 


FFI2]0]7 1 


Mes petits-enfants m'ecrivent 


Chère Mère-Grand, 
| Je suis un petit garçon an- 


Ste-Agathe, Man. 

Bien chère Mère Grand, 
Je suis moi aussi un nouvel 
ami de l'école St-Antoine, J'ai 


quatorze ans et je suis dans le | 
dire | 


grade huit. Je veux vous 
que j'aime bien à vous écrire et 


e 


: | 
je demande à Dieu de vous con-| 


server de nombreuses années de 
vie afin que les enfants d'école 
vous connaissent et vous aiment 
davantage. 

Cet hiver nous avons eu une 
belle température ce qui nous en- 


courageait à aller à l'école. J'ai} 
hâte d'être instruit car notre bon | 


et digne curé nous a déjà dit qu'il 
n'y avait que l'instruction qu'on 
ne pouvait nous ôter. 

Je vous quitte en espérant que 
vous resterez longtemps au mi- 
lieu de nous. 

Votre petit ami, 


Gérard COURCELLES. 


kr * 
Notre-Dame de Lourdes. 


Chère Mère-Grand, 

C'est la première fois que je 
vous écris cette année. J'en suis 
tout content. 

Je vais à l'école tous les jours. 
Je suis dans le grade V et j'ai 
9 ans. J'ai étudié fort pour le 
concours français, surtout l'His- 
toire du Canada et le caté- 


chisme. Je veux avoir de bonnes | 


notes au concours car je serais 
si fier d'avoir mon diplôme. 
J'espère vous écrire encore, 
Mère-Grand. 
Lucien BOSC, 
tr * 
Bathwell, Man. 
Crère Mère-Grand, 
C'est la première fois que je 
vous écris. Je suis dans le grade 
IL J'ai 7 ans. Ma fête est le 27 


|mai. Ma maitresse s'appelle Mlle 


Annette Bosc. Elle est bien gen- 
tille. J'apprends mes leçons à la 
maison. Des fois elles sont dif- 
ficiles mais je les sais quand 
même, Quand j'ai fini de les étu- 
dier, je vais jouer. 

J'ai un frère et une soeur qui 
travaillent à Winnipeg. 

Je termine ma lettre en vous 
disant bonsoir. 

D'une petite-fille, 
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| glais. J'apprends le français, 
| J'aime beaucoup Ça. 
J'aime l'école. Le nom de mon 
école est ‘“Lees”, 
J'aime aussi les sports. Je joue 
la balle. Je lis beaucoup. 
J'ai dix ans. J'ai quatre 
pieds et huit pouces de haut, Je 
suis dans le grade VII. 
Un petit garçon, 
Gordon GRIFFITH 
rx * 


Ecole Ste-Marie, 
Bruxelles, Man, 


Chère Mère-Grand, 


J'aimerais vous parler des 
beaux portraits que nous faisons 
dans notre classe, Nous faisons 
| des portraits de l'Histoire du 
Canada. Lorraine fait celui de 
Christophe Colomb quand il dé- 
barqua sur l'ile San Salvador, 
Isabelle fait Champlain chez les 
| Hurons. Geneviève dessine Mai- 
| sonneuve, Moi, je suis contente 
[de dessiner Jacques Cartier 
| plantant la croix sur notre pays. 


| Je vous invite à venir les voir, 


| Aurevoir de, 
| Rita GODARD, 
Grade III, 


1 
| à 


Un commis honnête 


| Un marchand de Londres fit 
| annoncer dans les journaux qu'il 
| avait besoin d'un commis honnête 
pour rester confiné dans son bu- 
reau de treize à quatorze heures 
par jour, Le lendemain, un hom- 
|me se présente. 

— Croyez-vous pourvoir rester 
enfermé si longtemps? lui de- 
| manda le patron. 
— Oui, monsieur, répond l'au+ 
Ître avec une candeur irneffable ; 
j'ai passé sept ans en prison. 


ENIGME 


Je ne suis point esprit et j'exis- 
te dans l’âme; Simple dans la ma- 
lice et double dans la femme; 
J'ai trois pieds assez courts, ma 
voisine en a deux; On ne verrait 
| avec moi jamais de malheureux, 
i Solution: la lettre m (aime). 


Volel son 
écriture, 


Par McEvoy et Striebel 


(Siffiement). 
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Au Juniorat de la 
Sainte-Famille 


Pour Vous, Mesdames 


Ingéniosité française 


Le silence qui depuis plus:Sons le rapport de l'élégance 
de quatre ans s'était établi;surtout, la femme francaise 
«ur la vie francaise s'est en-j{ °" CONSErDEr le rang qu'el- 

Û (le a loujours tenu dans le 
[in rompu avec la vicloire| sonde et continuer à don-| 
d'Europe, et depuis lors, ilner le ton. 
nous vient de nombreux ré-| Devant ces traits 
cils, lous plus émouvants les|roïque fierté, nous pourrions 
uns que les autres, sur l'hé-!| nous demander, ici au Ca- 
rutque attitude du peuple de nada, si en face de sembla- 
l'rance durant l'occupalion.| bles circonstances, nous au- 
l'armi ces récits, l'un des|rions réagi aussi favorable- 
plus touchants est celui de\ment. Nous ne savons pas 
l'ingéniosité des femmes à ce que c'est que d'être pri- 
surmonter les  difficullés| nés du nécessaire, nous con- 
inoutes de la vie, à pourvoir | naissons encore l'abondance. 
malgré tout au bien-être de\Les quatre années d'hostili-| 
leur famille, à assurer une {és ne nous ont aucunement 
erislence à peu près normale | affectés du côté matériel; au 
4 leurs enfants. Celle quali-| contraire, la majorité des fa-| 
lé éminente des femmes de|milles connaissent une abon- 
l‘rance [ut le sujet de n0M-|dance jamais vue jusqu'ici. 
breux articles dans nos jour-|Ce qui est triste, c'est que 
noux et revues, el on lui 4| bien peu songent à l'avenir, | 
rendu un jusle hommage. \se préparent pour les an- 

Ce qui réellement a sauvé |nées qui ne seront pas aussi 
ces vaillantes Françaises! bonnes, économisent enfin. 
cest leur sens pratique del Non, on vit comme si rien 
celle économie qu'elles ontine devait changer: on qus- 
pratiquée toujours, qu'elles\pille honteusement, on ne 
ont inculquée chez leurs en-|songe pas méme à partager! 
fants de génération en ae it 4 les moins fortunés. 
néralion. Car quel que soil| Nous avons hérité de plu- 
l'élat des fortunes, l'écono-| sieurs qualités de nos an-| 
mie est une des vertus prin-|cêlres français; pourquoi pas 
cipales du peuple francais.|leur écongmie? Il faudrait! 
Aussi, au plus fort de l'oc-| qu'une campagne se fasse de| 
cupalion, mises en face d'une | ce côté; il faudrait ouvrir] 
disette extrême de vivres el\les yeux de nos gens, les fai- 
de vélements, elles ont su \re réfléchir et leur faire vou-| 
lirer parti de tout ce qu'el-|loir la sage préparation d'un| 
les possédaient, uliliser les|avenir économique sérieux 
réserves, créer de la beau-|et solide. 
lé et de l'utile avec des riens. Alyne AUCLAIR. 


d'hé-! 


| 
Q.—Je demeure à la ville, et mon mari ayant une nombreuse 
parenté À la campagne, nous avons bien souvent des vi- 
siteurs, Je ne m'en plaindrais pas, si certains d'entre eux 
ne s'imposaient autant, Il m'arrive souvent deux ou trois | 
personnes vers 10 ou 11 heures du soir, me demander un 
gite pour la nuit, Ne pensez-vous pas qu'on pourrait au 
moins me prévenir plus tôt dans la journée, ou arriver plus 
à bonne heure? J'hésite à me plaindre à mon mari, de 
peur qu'il ne prenne ombrage du fait que ce sont ses pa- 
rents à lui. Mais, se faire éveiller pour monter des lits de 
fortune après une longue journée de travail, c'est très 
fatigant, Que me conseillez-vous? JE SUIS EXCEDEE, 
R.—On serait exvédé à moins! Votre cas n’est pas unique, ma | 
chère Madame, et je m'étonne que l'on se montre encore civil envers | 
des gens qui le sont si peu. C'est curieux comme certaines per- 
sonnes n'hésiteront pas à faire de grosses dépenses durant une | 
journée de séjour à la ville, et ne penseront pas à payer une couple | 
de piastres pour une chambre à l'hôtel — cela ne leur vient même 
pas à l'idée! J'en connais Qui | 
viennent à n'importe quelle heure | s’en glisse toujours quelques-uns 
du jour prendre leurs repas chez dans les volumes de poésie, mais 
quelque tante ou cousine, arri-|cela serait assez onéreux pour 
vent pour coucher à des heures | ous d'acheter tout un livre pour 
indues, ne se soucient pas le moins | {trois ou quatre vers, et je ne| 
du monde du dérangement cau-| sache pas qu'il y ait un recueil! 
sé, et repartent le lendemain sans | qu genre que vous -désirez. On! 
même un merci. En face d'un|,ous renseignerait sans doute 
tel sans-gêne, il ne reste d'autre! jans les grandes librairies ou 
ressource que de faire compren-| maisons d'éditions. Quant au po- 
dre à ces gens qu'ils ennuient. | éme particulier que vous men- 
C'est ce que je vous conseille. | tionnez, faites-en donc la deman- 
Si, à cause de votre mari, vous!de à l'auteur lui-même, en lui! 
craignez de les offusquer, trou- | écrivant aux soins du journal qui 
vez-vous quelque prétexte pour |a publié son oeuvre. La plupart 
ies prévenir que vous ne pourrez|des publications ont des droits 
les recevoir à leur prochaine vi-|réservés, mais il se peut que l'au- 
site, Mais je crois que vous vous|teur vous accorde certaines per- | 
exagérez les sentiments de votre | missions en faveur de “la cause." 
ecpoux envers sa parenté; si vous|Je vous souhaite de réussir, et 
bai en parlez, posément, je suis! vous félicite d'avoir à coeur la 
certaine que vous découvrirez |diffusion du français dans votre 
qu'il est aussi ennuyé que vous. | milieu. 
Vous pourrez alors, à vous deux, 
tirer un plan de campagne . 
pour renvoyer à la campagne ces | 
1mportuns, 


æ 

Mme Grégoire, de 480, rue Aul- 
neau, St-Boniface, désire remer- 
cier par l'entremise du Courrier 
9° toutes les dames qui lui ont écrit 

Q.—A la fabrique où je suis | 
employee, mon patron me de- 
mande souvent de lui pro- 
curer des versets en français, 
sur toutes sortes de sujets, 
tels que le ‘“Chez-nous”, 
“Maman”, “L'Amitié”, “Chè- 
Ces versets sont | 


sirent faire filer. Il: lui est im- 
possible de répondre à toutes, et} 
encore moins d'accepter le tra- 
vail demandé par chacune. Mme 
Grégoire prie ses nombreuses cor-| 
respondantes de bien vouloir ac-| 


re Soeur”, |cepter ses regrets. | 
imprimés ensuite sur des | e | 
cadres, coussins, elec, Vou- Q.—Où pourrais-je me pro- | 


driez-vous avoir l'obligeance 
de m'indiquer où je pourrais 
m'adresser pour en avoir? 
Puis-je me servir de petits 
poemes qui paraissent sur ies 
journaux, ou faut-il obtenir 
la permission de ‘l'auteur? 
* En ce cas, où m'adresser? 
Je vous serais très obligée si 
vous pouviez me fournir ces 
renseignements, car je tiens 
beaucoup à procurer ces ver- | 
sets à mon patron, qui est | 
anglais, et il me semble que 
ce serait là une manière de 


curer des disques et des 

chants en français? — MME 

PAUL L. 

R—Ecrivez chez Ed. Archam- 
bault, 500, rue Ste-Catherine Est, | 
Montréal, | 

e 

Q.—Un jeune homme, étant 
musicien, se trouve à danser 
plutôt rarement dans une soi- | 
rée. Lorsqu'il se trouve libre 
et qu'il va demander une 
danse à une jeune fille, celle- 
ci qui a déjà promis cette 
danse, est-elle obligée de 1: 


faire connaitre un peu la refuser? RAYMOND. 
ie française. Une LEC- R.—Si je comprends bien, cette | 


| 

| jeune fille s'est rendue à la danse | 
+.—1l est assez difficile de vous accompagnée de ce musicien, et 
e exactement où x tror d que celui-ci soit vexé 


Vuus LU vine 
\eciez ces versets appropriés. Il'de se voir refusé ,,, Mais, si elle! 


|cieuseté d'y 


La santé des dents 


Q. — Plusieurs membres de ma 
famille ont été prévenus qu'ils 
souffrent de pyorrhée et que 
l'extraction de toutes leurs dents 
est le seul remède. Est-ce vrai? 
Existe-t-il quelques autres ma- 
ladies de la bouche qui peuvent 
être confondues avec la pyor- 


| rhée? 


R Il est possible, mais très 
rare, que tous les membres d'une 
même famille souffrent de pyor- 
rhée, bien que cette maladie ne 
soit pas contagieuse du tout. Si 
la pyorrhée est très avanrée, 
l'extraction peut être le seul re- 
méêde à envisager. Cependant, 


| dans la plupart des cas, le den- 


tiste peut arrêter et guérir la 
pyorrhée, à la condition, toute- 
fois, d'une part, que le mal ne 
soit pas trop avancé; et d'autre 
part, que le patient coopère avec 
lui, en prenant chez lui, chaque 
jour, grand soin de ses dents et 
de ses gencives. Il y a d'autres 
maladies de la bouche qui peu 
vent être confondues avec la 
pyorrhée, la plus commune d'en- 
tre elles étant l'infection de Vin- 
cent ou “bouche des tranchées” 
Un grand nombre de dentistes 
recommandent aux personnes 


dont les gencives offrent un état! 
douteux, de n'user de vaisselle, &e ! 


verres, de serviettes, etc., qui ne 
serviront qu'à elles et de veiller 
2 ce que tous res ustensiles soient 
soigneusement  bouillis après: 
usage, Les personnes souffrant 
de ce genre de maladie des gen- 
cives doivent, bien entendu, se 
mettre immédiatement sous les 
soins d'un dentiste compétent 
jusqu'à ce que leur état soit re- 
devenu normal. 


a promis cette danse, elle ne peut 
guère faire autrement. A moins 
que l'autre partenaire ait la gra- 
renoncer de 


tard 
e 
Q.—Pourriez-vous me dire 

à quel âge, et quel grade il 

faut avoir complété pour 

être admise comme étudiante 
garde-malade? QUI AIME LE 

COURRIER, 

R.—Avant la guerre, on exigeait 
le douzième grade dans la ma- 
jorité des hôpitaux, mais à cause 
de la pénurie actuelle des gardes, 
on accepte celles qui ont termi- 
né le grade onze. Il faut être 
âgée de 18 ans. 

® 
Q.—En montant ou en des- 
cendant un escalier, lequel 
doit passer le premier, le jeu- 
ne homme ou la jeune fille? 

ALAIN. 

R.—En général, on fait passer 
la jeune ïille en avant. Il y a ex- 
ception cependant, en descendant 
un endroit difficile, comme un 
tramway, ou un escalier sombre, 
alors le jeune homme précède. 

é 
Q.—Fumer est-il plus nui- 
sible à la santé d’une femme 
qu'à celle d’un homme? MOI. 

R.—Oui, parce que son système 
nerveux est plus délicat. 


e 
Q—Où puis-je m'adresser 
pour m’abonner aux Annales 
de St. Antoine de Padoue, et 
pour me procurer une statue 
de ce saint, UNE LECTRICE 
DU COURRIER. 
R.—Ecrivez au R, P. Pascal, Di- 
recteur des Annales, Ermitage 


| St-Antoine, Lac Bouchette, Co.|nra L, Pelletier E. Perron E. 
| Lac St-Jean, P.Q. Vous pourriez | Piédalue W., Pinette C., Pliesckle 
| vous informer à cet endroit pour | F., Potvin B., Puchniak S., Rain- 


la statue également. 
Ÿ LOUISE. 


Les naissances ont 
augmenté au Canada 
OTTAWA — Les naissances 


enregistrées dans les cités, villes 
et villages ayant une population | 
de plus de 10,000 âmes se sont | 
chiffrées à 11,817 en avril, tan- 
{dis qu'il y a eu 4,815 décès et 
3,835 mariages. 
statistiques 
donne ces chiffres, 
avait eu, l’année dernière, 1,370 | 
|naissances, 4,976 décès et 3,925 
au sujet de la laine qu'elles dé- | mariages. 


Le bureau des 
du Dominion, qui 
dit qu'il y 


CALENDRIER 
DES COUPONS DE RATIONNEMENT 
DU CONSOMMATEUR 


BRIBES D'HISTOIRE 
(Suite) 


IV. Esprit animateur 


Une marque caractéristique de 
la vie au Juniorat de la Ste-Fa- 
mille c'est précisément l'esprit 
de fargille qui règne dans la mai- 
son. Cet esprit de famille tâche 
de s'établir entre les élèves eux- 
mêmes et entre les Pères et les 
élèves. Le but des directeurs de 
l'institution, on le sait, est d'o- 
| rienter les élèves vers le sacer- 
douce et la vie religieuse dans la 
| congrégation des Oblats de Ma- 
irie Immaculée. Normalement. 
l'après avoir terminé leur stage 
au Juniorat, les finissants en- 
|trent au noviciat de St-Laurent, 
Man. Inutile de dire qu'ils jouis- 
| sent cependant d'une liberté ab- 
|solue dans le choix de leur vo- 
| cation. A cause de ce but tout 
| particulier de la maison, les Ju- 
nioristes ne sont pas considérés | 
|comme de simples élèves, mais | 
comme des enfants de la famil- 
le, ou mieux comme de petits 
frères dirigés, soutenus et en- 
couragés par leurs aînés. Les 
conditions financières de la mai- 
son ne permettent pas de tou- 
jours fournir tout le confort dé- 
sirable, Mais les privations qu'il 
faut s'imposer parfois sont lar- 
gement compensées par l'affec- 
tion qui cimente l'union des 
coeurs, par la respectueuse fa- 
miliarité toujours porteuse de 
joie et de bonheur. 


La Croix de Juniocriste 


Une cérémonie chère aux élè- 
ves est l'imposition de la Croix 
| de Junioriste. La réception de 
{cette croix est un honneur ar- 
| demment convoité. Cette Croix! 
|marque le premier degré dans 
| l'acheminement des Junioristes 
vers l'idéal de leur vie: le sa- 


| 
| 


} 


de tradition, Comme le 17 fé- 
|vrier marque l'anniversaire de 
| l'approbation officielle des Oblats 
| par Rome, il convenait de fai- 


- re aussi de ce jour le grand jour | 
> 5 lui- des Junioristes. Quelques condi- | 
méme, quitte à se reprendre plus | tions cependant sont imposées: | 


bonne conduite, une année au 
moins passée dans la maison et 
certaines garanties de persévé- 
rance. Si pour une raison ou pour 
une autre, un Junioriste ne pos- 
sède pas ces qualités, il est retar- 
dé à l’année suivante. 


Vocations nombreuses 


a fourni plusieurs vocations re- 
ligieuses et sacerdotales,"dé lan- 
gue française, anglaise, alleman- 
de et polonaise. Voici les noms: 
RR.PP. Alarie J., Aubin L., Au- 
bin P,, Audette D, Baderski S. 
Beaupré J.-B., Bédard L.,, Bed- 
|narz J., Bélanger R., Boening J.,! 
| Boulet A., Chaput R., Czujak J. 
| De Bretagne M. Delisle H., De 
| Moissac P., De Rocquigny J., Des- | 
autels I, Desrothers G, Desro-| 
| chers H., Dion R., Dorge E., Du- 
| breuil E., Dumouchel P., Dussault 
M. Dussault P, Ehmann J, 
'Fahimann T. Forestier E., Fo- 
|restier F, Fry H.,, Gagné H,. 
Gauthier L., Gervais E., Girard 
|A, Goetz V., Heytens S., Jalbert 
| J.. Jalbert M. Jalbert L., Jacob 
| R.-M., Joyal A. Joyal A., Joyal I., | 
| Jubinville D., Karl K., Komusie- | 
| witz P. Kwiatkowski, Lacelle A. 
| Lacerte A., Lafaille G., Lafreniè- 
tre C., Lafrenière L., Lambert J., 
| Lavoie G., Lebleu G., Leclaire R., 
Lemire J., Lemoine A, Magnan 
| J., Magnan L., Magnan Z., Mau- 
| rice L., Morin J., Moss W., Nowak 
| T., Paradis A., Paradis T., Péala- 


ville F., Riffel P., Robert O., Ro- 

| bidoux C., Ruest A., Ruest Ch, 
| St-Jacques M. Salomon C. Sa- 
| voie E., Schnerch J., Schnerch T. 
| Schimnoski A., Sicotte W., Sou- 
|lodre J., Swittalo J., Taillon R, 
| Tedrow A. Turenne E., Twar- 
dochleb E. 


Journée des Parents 


Au mois d'octobre l'année der- 
nière, le Juniorat inaugurait une 
initiative nouvelle: la Journée 
des Parents, Cette journée est, 
de sa nature, une “journée in-| 
time” permettant aux parents de | 
se rendre compte de l'oeuvre ac-| 
lcomplie dans l'intérêt de leurs| 


JUIN 


Coupon de beurre 111 
Coupon de sucre 60 


cerdoce et la vie religieuse. La | 
| cérémonie de réception a lieu à| 
| chaque année le 17 février; c’est | 


Depuis sa fondation le Juniorat 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


enfants, dans le but de favori- 
ser une collaboration plus étroite 
entre eux et les Pères de la mai- 
on. Le succès obtenu l'an der- 
nier engage fortement à conti- 
nuer le mouvement nouveau 


Organisations diverses 


Les classes et l'étude ne sont 
qu'une partie de l'élément de 
formation. Une maison comme la 
nêtre doit pourvoir à l'éducation 
de l’homme entier. Le Juniorat 
possède des organisations capa- 
bles de remplir ce vaste champ de 
la culture générale, Il est à re- 
marquer qu'environ 50 Junioris- 
tes sur 80 jouent des instruments 
de fanfare ou d'orchestre; la cho- 
rale comporte toujours ie plus 
grand nombre d'élèves possible. 
Les pratiques se font régulière- 
ment à tous les temps de l'année, 
surtout à l'approche des grandes 
fêtes. 

Un jeune homme doit se for- 
mef également à la parole publi- 
que. Les quelques séances publi- 
ques jouées pendant l'année, en 
plus d’égayer nos visiteurs, 
fournissent aux jeunes l'occasion 
d'exercer leur talent oratoire. 

Une organisation qui n'est pas 
distincte des autres mais qui les 
pénètre toutes, est l'Action Ca- 
tholique. Son but, comme son 
nom l'indique, est un but d'apos- 
tolat. Elle consiste à donner au 
milieu le meilleure atmosphère 
chrétienne possible. A cette fin, 
elle s'intéressera à toute la vie de 
l'élève: sa piété, ses classes, ses 


| loisirs, ses travaux manuels mé- 
me, afin de rendre sa vie plus |Jjes pourparlers du Conseil de Ré- | neur 


sainte, plus heureuse et plus en 
collaboration avec l'autorité. 


(A suivre) 


FLUTISTE 


€ Gordon Day qui sera l'un des 


principaux personnages à pren- 
dre part à la ‘“Dominion Concert 
Hour” le mardi 12 juin à 8 h. du 
soir, Il est l’un des flûtistes les 
mieux doués du Canada, 


Découverte d’un 
nouveau traitement 
de la tuberculose 


PARIS — Le docteur Chorine, 
de l'Institut Pasteur, a découvert 


| un nouveau traitement de la tu- 


berculose en étudiant la lèpre 
du rat. Il remarqua de nombreu- 
ses analogies entre les microbes 
de la lèpre et de la tuberculose. 
I! traita la tuberculose du cobaye 
par une vitamine antipellagreu- 
se dite “PP” ou amide nicotini- 
que. Le cobaye est encore plus 
sensible que l'homme au bacille 
de Koch. Après avoir infecté un 
cobaye d’une touche humaine 
de tuberculose, le docteur Cho- 
rine Jui appliquait le traitement 
jusqu'alors employé dans la lè- 
pre du rat. Avec une dose d'un 
gramme de vitamines antipella- 
greuse par kilo d'animal et par 
jour on constatait un arrêt 
complet de l'évolution tubercu- 
leuse chez l'animal. La tuber- 
culose était jugulée par l’appli- 
cation à dose massive du traite- 
ment de Ja lèpre. Le docteur 
Chrorine” tenta la première ap- 
plication humaine sur les instan- 
ces de la famille d'une jeune tu- 
berculeuse condamnée par les 
médecins. Elle guérit. 29 autres 
cas considérés désespérés furent 


soignés avec le même succès. Le | 


docteur Chorine ne se hâte pour- 
tant pas de crier victoire, car, 


reppelle-t-il, la tuberculose est! 


sujette à des retours offensifs. 


VALEUR DES COUPONS 
BEURRE 4 livre 
SUCRE 1 livre 


Valables 


Coupons de conserves 57-P1 


— Lo Russie occupera 
la moitié de l'Allemagne 


= 


” [Suite de la première page) 


de violence brutale, elles ont le 
droit, a déclaré le pape de refuser 
d'accepter un nouveau régime 
politique ou culturel qui est re 
jeté de façon décisive par la 
grande majorité de leur populd- 
tion.” 

La portée et la sagesse de tel- 
les paroles n'échappent à person- 
ne, Puissent-elles être entendues 
et comprises même par les plus 
puissants 

L'oceupation de l'Allemagne 

Pendant que nos journaux an- 
nonçaient la réduction de l’Alle- 
magne à ses frontières d’après la 

| guerre de 1914-1918, ceux de Mos- 
cou publiaient ensemble la se- 
mäine dernière des cartes et com- 
mentaires indiquant que les ar- 
meées soviétiques occuperaient à 
peu près la moitié de l'Allema- 
gne. C'est sensiblement 
| qu'elles n'occupent actuellement 
et certaines zones occupées et con- 
quises par les Américains pas- 
seraient ainsi sous la domination 
russe. 


plus | 


Prix 


Crème “Idéal- 
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Masque “IDEAL-A' 


En nettoyant votre peau et èn 
tre les rides, 11 rajeumire votre visage et armé- 
horera votre apparence, Bolle de 8 onces pour 
environ 25 masques 


faisant dispara:- 


$1.00 


A" pour faire disparaître les rides 


du visage et du cou 


Prix 


Emulsion “Iféai-A” pour toutes 
Bouteille de 6 oncr 


peaux à tous les âges 


Parfum “Extast”,. 
ne s'évapore pas 


es 
Prix 


$1 00 


Ce parfum est À l'huile concentre 


Prix, bouteille de l4 once 


Valeur de $400 pour 


TRAITEMENT “IDEAL-A" 
Traitement complet “Idéal-A” comprenant 
anti-rides, émulsion de concombre 
est donné gratis avec ce traitement 


masque, erème 
Le parfum “Extase 


3.00 


Adressez MASQUE ‘“IDEAL-A" 


Chambre 411, édifice Contederation 


Rue Ste-Catherine Ouest 


MONTREAL 


Maison Saint-Joseph d'Otterburne 


Oeuvre des 


L'idée directrice de la Maison! 
St-Joseph est donc d'assurer à| 
la famille chrétienne un service | 


agonisants 


normal il meurt plus de cent 
vingt mille personnes de tous 
âges, chaque jour de l'année. La 


Comme M. Churchill a de prières constant et indéfec-| guerre dont on vient de célébrer 


annoncé depuis à Londres que | tible, er l'honneur de saint Jo-|l'achèvement en Evrope aurait 


toutes les ententes conclues à 
Yalta avaient déjà été rendues 
publiques, cette nouvelle ambi- 
tion ne pourra vraisemblable- 
ment pas s'appuyer sur l'interpré- 
tion plus ou moins juste de quel- 
que entente secrète. 

Ces événements et d'autres dif- 
ficultés récentes y compris la fin 
subite de la première réunion du 

| Conseil de Régie allié qui doit 
administrer l'Allemagne, ont 
sans doute «suffi à précipiter la 
| conférence que les chefs des trois 


grandes puissances tiendront vers | 


Ja mi-juillet, 


vraisemblablemen: | 


seph, Patron de l'Eglise univer- 
selle et, à ce titre, protecteur des 
foyers chrétiens et soutien des 
familles. 

Cette idée directrice se traduit, 
dans le concret, par un agence- 
ment logique qui ordonne les di- 
verses organisations en trois ca- 
tégories distinctes. De la premiè- 
re catégorie, nous avons parlé de 
la consécration des enfants et 
du culte perpétuel de saint Jo- 
seph. Ajoutons un mot de l'Oeu- 
vre des Agonisants. 


L'Oeuvre des agonisants est 


à Berlin même. On prétend que | Une Oeuvre de messes en l'hon-| 


|gie ellié n'ont pu se continuer 
| parce que le représentant russe, 
| le maréchal Lhukor, n'avait d'au- 
|torité que pour signer la décla- 
|ration officielle annonçant que 
l'autorité suprême relevait en 
| Allemagne des gouvernements des 
| Etats-Unis, de l'Union soviétique, 
| de la Grande-Bretagne et de la 
|France. Le maréchal Lhukor ne 
| voulait d'ailleurs pas discuter de 
| l'organisation du Conseil ni de 
ses moyens de procéder avant le 
| règlement de toutes les grandes 
| questions en suspens, 


| La France et le Moyen-Orient 
| Les troubles ont cessé en Syrie, 


|mais rien ne semble réglé. Les 
Français en particulier, ne con- 
| sidèrent pas le problème résolu, 
| et ils ont apparemment l'appui de 
obéi à la demande de M. Chur- 
chill, le général de Gaulle a af- 
|firmé que l'ordre de cesser le 
| feu avait été donné aux troupes 
françaises la veille du message 
anglais. Il a même laissé entendre 
clairement que ce sont le gouver- 
nement anglais et le message de 
M. Churchill qui ont violé l'ac- 


cord franco-britannique conclu en 
1941 au sujet de la Syrie. 


tions contre la Grande-Bretagne 
et les Etats-Unis. La partie di- 
plomatique qui s'engage au su- 
jet de la Syrie dépassera donc 
les frontières mêmes des pays ad- 
hérant à la Syrie arabe et mettra 
une fois de plus à l'épreuve la 
bonne foi des grandes puissances. 

Le général de Gaulle, dans une 
entrevue aux journalistes, a fait 
l'historique de la question et re- 
jeté tout le blâme des troubles 
du Levant sur ce qu'il a appelé 
les machinations du gouverne- 
ment britannique et de ses agents. 
Et afin de bien démontrer que 
son gouvernement n'avait pas 


la Russie dans leurs revendica., 


M. Churchill qui avait propo- | 
|sé une conférence franco-anglo- | 


américaine pour régler la ques- 
tion a répondu que la Grande- 
| Bretagne ne désirait aucun avan- 


tage dans les pays du Levant, que | Mgr Cyrille Gagnon, Recteur de 
l'attitude britannique avait pour |l'Université Laval à Québec s'est 
but le maintien de l'ordre, que | adressé à la Délégation Canadien- 
sa proposition d’une conférence| ne à San Francisco, afin de de- 


tripartite devait être préférable 
à une conférence des cinq gran- 
des puissances, que la Grande- 
| Bretagne n'avait pas fourni d’ar- 
mes aux Syriens ni aux Libanais, 
sans entente avec la France, avant 
l'intervention des forces britan- 
niques, mais qu’elle en fournis- 
sait maintenant “aux fins d'as- 
| surer l'ordre”, 

Finalement, le gouvernement 
français a envoyé des invitations 
formelles aux gouvernements de 
Grande-Bretagne, des Etats-Unis, 


arabe demande et exige que les 
Français sortent de Syrie mais 
le premier ministre syrien ap- 
prouve quand même l’idée d’une 
| conférence des cinq grandes puis- 
sances. 


San Francisco 


“Dans l'intérêt du succès de la 
conférence”, le maréchal Staline 


dre une attitude conciliante” et 


d'accepter la liberté de discus- 


veto qu'ils avaient appliqué jus- 


sion même de certains problèmes 
internationaux relatifs à 
curité des nations. 

Ce n'est pas l'abandon du prin- 
cipe du droit de veto quand il 
s'agira de prendre une décision 
ou un vote, mais c'est ni plus ni 


seil Ce compromis, obtenu après 
l'intervention des gouvernements 
anglais et américains, assure, 
croit-on, le succès de la confé- 
| rence de San-Francisco et sa fin 


| prochaine 


FA au Conseil de sécurité mon-| 
Ë là à l'étude et à la discus-| 


4 
| 


de Russie et de Chine à une con-| 
férence générale des cinq grandes | 
| puissances au sujet du Moyen-| 
Orient. Dans l'intervalle, la Ligue | 


de saint Joseph, patron de 
la‘bonne mort, pour le salut des | 
mourants de chaque jour. | 

Chaque jour, nous célébrons | 
une messe en l'honneur de saint | 
Joseph pour tous ceux, du monde | 
entier, qui doivent mourir le 
jour même. De plus, nous assu- 
rons la célébration d'autant de 
messes, chaque jour, que la cha- 
rité à l'égard des agonissants 
nous en fournit les moyens. L'in- 
tention est toujours de secourir 
ceux qui vont bientôt mourir. 
Bientôt s'entend dans les 24 heu- | 
res qui suivent la matinée où les’ 
messes sont célébrées. Et l'in- 
tention ne se limite qu'après a- 
voir, fait le tour du monde et 
s'être intéressée à tous les hu- 
mains que le Maitre de la vie et 
de la mort appellera bientôt à | 
son tribunal. Le pauvre Esqui- 
mau dans son iglou, l'aviateur 
au-dessus des mers, le soldat 
dans la bataille, l'homme d'af- 
faires à son bureau et projetant 
de fortes transactions, la maman 
auprès du berceau, le vieillard, 
l'enfant, le malade, le blasphé- 
mateur, l'impudique qui ne ren- 
trera pas chez lui et aussi les 
hommes et les femmes de la priè- 
re, les renoncés, les sacrifiés, les 
préposés au gouvernement des 
nations qui tombent comme les 
autres et parfois plus soudaine- 
ment, n'importe où, la messe des 
agonisants, les messes des agoni- 
sants leur préparent la grâce des 
grâces, celle de la pénitence fi- 
nale, d'un pardon, mon Dieu, 
d'une pensée, d’un retour du 
coeur. 

Oh! la belle oeuvre! Et qui ne 
voudrait pas en avoir sa part, 
n'importe quand et surtout à 
notre époque de guerres, de grè- 
ves et de révolutions. En temps 


Laval demande justice 
pour la Pologne . 


QUEBEC—Nous apprenons que 


mander pour la Pologne “un trai- 
tement conforme au droit et à la 
justice”, 

Voici le message en question, | 
daté de Québec, le 12 mai 1945: 

“L'Université Laval de Québec, 
a déjà exprimé sa sympathie à 
l'égard de la Pologne, si odieu- 
sement attaquée, le ler septembre | 
1939, et si cruellement éprouvée 
de toutes façons depuis ce jour 
néfaste, 

“Aujourd’hui, au nom de la mé- 
me Université, je viens vous prier 
de demander pour cette malheu- | 
reuse et héroïque Pologne un trai-| 
tement conforme au droit et à la | 
justice, et j'ai l'honneur d'expri- | 


| mer le voeu que l'on ne règle pas 
| le problème de ses frontières sans 


| entendre ses 


a donné ordre aux représentants | 
russes à San Francisco de “pren- | 


diale en abandonnant le droit de! 


la sé-| 


moins que la reconnaissance de | 
la liberté de discussion au Con- 


l 


| grégation des Pères Blancs, Mis- 


représentants au- 
torisés.” | 


Un prêtre écrit sur la vie | 
religieuse à Buchenwald| 


LONDRES — Le KR. P, Leloir, 
PB. un prêtre belge de la Con- 


sionnaires de Nntre-Dame d'Afri- 
que,—libéré par les Américains 
du camp de concentration de Bu- | 
chenwald, où il était prisonnier 
depuis août 1944, a écrit un livre 


sur la vie religieuse à Buchen- | 


wald. Il sera probablement publié 
au Canada, sous le titre “La Spiri- 
tualité de Buchenwald”, Le Père 
Leloir était aumônier du Maquis | 
sur la frontière de France et de} 
Beigique. Lors de son arrestation, | 
le 9 mai 1944 à Rocroi, il ne por- 
tait pas d'armes mais avait sur 
lui une copie de la prière à “No- 
tre-Dame du Maquis”, qui devint 
célèbre par la suite, Le Père Le- 
loir fut d'abord torturé par la 
Gestapo en Belgique et puis en-| 
voyé à Buchenwald, 1 


il 
| 
| 
| 

d 


fait quarante millions de victi- 
mes 

Ne semblera-t-il pas avanta- 
geux au lecteur, si lecteur il y a, 
de pouvoir lire la formule d'of- 
frande que nous récitons en 
communauté tous les matins à 
l'intention de l'Oeuvre des agoni- 
sants? “O très miséricordieux 
Jésus, vous qui brüûülez d'amour 
pour les âmes, je vous en sup- 
plie, par l'agonie de votre Coeur 
très saint et par les douleurs de 
votre Mère Immaculée, purifiez 
dans votre Sang les pécheurs du 
monde entier qui sont en ce mo- 
ment en agonie et qui doivent 
mourir aujou-d'hui. Ainsi soit-il. 


| Coeur agonisant de Jésus, ayez 


pitié des mourants, Par le très 
précieux Sang de Notre Seigneur 
Jésus-Christ et par votre bien- 
heureuse mort entre les bras de 
Jésus et de Marie, daignez, O 
saint Joseph, assister aujour- 
d'hui tous les mourants que je 
vous recommande, Coeur compa- 
tissant de Marie, intercédez pour 
tous les pécheurs qui sont à l'a- 
gonie. O saint Joseph, vrai Epoux 
de la Vierge Marie et vrai père 
pütatif de Jésus-Christ, priez 
pour nous et pour les agonisants 
de ce jour (ou de cette nuit). 
Mon Dieu, je vous offre toutes 
les messes qui se célèbrent au- 
jourd'hui dans le monde entier 
pour leg pécheurs qui sont à l’a- 
gonie et qui doivent mourir ce 
même jour, Que le Sang pré- 
cieux de Jésus-Rédempteur leur 
obtienne miséricorde”, 


"Se Sent Bien! 
Grâce au Novoro”’ 


Lorsque la constipation fonctionnelle 
persiste et vous rend misérable, ner 
veux et sans goût pour rien et que vous 
souffrez de ses symptômes—maux de 


tête, mauvaive haleine, dérangements 


d'estomac, indigestion, perte de some 
meil, manque d'appétit, et que votre 
estomac se sent surchargé à cause de 
gaz et de gonflements—procurez-vous 
le Novoro qui a fait ses preuves, 
Plus qu'en laxatif, c'est aussi une 
médecine tonique-stomachique, pré- 
parée avec 18 plantes et racines médi- 
cinales de la Nature. Le Novore 
fait fonctionner les in- 
testins paresseux et les 
aide à évacuer doucement 
et agréablement les ma- 
tières qui obstruent; aide 
à expulser les 
gaz de constipa- 
tion, donne à 
l'estomac cette 
agréable sensa- 
tion de chaleur, 
Si vous voulez 
connaître à nou- 
veau la joié 
d'un heureux 
soulagement des douleurs de la con 
stipation et réconforter en même 
temps votre estomac, procurez-vous 
aujourd’hui le Novoro du Dr, Pierre, 
Précaution: Usez le seulement comme 
indiqué. 

Si vous ne pouvez l'acheter dans votre 
voisinage, envoyez pour notre offre de 
Novore “Pour Faire Connaissance” et 
recevez— 


EXTRA 


Une Valeur de 60c en 
Bouteilles d'Essai de 


| LINIMENT OLÉOLO DU DR. PIERRE — 


— antiseptique — procure un soulage 
ment aux douleurs rhumatismales et 
névralgiques, maux de dos musculaires, 
muscles raidis et endoloris, entorss et 
foulures. 

MAGOLO DU DR. PIERRE — alcalin —= 
soulage certains dérangements tempo- 
raires de l'estomac tels que: iniigestion 
et aigreurs. 
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| Postez ce coupon “Offre | 
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© Inclus vous trouverez $1.00, En. 
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le de 11 onces de Noveroe et 

une bouteille d'essai de Liniment 

et une (une valeur de 
606). 
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Retraite fermée et parents 


A temps nouveaux, besoins 
nouveaux. I1 ne faut pas être 
grand clerc pour s'apercevoir que 
nous vivons à une époque singu- 
lHérement troublée. La victoire 
proclamée ces tout derniers jours 
ne renferme rien — ou si peu! — 
de la sécurité dont nous aime- 
rions nous draper. 


Plus exposées que jamais sont | 
chez les peuples civilisés, la foi! 
et les moeurs, Plus difficiles aussi | 
se font l'éducation de l'enfance, 
la préservation de la jeunesse, 
contre les agents du mal affiché 
sous les visages les plus variés et 
les plus attrayants. A tant d'em- 
büches, la sollicitude maternelle 
de l'Eglise oppose la voix de la 
sagesse, de la prudence, qui s'é- 
lance de par le monde, sous les 
apparences d'organismes puis- 
sants, dont les plus connus sinon 
les mieux compris sont bien, je 
pense, l'Action catholique et la 
Retraite fermée, 


La retraite n'est plus, comme 
jadis, exclusivement réservée aux 
communautés religieuses et aux 
consacrés à Dieu. 

Les laïques de toutes condi- 
tions sont maintenant appelés, 
invités avec instance à recueillir | 


Retraite fermée 


Toute association catholique 
devrait, chaque arinée, organiser 
une retraite fermée pour ses 
membres. 

Cela s'impose, car les laïcs ont 
besoin de se retremper régulière- 
ment dans le silence religieux et 
bienfaisant de la retraite, Habi- 
tué à la routine d'une vie où tous 
les artifices tendent à la pagani- 
sation et à l'indifférence reli- 
gieuse, il arrive un moment dans 
la vie du jaïc où il s'enlise invo- 
lontairement dans les doctrines 
que l'on préconise autour de lui. 
Les exercices religieux auquels 
11 assiste et les instructions qu'il 
y entend sans trop écouter, de- 
viennent malheureusement une 
une routine et peu à peu, il glisse 
sur la pente de l'indifférence; sa 
foi s'amoindrit; il subit l'influen- 
ce d'une doctrine protestanti- 
sante et se surprend parfois à 
soutenir des arguments contre 
les préceptes de l'Eglise, 

Voilà le danger que court tout 
particulier: c'est aussi l'esprit des 
associations que ces particuliers 
composent. Même si le groupe est 
formé entièrement de catho- 
liques, les affaires temporelles et 
matérielles ont souvent la pré- 
séance sur les affaires de la vie 
intérieure et spirituelle, et alors 
ces sociétés travaillent à l'en- 
contre du but pour lequel elles 
existent. 

Comment remédier à cet état 
de chose, sinon par les moyens 
que l'Eglise met à notre disposi- 


les bienfaits de se retirer du- 
rant quelques jours, chaque an- 
née, de s'examiner sur leur vie, 
et de prendre des résolutions 
pour l'avenir. Et qui donc y trou- 
verait plus d'avantages que les 
papas et les mamans dont l'hon- 
neur de procréer leur vient tout 
droit de Dieu? Mais cet honneur 


comporte ses exigences qui sont | 


ni plus ni moins d'élever et de 
guider vers Lui les petites âmes 
qui, quoi que nous fassions, sont 
destinées à vivre éternellement, 
ou dans la béatitude ou dans 
l'indicible peine. 

I1 importe donc, pour nous les 
parents, de travailler à nous 
porter garants du bonheur que 
nous désirons pour nos enfants, 
en cherchant la lumière qui nous 
est nécessaire, là où nous savons 
la trouver, dans la prière et l'a- 
mour, dans la confiance et le 


renoncement que rien, plus qu'u- | 


ne bonne retraite ne peut pro- 
curer, 

Ceux qui en ont goûté les 
joies profondes et les précieux a- 
vantages spirituels n'ont qu'une 
voix pour dire eur satisfaction 

Suivons généreusement 
exemple. 

Mme Alice-G. RAYMOND. 


et Associations 


tion? Parmi ces moyens, le plus 


efficace est sans contredit la re- | 


traite fermée. Chacun doit en ti- 
rer profit, le plus de profit pos- 
sible. Mais il est certain que tou- 
te l'association s'en ressentira: 
esprit plus chrétien, grâces parti- 


culières du Ciel: “Quand deux ou | 


trois personnes se réuniront en 
mon nom, je serai là au milieu 
d'elles”, ((Mathieu XVIII, 20.) 


Pourrait-on douter du succès 
d'une société qui organiserait 
chaque année des jours de re- 
cueillement et de prière, et dont 
les dirigeants et les membres 
auraient affermi leurs convictions 
religieuses? 


Permettez-moi aussi de souli-| 


gner les avantages temporels que 
la retraite fermée offre à l’asso- 
ciation, Durant ces 
jours de vie en commun, on ou- 
blie problèmes quotidiens et exi- 
gences sociales, l'on devient plus 
simple, l'on comprend à se mieux 
connaitre, à s'apprécier davan- 
tage, d'où une meilleure entente, 
une coopération plus franche, 
lorsque dans la suite on envisage 
les problèmes de la vie. 

Conclusion: si toutes nos as- 
sociations catholiques prenaient 
comme mot d'ordre une bonne 
retraite fermée par année, il en 
résulterait de nombreux avan- 
tages pour elles-mêmes et leur 
apostolat rayonnerait sur toute 
la société, 


René DUSSAULT, 


DATES DES 


RETRAITES 


durant les mois de juin, juillet, août 


811 juin-—Fernmes et filles ang 


ST AA 


R. P. Samaan, S.J. 


18-22 juin—Tertiaires de Saint-Boniface ,,, 


29— 2 juillet—Elèves du Collège Saint-Paul 


. ER. P. Samaan, SJ. 


8-— 9 juillet-—Filles qui travaillent en ville... 


13—17 juillet—Filles .,,. 

20—24 juillet--Hommes et jeunes 
10—14 août-—Femmes mariées , , 
17—21 août-—Filles, 


gens .,. 


NOTE: Pour le nom du prédicateur, consultez “La Liberté et le 


Patriote”, une semaine d'avance. 


Reconnaissance 


Considéré le nombre des retraitants ou retraitantes, depuis 3 
ans, et la situation financière, le diocèse de Saint-Boniface doit de 
beaux mercis au Bon Dieu, pour les grâces accordées à l'oeuvre des 


retraites fermées. 


Le diocèse entier! car l'oeuvre des retraites n'est pas l'oeuvre 
de quelques personnes: ce sont les prêtres qui la poussent; ce sont 
les laïques qui l’entretiennent; ce sont les dons des uns et des 
autres qui permettent de la faire fonctionner. 

Travail surnaturel qui s'est fait un peu partout, d'autant plus 
évident que les instruments étaient faibles; résultats dont on doit 
donner tout le crédit au Bon Dieu. 


. Pour ces 3 années de faveurs, une Messe d'action de grâce a 
été dite le jour de la Fête du Sacré-Coeur et les 2 jours suivants, 


aux intentions de tous ceux qui 
traites fermées. 


ont contribué à l'oeuvre des Re- 


__ CHEFS-D'OEUVRE LITTERAIRES 


__ L'ABATIS 


Félix-A. SAVARD 


L'hymne le plus enthousias 
l'on ait jamais composé à la 
du Québec. 

210 pages: édition ordin 


édition de luxe: 


te et le plus émouvant que 
gloire de la terre française 


aire: $1.00 (fr.: $1.10) 
$2.00 (fr.: $2.15) 


AUD 


Maiîitre-draveur 


Félix-A. SAVARD 


Ce nouveau Menaud prend figure d'une véritable 


épopée, d'un chef-d'oeuvre 


qui demeurera parmi les 


classiques, les grands, ceux qui se perpétuent à tra- 


vers les siècles, 
Edition ordinaire: 
Edition de luxe: 


$1.25 (fr.: $1.35) 
$2.50 (fr.: $2.60) 


Edition signée et numérotée: 85.00 (fr.: 55.25) 


0 


MONTREAL - 


25 est, rue Saint-Jacques 


0 


1, CANADA 


a — — 


leur | 


quelques | 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


L'oeuvre des retraites fermées à 


| NOMBRE DE RETRAITANTS ET RETRAITANTES 
Fin de mai 1944 à fin de mai 1945. 


t5 F Le: 4 
:© 1. 1 2 À 
1 # a, A. Lo EA = 
66 ? £ 22 ?>° 2 
55 À À fast! 
LS 8 à À< HO Ô 
Prêtres et Religieux 19 , 19 us 19 
Normaliennes Fe sis 14 14 bise 14 
| Diocese de St-Boniface 
| St-Adolphe 16 5 21 24 45 
Ste-Agathe 2 Ë 5 11 20 31 
St-Alphonse (East Kildonan) 1 1 7 8 
Ste-Anne 6 6 15 27 
St-Boniface 39 26 58 123 
Institut Collégial 5'-Joseph , s. 169 
Ecole Ménagère a 24 24 pe 
Institut Collégial Provencher : Ce dons 21 in 
Collège et Juniorat' é + 17 ln 
Hôpital St-Boniface . 2 à 39 41 + 
Hospice Taché 1 1 13 15 
Sanatorium 1 1 dé 411 
St-Claude 1 3 4 si 4 
Ste-Elisabeth 1 2 3 pre 
St-Emile 1 ” 1 msi 1 
Ste-Geneviève “ sel . 1 1 
St-Jean-Baptiste 1 1 4 6 6 
St-Joseph : 6 8 5 19 21 
St-Labre 1 pis 1 
St-Léon 4 à o 4 
St-Malo 11 soi 3 14 19 33 
St-Norbert 24 4 8 36 26 62 
St-Pierre 11 5 3 19 à 19 
Aubigny ï 1 7 8 * 8 
a PPT NII 1 + 5 né 5 
TR LL rinisinsasssret s 2 1 3 $ 3 
Holy Cross 11 , 7 18 35 53 
Ile-de-Chênes 4 4 7 20 20 
La Broquerie . 16 E 17 37 21 58 
La Salle 2 ; 2 3 5 
Letellier 15 7 8 23 : 30 
Lorette 14 a 11 25 22 47 
Marchand ” = 2 2 ne. 2 
North Kildonan 1 pes 1 As 1 
| . Notre-Dame-de-Lourdes 2 . 2 2 30 32 
OP UENR: cities 8 14 1 23 , j 
Maison St-Joseph A ve ds 24 47 | 
"7 À à 2: NRA "a OR A oo 1 1 
Rainy River 1 si 1 dis 1 
Somerset A AT s PAP 1 1 pre 1 
Starbuck (Sperling) Fe 1 és 1 von 1 
TRDONEV IS di Lies sassoss 1 dé 1 2 du 2 
Vassar (South Junction) …… 1 Ps ke 1 A 1 
|  Woodridge More # + 2 a 2| 
| Diocèse de Winnipeg: ), 4 ne" 
St-Charles mp PARTNER CUS, Ge 
St-Eustache a ne 3 2 5 re 5 
St-François-Xavier à 1 2 die 3 A 3 
| St-Laurent . A 37 12 11 60 12 72 
Dunrea . ; 1 3 4 7 + 
Elie . 2 5 a 7 2 9 
Findlay ne 1 1 2 ss 2 
Headingly . 1 sin as 1 dé 1 
Inwood 2 és 3 5 hi 5 
Sacré-Coeur 4 1 5 RE 5 
Stony Mountain . 6 2 Le sre 2 Je 2 
Winnipeg 1440 … 11 29 40 … 40 
Divers: # ! 
Digger, Sask, sus . … pe pr 1 
Gravelbourg, Sask. … nv as 1 1 2 a” 2 
Laflèche, Sask. se su > 1 1 Pa 1 
Montmartre, Sask, 1 1 je 2 ee 2 
Creation DANS NL diriccseece 1 sh 2 3 pe 3 
Lake Minnetonka, E.-U, 1 5 1 à l 
273 126 326 725 492 1,217 


Rapport de la 3ème année 


Considérations: 
La lère année: 
La 2e année: 
La 3e année: 


1041 retraitants ou retraitantes, 
1281 retraitants ou retraitantes, 
1217 retraitants ou retraitantes, 


Total: 3539 

1. Dans l’ensemble, n'est-ce pas consolant? 
lieu de croire que le Bon Dieu a béni l'oeuvre? 

Qui aurait espéré, au début, que 3540 personnes passeraient par 
la Maison, en 3 ans, vour y suivre les exercices d’une retraite fermée? 

2. Ce résultat peut-il être comparé avantageusement aux ré- 
sultats des Maisons de l'Est? 

Jugez-en vous-mêmes .., 

A Saint-Boniface, la moyenne après 3 ans d'existence est de 
1180 par année, 

Suivent les moyennes de maisons de l'Est, depuis leur fonda- 
tion jusqu'en 1942 — 
Villa Manrèse, Québec (H. et J. g.) 1092 par année 

“ “ 


N'avons-nous pas 


(1912-1942) 


Cap de la Madeleine (H. et J, g) 1193 (1914-1942) 
Sherbrooke (H. et J. g) 949 “ “ (1923-1942) 
Jésus-Ouvrier (Québec) …. 2107 “ . (1923-1942) 
Hull (H. et J. g) so 1562 “ “ (1925-1942) 
Nicolet (H. et femmes) es 483 “ n (1927-1942) 
COR à diet rem 1309 “ “ (1928-1942) 
Saint-Hyacinthe (H. et J. g.) . 852 “ v% (1929-1942) 
Joliette (H. et J. g.) 198 * “ (1930-1942) 
Sainte-Agathe (Quéhec) mes 1109 # (1934-1942) 
Mont-Laurier . FA LR SPRINT 288 ‘ “ (1938-1942) 
7 À". PR NT RE ENTRE 007 “ (1939-1942) 


ne sont que pour 
hommes et jeunes gens; celle de Saint-Boniface est ouvérte aussi 
aux femmes et aux filles. 

Oui; par ailleurs, la plupart des diocèses où sont ces maisons 


ont une populätion cathoïique 2 fois et 3 fois plus forte que celle! 


de notre diocèse, et cela dans moins de 50 milles carrés. La plupart 
de ces maisons ont une quarantaine de chambres; la nôtre, 25. A 
Saint-Boniface, la plupart des retraites comportent 3 jours pleins, 


maisons de l'Est qui offrent 3 jours pleins. 

3. Tout de même, il y a eu diminution, la 3e année, à Saint- 
Boniface. Oui, une petite diminution sur la 2e année; une aug- 
mentation sur la lère année. 

Bien des circonstances pourraient expliquer cette petite dimi- 
nution: 

a) Habituellement, les gens sont libérés des récoltes, en septem- 
bre ou octobre. L'automne dernier, les récoltes ont traîné jusqu’en 


décembre. 
| b) Bien des fois, les mauvais chemins ont empêché des per- 
| s00pes de réaliser leur projet de venir en retraite. 

c) Le nombre des cultivateurs privés de leur fils et de main- 


| d'oeuvre, a augmenté. 
| d) De plus, ces hausses et ces baisses sont normales dans la vie 


| 
des Maisons de Retraites. 


Rapport financier 


| En banque: ler juin 1944 $808.45 
| Recettes CRAN LE RES T … $7,601.98 
| Dépenses RARE © UE"! 
| ——— 

Surplus Frs ss biéé 69.54 
| En banque: ler juin 1945 FRRTUE Fa = $877.99 
| Valeur totale actuelle de la Maison des Retraites environ $15,000. 


Prètées à fonds perdu $6,500. 
| Aucun capital à remettre. 
| Résumé: Il y a 3 ans - - - rien. 
Après 3 ans d'existence, une valeur de $15,000. 
Rentes viagères annuelles $280.00. Taxes: $219.57, 
Pas un sou de dette. 
| En banque , . . $877.99. 


Par ailleurs, que d'améliorations s'imposent 


; | diner, 


par exemple du lundi soir au vendredi matin. Elles sont rarés les] 


St-Boniface 


Mouvement paroissial 


Ce 23 mai 1945. je relis quel- 
ques pages de mon ancien jour- 
nal.… 29 juin 1926: “Clôture des 
classes au couvent de St-Jean- 


grades supérieurs, deviennent 
pensionnaires pour 3 juurs: elles! 
commencent une “retraite fer- 
mée”. Le lendemain, elles y sont | 
| si absorbées qu'elles demandent 
le silence complet jusqu'à la fin”. | 
Cette retraite fut très ferven- 
te. Sept de ces anciennes sont 
| maintenant en communauté. | 
Je m'arrête au 9 févirer 1928: 

| “Retraite semi-fermée pour tous 
les jeunes gens de St-Jean-Bap-| 
tiste; “mort au respect humain!" 
— la consigne -— 140 garçons la | 
|suivent... Ils apportent même leur | 
les moments libres sont | 

passés en silence et ils sont à 
| notre disposition de 9 h. 30 a.m.| 


3! à 4 heures p.m. et après le sou- | lequel il se dirige... 


| per ils reviennent encore. Le 12| 


| l'appel”... je referme mon journal | 
| avec respect. 


ë Et en 1945, avec l'établisse- | 


ment d'une “maison de retraites | 
fermées” munie d'un personnel 
spécialisé, nous avons enfin, de- 
puis trois ans, un centre diocé- 
sain de ‘“pasteurisation” spiri-| 
tuelle, où les individus peuvent 
librement et périodijuement ve- | 
|uir faire le grand ménage de 
| leur âme et rectifier leur crien-| 


tation, et cela combien plus faci- } 


lement qu'autrefois! 

Ce n'est plus l'effort isolé d'u-| 
ne paroisse ici et là, nous avons | 
| désormais une maison au service | 
|de toutes les paroisses de notre 
| diocèse; un rouage réel et né- 
| cessaire faisant partie intégran- 
te de la vie paroissiale, 

Il convient donc que dans tou- 


Canonisation de 
L.-R. Grignon de Monfort 


Cité du VATICAN-Sa Sainte- 
té Pie XII a lundi 21 mai approu- 
vé la promulgation d'un décret 
approuvant la sanctification de 
Louis-Marie Grignon de Mont- 
fort, fondateur de la Compagnie 
de Marie (Montfortains), et des 
Filles de la Sagesse, 

Le saint fondateur, mort en 
1717, avait été béatifié en 1888. 

Les deux communautés dont la 
paternité revient au religieux 
que Rome vient d'élever sur les 
autels ont pris une grande ex- 
pansion dans le monde entier. 
Ainsi les Montfortains ont des 
maisons, en plus de leurs nom- 
breux établissements français et 
canadiens, en Belgique, en Hol- 
lande, au Danemark, en Suisse, 
en Italie, en Angleterre, aux E- 
tats-Unis, en Afrique, à Haïti, en 
Colombie sud-américaine et en 
Islande. 

La famille religieuse des filles 
de la Sagesse est plus vieille de 
date que la précédente et a assis- 
té à une floraison non moins 
grande de ses maisons à travers 
le monde. 

Fondée en 1703, cette congré- 
gation comipte pas moins de 
5,000 religieuses distribuées dans 
quelque 420 établissements, en 
France, en Belgique, en Italie, 
en Suisse, en Haïti, au Canada, 
en Hollande, en Angieterre, au 
Danemark, à Madagascar, 


La Suisse veut 
aider la France 


FRIBOURG, Suisse — L'orga- 
nisation catholique suisse “Cari- 
tas”, dirigée par le Dr Crivelli à 
Lucerne, déploie beaucoup d’ac- 
tivité à secourir la région de la 
Moselle en France, Dernièrement, 
un convoi de secours de 133 ton- 
nes partit de Genève pour Metz, 
via Boncourt et Belfort. IL com- 
prenait 4 tonnes de meubles, 108 
grandes boîtes de linge, 60 ton- 
tes de iait condensé, 12,000 livres 
de fromage, 4,500 livres de vian- 
des en boîte, 7 tonnes de cubes de 
bouillon, 1000 livres de médica- 
ments, 6 tonnes de vivres concen- 
trés pour les enfants et les con- 
valescents, 167 boîtes de confitu- 
| res, 20 tonnes de matérieux pour 
| la construction d’abris d'urgence. 
| Tout avait été mis dans des cais- 
ses de bois qui serviront à la cons- 
truction. 


Luttes entre 
communistes et 


chrétiens en Italie 


ROME — La collaboration en- 
tre les partis politiques du Gou- 
vernement italien est rendue dif- 
ficile par des incidents politiques 
répétés. Encore dernièrement, à 
San Andrea Jonio, une émeute 
éclata à l'occasion d'un défilé 

| composé de Communistes et de 
quelques socialistes. Dans le cor- 
tège, on portait des affiches avec 
| l'inscription: “Longue vie à Tito 
| et aux Partisans!” Comme le dé- 
filé passait devant les quartiers 
| généraux (locaux) du parti dé- 
| mocrate-chrétien, en criant “A 
bas la Démocratie chrétienne!” et 
autres injures, le Signor Frances- 
co Betro qui se trouvait là, fut 
prit de colère et riposta: “A bas 
Tito!” Ceci mit le feu aux pou- 
dres; au cours de la bataille Voci 
Bruno, un démocrate-chrétien, fut 
gravement poignardé, L'incident 
amena une querelle violente à 
propos de la responsabilité du 
maire de San Andrea, un socialis- 
te: on l'accusa de négligence, 


tes nos paroisses, curés et fidè- 
les s'habituent à penser à la re- 
traite fermée comme d'une cho- 
se normale qu'on fait passer 
dans ses moeurs et dont on se 
sert comme d'un aliment “vita-| 
miné” dans une diète bien balan- 
cée. Ce jour vient, et déjà dans 
nos campagnes la vie chrétienne 
et paroissiale se ressent des 
bienfaits de la retraite par ex- 
cellence, la “retraite fermée”. 
M. l'abbé FOREST, | 
curé de St-Norbert, Man. 


Retraite fermée et jeunes 
filles et jeunes gens 


Il nous est facile de compren-| 
dre que la présence du “naviga-| 
teur” est essentielle pour condui- | 
re un avion: c'est lui qui trace! 
le chemin à suivre. 

Il sait l'endroit particulier vers 


En route, il veille continuelle- 


1|au matin pas un ne manque à | ment à éviter toute déviation au 


parcours. Parfois cependant, | 
les conditions atmosphériques: 
froid, vents et orages, le forcent 
à faire des détours. à calculer 
auelle est l'altitude la plus favo- 
rable.…, sans toutefois perdre de 
vue la destination finale. 

Transposons cette idée dans le 
domaine spirituel... 

L'avion, c'est chacun de nous, 
avec son corps et son âme... 

Le navigateur, c'est encore 
chacun de nous... | 

Où voulons-nous aller? 

N'est-ce pas dans la médita- 
tion que nous dessinerons notre 
carte le plus sûrement? | 

Certains diront: “Voilà long-| 
temps que j'ai décidé tout cela... 
Je sais fort bien auel chemin je! 
suivrai dans la vie”. | 


Tant mieux!: -— C'est la pre-| 
mière chose à savoir: — où al- 
ler. 


Mais en route. surviennent le 
froid de l’égoïsme, les vents tré- | 
nétiques des plaisirs, les orages 
du dégoût et du découragement.. 
I! n'y a pas à s'illusionner, ce 
sont là les “conditions atmos- 
phériques” de la vie moderne. 


Comment ferons-nous face à 
tous ces obstacles qui surgissent 
devant notre envolée? 

Ceux qui veulent devenir bons 
“navigateurs” ne trouveront pas 
de meilleur endroit que la Mai- 
son des Retraites pour dessiner 
leur plan et faire leurs calculs, 


ang 


| veille. Le problème: 
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Tournoi aux élèves au compte de douze à 

onse. Il fallait entendre les 


Parfois un malheur engendre | 
le bonheur. Le jeudi 7 juin, on 
coupa l'eau au Collège. C'est| 
séle pire que les vivres, mais | Les uns jouent, les autres jasent 
tout de même... On eut du moins |! mollement, sur un tendre gazon 
l'obligeance de nous avertir la! à l'ombre des arbres. Vers qua- 
quoi faire! tre heures, on prend le chemin 
dans un collège sans eau? La | du retour, La limousine de 
EEE 
âte, on organise un tournoi. $ L 
Conseil des does se met à l'oeu-|une quarantaine de cyclistes 
vre. un comité de ravitaillement | ayant l'air de parcourir la der- 
prépare le lunch, on téléphone | nière étape d'une course de six 
pour ci, pour ça, on essaie de| jours. Le Père Bourassa n'était 
ne rien oublier. La journée devra | Pas le dernier! 
être intéressante. | En guise de félicitations, nous 

A 9 heures, 7 autobus sont au! rommons les trois premiers de 
collège. On y entre plus vite que chaque catégorie ayant conservé 
dans les classes. Pourtant les Pè- [la meilleure moyenne sur l'en- 
res sont là! On file en chan-|semble des jeux. 
tant. Un beau soleil et une na-} (Catégorie 1 organisateurs: 
ture en train de s'épanouir re-| Père Legrand et G. Bockstaël; 
coivent gentiment les élèves! gagnants, 1. L. Dufauilt, 2. L. 
dans le parc Assiniboine. Tout St-Pierre, 3. H. Landry. 
est souriant. Ne sera-t-il pas, Catégorie 2 organisateurs: 
plus agréable de s'amuser ici AU} H Lemoine et A. Jubinville; ga- 
lieu de passer un examen? Le!|4nants, 1. ©. Lamoureux et R. 
son du cor rassemble les collé-| Larecque, 2. D. Laroche et J, 
giens autour d'un banc où le! Allard. 
président Lemoine est juché,| Catégorie 3 — organisateurs: 
mégaphone en main. On prie la! père Vézina et A. Van Belle- 
Vierge, on chante “O Canada” |ghem; A) 1. C. Turenne, 2. R. 
et huit catégories, chefs en tête,| Desautels. B) 1. G. Labossière, 
se dispersent dans le parc qui}2 R. Gagné, 3. W. Leclerc. 
sera témoin de jeux et de con-| Catégorie 4 — organisateurs: 


commentaires du jeune Fréchet- 
te Les groupes se reforment. 


|cours pratiqués avec un entrain|père Bourassa et L. Vielfaure; 


rarement vu. C'était intéressant | gagnants, 1. C. Robert, 2. D. For- 
de passer d'un groupe à un au-\|tjer, 3, A. Cadoreth et E. Dupont. 
tre. Partout, on court, on saute, | Catégorie 5 — organisateurs: 
on se chicane, on turlute, on est , té 


de bonne humeur. 

Quelques minutes avant l'heu- 
re convenue, tout le monde est 
installé pour diner, chaque clas- 
se ayant choisi sa table, En at- 
tendant le camion de l'hospi- 
ce (pourrait-il y avoir un tour- 
noi sans lui?), on chante pour 
tromper son appétit, Personne 
ne prend d'apéritif, Le Père 
préfet bénit la table. Puis les 
“hot dogs”, les tartines, les bis- 
cuits, le lait au chocolat et la 


crème glacée furent avalés pour | 


Père Gendron gt G. Lane; ga- 
gnants, 1. R. Lafrenière, 2. G. 
Lane, 3. E. Gaboury et P. Poirier, 
Catégorie 6. — organisateurs: 
Père Forget et R. Bélanger; ga- 
gnants, 1. R. Bérard, 2, L. Du- 
fresne, 3. A. Fréchette. 
Catégorie 7 — organisateurs: 
Frère Georges et M. Préfontaine:; 
gagnants, 1. E. Dandurand, 2. L 
Paul, 3. E. Duha et A. Roy. 


Un catholique 
nommé Président 


[y Edy 
K 


la plus grande gloire de Dieu, 


Après le diner, chacun visite 
le parc tandis que les Pères, dans 


Rome — Le professeur Frances- 
co Messineo, de l'Université ca- 
tholique de Milan, vient d'être 
une partie de balle-molle fort! nommé Président de la Commis- 
contestée, frappent juste assez! sion de poursuite des criminaux 
de circuits et font juste assez! de guerre, pour la province de Mi- 
d'erreurs pour laisser la victoire | lan, 


DU 


Par tout le Canada, à la ville comme à la campagne, des cen- 


taines de mille 


hommes et femmes guettent l’arrivée du facteur 


qui leur apporte des chèques d'allocation aux dépendants, tout 
comme d’autres attendent le jour de la paye. Ce sont des per- 
sonnes de tout âge dont le gagne-pain est en service actif. On y 
trouve aussi des soldats démobilisés qui ne sont pas encore 
rentrés dans la vie civile, 


Et bientôt i: y en aura des centaines de mille autres qui revien- 
dront de la guerre. Ils recevront des chèques qui les aideront à 


se procurer des 


vêtements civils, à parfaire leurs études, à acquérir 


une formation technique ou professionnelle, à fonder une entre- 
prise ou à s'établir cultivateurs ou pêcheurs. 


Les banques doivent être en mesure d’encaisser tous les chèques 
du Gouvernement, émis à ces fins et à une douzaine d’autres, — 


de les encaisser, sans frais, dans toutes les parties du Dominion; 


En fait, les banques fournissent au Canada un mécanisme s'éten- 
dant à tout le pays et qui facilite à la nation reconnaissante 
l'application de ses plans pour la réintégration dans la vie civile 


des hommes et 


C'est lo une 


des femmes démobilisés. 


tache formidable. eue exigera une Compta- 


bilité considérable. Mais vous pouvez être sûrs que vos banques 
l’assumeront sans que leur service régulier en souffre. 


Cette annonce e 


st commanditée par votre Banque 


D … 
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Rassurez votre tendresse maternelle, ma 
Je ne renouvellerai pas pour Renat les 
corrections d'autrefois. à moins qu'il ne m'y 
oblige dans des cas graves Autrement, je suis 
tout disposé à le traiter avec douceur et à m'atti- 
rer son affection. As-tu vraiment peur de moi, 


mere 


NOTRE FEUIL 


EXILEE 


Per DELLY 


Renat? ajouta-t-il en remarquant la mine crain- |! 


tive du petit garçon 
Oui... un peu, balbutia Renat 
Quel petit sot tu fais! dit le prince avec une 


tape amicale sur la joue de son frère. Je suis | 


dr, a nous entendrons 


tres bien 
Mas je le crois aussi, répondit la jeune fille 
sourire encourageant à l'adresse de Re- 


1 contraire, que nous 
Qu'en pensez-vous, Myrté? 


vec un 


comtesse Giséle ne paraissait aucunement 
idée, mais elle n'osa protester. Cependant, 
le maitre d'hôtel venait d'annoncer le di- 

murmura, tout en posant sa main sur 
s que lui présentait son fils aîné: 


r, Que 


Vous ne le mettrez pas en pension, Arpad? 


Mais non, ma mére, il n'est aucunement 
xestion de cela! Je vous en prie, ne vous in- 
quiétez pas à ce sujet. Je trouve seulement qu'il 


est bon, pour une nature difficile comme celle de 


Renat, d'être dirigée une main masculine, 


Mais 
son égard une mesure tant soit peu sérieuse sans 


votre complet assentiment. 


par 


La physionomie de la comtesse se rasséréna à 
cette déclaration qu'elle n'aurait osé attendre de 
son fils, étant donné son froid despotisme d'au- 
trefois 


e ne me permettrais jamais de prendre à | 


La salle des Banquets était magnifiquement | 


éclairee, des fleurs couvraient la table garnie de 
merveilleuse porcelaine de Sèvres, de cristaux dé- 
sespérément fragiles, d'argenterie ciselée avec 
un art admirable. 

Myrtô allait se glisser modestement vers le bas 
de la table, près de Fraulein Rosa et des enfants, 
vomme elle en avait coutume chez la comtesse 
Zolanyi 
respectueux 

La place de Votre Grâce est ici. 

Et il désignait la chaise placée à la droite du 
prince Milcza 

Myrtô eut une seconde d'hésitation. Ne se 
trompait-il pas? Qui donc avait donné cet or- 
dre? Et la comtesse Gisèle ne serait-elle pas 
froissée de voir à la place d'honneur la jeune pa- 
rente toujours un peu traitée en subalterne? 

Mais Terka s'asseyait à la gauche de son frère 
et Irène, les lèvres un peu pincées, à la droite de 
sa mère. Myrtô prit donc place près de son cou- 
sin, et sa simplicité, sa naturelle aisance eurent 
vite raison de ce petit moment de confusion cau- 
sé par l'attention dont le prince Milcza honorait 
la jeune parente pauvre qui vivait sous son toit. 

Combien il était changé! Il causait mainte- 
nant, et avec quel charme! Il racontait les im- 
pressions de ses voyages, il parlait de son séjour 
à Paris, des relations renouées, des livres lus, des 
roncerts ou des pièces de théâtre entendus. 
Myrté l'écoutait avec un plaisir infini, bien 
qu'elle ignorât la plupart des gens et des faits 
jont il parlait. Mais il s'en apercevait aussitôt et 
a mettait au courant en quelques mots. 

On vint à parler de la vicomtesse de Soliers, 
que le prince avait à peu près certainement sau- 
vée d'un accident. Il dit avec un léger mouve- 
ment d'épaules: 

Ces jeunes femmes ne se doutent de rien! La 
ricomtesse avait choisi un cheval difficile, par 
08e, probablement. Ce sont là des imprudences 


Mais le maitre d'hôtel l'arrêta d'un geste | 


qui peuvent entrainer les plus graves conséquen- | 


‘es, non seulement pour soi-même, mais encore 
jour autrui. 
Mme de Soliers est cependant une femme 
ort intelligente, dit la comtesse Gisèle. 
— Oui, assez, je crois. Elle a surtout l'esprit vif 


+ piquant, elle cause bien. Avec cela, très musi- | 
jenne, douée d'une jolie voix, assez expressive. | 
j'est une personne agréable. pour ceux qui ap- | 


1récient les femmes mondaines. Nous aurons sans 


loute sa visite et celle de son père, cet été. Ils | 


loivent faire un voyage en Autriche et pousser 
usqu'ici. pour me remercier encore, disent-ils. 
ls m'ont accablé de témoignages de reconnais- 
ance dont je suis réellement confus. 
Mais ce n'était rien moins que de la confusion 
ui s'exprimait dans son regard. Un observateur 
eut découvert une forte dose d'amusement 
ailleur. Et il accueillit par un sourire énigmati- 
ue cette réflexion de Terka: 
Ils vous doivent bien cette reconnaissance, 
\rpad, après l'immense service que vous leur avez 


endu, et je crois qu'ils ne peuvent faire trop pour | 


ous la prouver 
En effet 


la reconnaissance est une grande | 
ertu, et ce n'est pas moi qui voudrais en détour- | 


er qui que ce soit, car mon âme en est profon- | 
ément pénétrée, dit-il avec une soudaine gra- | 


ité 
En prononçant ces mots, il regardait sa cousi- 
e. Une teinte rose couvrit le teint si blanc, si 
élicatement satiné de Myrtô, ses longs cils s'a- 
aissèrent, voilant son regard confus. Elle ne vit 
as le coup d'oeil malveillant que lui lançait Irè- 
e… Mais quelqu'un l'intercepta. Le prince Milcza 
evait être maintenant au courant des senti- 
ents de sa soeur pour sa cousine Myrtô. 
Les sourcils soudain froncés, il demeura quel- 
ues instants silencieux, et lorsqu'il lui arriva, 
ans la soirée, d'adresser la parole à Irène, sa 
x reprit pour elle la düreté, son regard, la gla- 
ale froideur d'autrefois 
CHAPITRE 14 

La cadette des jeunes comtesses devait se trou- 
» bientôt, dans tout Voraczy, la seule qui ne 
‘dât pas au charme de Myrtà ceci, grâce à 
\ incident qui eùüt pu avoir les suites les plus 
aves 
Quelques jours après l'arrivée du prince Milcza, 
2rka, sa cousine et Mitzi revenaient d'une pro- 
enade dans le parc, lorsque, d'un sentier trans- 

t homme hirsute et en haillons 


LETON 


C'était un fo0 furieux qui avait réussi à déjouer 
la surveillance des gardes de Voraczy et s'était 
glissé dans le parc. 

Mais avant qu'il eût pu toucher Terka, Myrtô 
était devant sa cousine, et ce fut elle qui reçut 
la lame dans le bras 


Un garde, qui se trouvait à la poursuite du 


malheureux, arriva heureusement à cet instant\ 


et le blessa d'un coup de revolver. Myrté, soutenue 
par Terka et par lui, put rentrer au chäteau 
mais, dans le vestibule, elle s'évanouit d'émotion 
et de faiblesse. 

Le prince et sa mère accoururent immédiate- 
ment, le docteur Hedaï fut appelé. Heureuse- 
ment, Ja blessure n'avait pas de gravité. La phy- 
sionomie angoissée du prince Arpad se détendit 
un peu à cette déclaration du médecin, et il baisa 
la main de sa cousine en murmurant: 

…—. Vous voulez donc, Myrtô, que nous vous 
soyons tous redevables? 

La comtesse Gisèle avait ardemment remercié 
fa jeune parente, et Terka, dont le coeur était 
bon et très capable d'affection, n'avait su de 
quelle façon lui témoigner sa reconnaissance 

Myrtô devenait de plus en plus, à Voraczy, une 
personne d'importance, sans que sa simplicité 
sa ravissante modestie en fussent altérées.*1Il 
n’était plus question pour elle de remplacer Frau- 
lein Rosa, le prince Arpad s'était catégoriquement 
prononcé sur ce sujet, un jour qu'elle se trouvait 
seule avec sa mère et lui, 

J'autorise encore, pour vous faire plaisir, 
les lecons de violon, et aussi, si vous le voulez, la 
lecture à ma mère Mais quant au reste, je m'y 
refuse absolument, et ma mèêre s'est trouvée tout 
à fait de mon avis. 

Oui, mon enfant, j'ai résolu de vous consi- 
dérer comme une quatrième fille, ajouta la com- 
tesse en pressant dffectueusement les mains de 
Myrtô. 

— Vous êtes trop bonne! dit la jeune fille avec 
émotion. Mais comment accepter de tout vous 
devoir ainsi?… 

Vous êtes une petite orgueilleuse, Myrtô, 
dit le prince avec une douce ironie. Vous savez 
fort bien que vous faites partie de la famille, que 
vous nous êtes très chère, et que nous vous som- 
mes infiniment redevables… Allons, laissons ce 
sujet. Voici Terka déjà toute prête, et qui ouvre 
de grands yeux en se demandant ce que nous a- 
vons à causer ainsi au lieu d'aller revêtir notre 
tenue de cheval. ô 

Car Myrtô apprenait l'équitation, avec son 
cousin pour professeur. Très souple, très adroite, 
elle avait fait de rapides progrès, et maintenant 
elle pouvait accompagner le prince et ses soeurs 
dans leurs promenades. 

Elle était la plus délicieuse amazone qui se 
püt rêver, et lorsqu'elle paraissait suf le perron 
du château, sa taille admirable dessinée par la 
robe de drap noir que lui avait offerte la com- 
tesse, le petit chapeau à longue plume posé sur 
sa chevelure aux reflets superbes, Irène avait 
peine à éteindre la lueur furieuse de son regard. 
Mais il lui fallait se contenir er présence de son 
frère, car, ayant surpris deux ou trois fois la ma- 


nière acerbe et malveillante dont elle usait en- 


vers sa cousine, le prince Milcza l'avait reprise 
avec une si cinglante dureté, qu'elle en gardait 
une cuisante blessure d’amour-propre. Son ani- 
mosité envers Myrtô s'en était accrue d'autant, 
mais elle la dissimulait -- ou du moins croyait le 
faire, car, pour le pénétrant coup d'oeil du prin- 
ce, bien des choses ne passaient pas inaperçrves. 

Les domaines des environs se peuplaient peu a 
peu, et, cette fois, le prince Milcza consentait à 
renouer des relations. Il y avait, à Voraczy, quel- 
ques réunions, des promenades étaient organi- 
sées.. Rien de très mondain, d'ailleurs. Le prince 
avait nettement déclaré à sa mère qu'il entendait 
seulement remplir les obligations de son rang, et 
qu'il ne voulait pas que les inutiles plaisirs du 
monde prissent une place dans sa vie. 

Myrtô était de toutes les réunions, elle avait 
été présentée partout, et l'admiration dont elle 
était l'objet aurait grisé une âme moins ferme- 
ment chrétienne que la sienne. Mais à ces succès 
flatteurs, elle préférait cent fois ses séances de 
musique avec Terka et le prince Arpad, ou les 
promenades à pied, à cheval ou en voiture, au 
long desquelles son cousin et elle causaient sur 
tous les sujets, se rencontrant dans les mêmes 
pensées très hautes, vibrant aux mêmes admira- 
tions pour toutes les beautés. Le prince Milcza 
paraissait apprécier infiniment l'esprit délicat de 
Myrtô, la finesse et la sûreté de ses jugements, 
la profondeur de son intelligence. Il avait accep- 
té avec empressement de lui donner quelques 
conseils, au point de vue intellectuel, ainsi qu'el- 
le le lui avait demandé un jour avec sa char- 
mante modestie accoutumée. 

— Je suis très ignorante de beaucoup de choses, 
vous avez dù vous en apercevoir, et je ne vou- 
drais pas que votre cousine vous fit honte. 

— Si je ne vous connaissais si bien, Myrtô, je 
penserais que vous cherchez un compliment, 


LA LIBERTE ET 


LE PATRIOTE 


L'ECOLE MENAGERE 


té tn. | 


Lé»dimanche 27 mai dernier, à l'Ecole Ménagère de Saint- 


Boniface 


succès le cours d'Enseignement Ménager 
Miles Annette et Gabrielle Boulet 
Jack Fish 


Ce sont 
St-Joseph; Germaine Cadrain 
St-Brieux, Sask.: 
St-Laurent: Annette Gervais, 


Cécilia De Marco 
St-Eustache: 


les élèves dont les noms suivent, ayant complété avec 


ont reçu leur certificat. 
Dunrea; Georgette Brais, 
Sask.; Geneviève Coquet, 
Ste-Agathe; Rita Ducharme, 
Mary Husty, 


Alberta: Yvette Manaigre, Lorette: Jessie Mlynerchyk, St-Boni- 


face: Carmelle Paillé, Ste-Anne; 


Adrienne Bodier, Camperville; 


Notre-Dame de Lourdes: Isla Whiteway, 


Les Cours reprendront vers 


Thérèse Paquin, Ste-Geneviève: 
Marie-A1 Thaïs Vuig 
Berens River, Man. 
Pour tous 


et 


le ler octobre 1945, 


renseignements, on est prié de s'adresser à: Rév. Soeur Supérieure, 
Ecole Ménagère, 210, rue Masson, St-Boniface, Man. 

Les photos qui paraissent plus haut nous montrent quelques 
jeunes filles de l'Ecole Ménagère de St-Boniface qui apprennent 


sous la directiongd'institutrices expérimentées leur noble métier. 


Une semaine sociale 


française à Toulouse 


PARIS -- La Semaine Sociale, un des événement les plus mar- 
quants dans la vie des Français catholiques, doit se tenir cette année 


à Toulouse, du 30 juillet au 4 août 


de Semaine Sociale à cause de la guerre. 


. Voilà six ans qu'il n'y a pas eu 


Le Comité d'organisation 


est sous la direction de Charles Flory, un ancien président de l'As- 


sociation catholique de 
nesse française et un ancien chef 
de la résistance. Charles Flory 
faisait aussi partie de la déléga- 
tion spéciale envoyée au Vatican 
par le général DeGaulle pour pré- 
parer la reconnaissance officielle 
du Gouvernement DeGaulle par 
le Vatican, Dans le maquis, Flo- 
ry fut associé intimement à Fran- 
çois de Menthon, qui lui avait 
succédé en 1926 comme Président 


| 


Le serment de Lublin: 
Loyauté à Dieu 
et à Staline 


| 

LONDRES — Dans la formule 
employée pour faire prèter ser-|! 
ment aux soldats des forces ar- 


mées polonaises du Gouverne- 
ment Varsovie-Lublin, sous l'au- 
torité suprême du ‘Maréchal” 


Zymierski, on trouve une longue 
liste de ‘“loyautés,” Cette liste 
commence par “loyauté à Dieu et | 
à la Patrie” et se termine par 
“loyauté au chef.des Slaves, le! 
camarade Staline”, Le serment 
dit: “Je jure, comme citoyen de la | 
Pologne démocratique, de rem-|} 
plir consciencieusement mes de- 
voirs vis-à-vis de Dieu et de la! 
Patrie, Je jure de garder les se-|} 
crets militaires. Je jure devant 
Dieu de défendre mon pays c! 
nion peuple contre les envahis- 
seurs allemands, jusqu'à la der-| 
nière goutte de mon sang. Je] 
m'engage à combattre pour l'in- 
dépendance et la démocratie de! 
la Pologne, pour le’ bien-être du| 
peuple polonais; je m'engage uus- | 
si à lutter contre le capitalisme et 
les desseins du système Sanacja| 
(régime de Pilsudski), Je jure 
d'être un défenseur loyal de la 
Constitution, une constitution éta- | 


| blie sur les principes démocrati- | 


avait-il répliqué en souriant. Je me mets à votre | 


entière disposition, trop heureux de la confiance 
que vous voulez bien me témoigner. 

Cette confiance en lui, Myrtô l'avait absolue 
Elle connaissait maintenant l'élévation de son 
âme, la délicatesse de son coeur, quelque temps 
obscurcies par sa douloureuse maladie morale. 
Elle savait aussi que cette parole prononcée jadis 
par lui, en ce jour dont le souvenir la faisait en- 
core frissonner: “Vous pouvez tout demander à 
votre cousin”, n'avait rien d'exagéré. 

Tout, même le pardon de Marsa, la nourrice 
qui avait apporté la mort au petit Karoly. La 
malheureuse, chassée avec les siens de la demeu- 
re due à la générosité du prince Milcza, errait 
en proie à la misère. Elle était venue supplier la 
comtesse Zolanyi, mais celle-ci, effrayée, n'avait 
mème pas voulu l'écouter et l'avait fait renvoyit 
en disant: 

(A suivre) 


L'Exilee, par M. Delly, a été publié en livre par 
Les Editions Variétés, 1410 rue Stanley Montres: 
et est en vente dans toutes les bonnes librairies 
au prix de 5100 


ques. Je jure fidélité au Président 
de l'Etat polonais et au Comité| 
national de Libération. Je jure 
d'être bienveillant envers i'Union| 
des Républiques socialistes sovié- 


| tiques, qui a pris notre peuple sur) 


ses épaules et en a libéré un grand 
numbre de l'esclavage allemand. 
Je jure loyauté à l'Armée rouge, 
qui combat épaule contre épaule 
avec nous. Je jure loyauté au chef 
des Slaves le Camarade Staline.” 
Ce texte, considérablement Cionl 
long que les serments à l'usage 
dans les autres pays, montre com- | 
ment le régime de Varsavie-Lu- 
blin tente de for.dre en une for- 
mule indivisible et presque tota- 
litaire la loyauté à la Pologne, à 
l'Union soviétique, à Staline, à 
l'Armée Roueg, au Comité natio- 
nal de Lublin et même à Dieu. 


POURQUOI AVOIR 


MAL AUX 


la Jeu-* 


|seur Eugène Duthoit, 


de l'Association catholique de la 
Jeunesse française (A.C.J.F.). 
Dans sa nouvelle qualification, 
Charles Flory succède au Profes- 
doyen 
l'Université catholique de Lille, 
décédé le 28 mai 1944. Depuis la 
fin de la première guerre mon- 
d'ale, le professeur Duthoit avait 
présidé à toutes les Semaines So- 
ciales, Il était l’auteur de plu- 
sieurs ouvrages faisant autorité 


! sur des problèmes sociaux. 


Le secrétariat permanent des 


| Semaines Sociales à Lyon est di- 


rigé par le professeur Joseph Fol- 
liet, autrefois secrétaire de la ré- 
daction à l'hebdomadaire “Temps 
Présent”. Folliet passa deux ans 
dans les prisons allemandes, Au- 
jourd'hui il enseigne à l'Univer- 
sité catholique de Lyon; de plus, 
il est éditeur de la revue mensuel- 
le “Chronique Sociale de France”, 
l'organe officiel des Semaines So- 
ciales. 


Léopold ne peut encore 


retourner en Belgique 

BRUXELLES Le premier 
ministre Achille van Acker, a ré- 
vélé, dans une conférence de 
presse, ces jours derniers, qu'il 
avait rendu visite au roi Léopold 
de Belgique, à Salzbourg, et qu'il 
avait constaté que la santé du 
souverain ne permettait pas à 
celui-ci de “retourner immédiate- 
ment” dans son royaume. 

Le premier ministre belge a 
ajouté que le roi déciderait pro- 
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Grand Clairière 
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Bauche. 
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$200—MM. A. Martine, L. Quenelle, 
le couvent de Grande Clairière. 


Vous ne pouvez dormir? 


A ceux qui s'agitent dans leur lit, ne pouvant 
dormir, nuit après nuit; à ceux qui reposent en 
| quelque sorte, mais dont le sommeil est agité par 
| de mauvais rêves et des cauchemars: à ceux qui 
s'éveillent le matin aussi fatigués que lorsqu'ils 


S1.50—MM. H. Isabey, G, Boulanger, ! 
| $1.00—MM. le sergent A. Piurze, P.|se sont couchés, nous offrons un remède tonique 
Hardy, N. lsabey. V Berhobt, 1 qui aidera à calmer et renforcir les nerfs. 
hi À Bodlar jéane | “Milburn's Health and Nerve Pills.” 


| MM. J. Rey, A. Boulanger, H. Martine, 
L. Moreau, L. Cancade, V. Gatin, G. 


chainement s'il retournerait oc- | 


cuper son trône. Entre-temps, le 
frère du roi des Belges agit com- 
me régent. 


Boulanger, J. Berthelette, P. Quenelle, 
Pierre Quenells, C. Bodin, P. Toutant, 
J Boulanger, J. Lamouline, P. Bauche. 
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,25-—M. H. Laberge, 
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‘PEERLESS 
PETE 


“Peerless Pete’ représente une goutte d'huile à Moteur 
Peerless. Ses aventures le croquent sur le vif, depuis 
le moment où l'huile est spéciaiement sélectionnée 


jusqu'au moment où, ayant connu le fameux procédé 
à 5 étapes, il a subi le ‘procédé d'alliage” contre 
l'usure, assurant ainsi une meilleure lubrification pour 
votre auto, camion ou tracteur. Surveillez ce journai 
pour y lire les prochaines aventures de “’Peerless Pete”! 


par temps chaud. 


Le Distillation à Vide Elevé . . . enlève 
tout l'asphalte, assurant des démar- 
rages plus faciles par temps froid, 
et une consommation moindre d'huile 


Lorsque vous en aurez fait usage, il ne devrait plus 
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ad hé dé DE 5. ne Jean  Caille P, Dufault, J. Bourrier, M.! Girard. Mile E. Lachance, MM, H, La- 
ee J. H. Manaigre. ème A! Brisson chance L. Rivard, A. Ha- 
Gend on Mie C. Ge dron M. René $025-MM,. M. Lejeune, M. Poliquin, ein ‘or 16 À. Beaudin 
Gendron IM. E. Gauthier. Alf. La- F Brunel, M. Labossière, F, Rocher. D  Oenénel : hers, E ra- 
gimodière, G. Manaigre, H. Laurin TOTAL--#23.50 R. Senéca A, Deroche Ed, Lara 
*  S0.88-- Anonyme à dE mée, À. Charbonneau. A. Hamelin, A. 
$0.5 — Mlle Cécile Grégoire, Mme PE AE Houde, À. Beaudin, Am. Bean A 
Alex. Manaigre. ï Fe à V Belcourt, L. Chabot, L. Riva R 
” $050-MM. E. Manaigre, A. Carriéré, essor Ménard, R. Sonécal, J. H. Laramée, / 
Mme J. McDougall, MM. G. Grégoire, | , E. Picard, A. Rivard, H Lachance, 
O Bisonnette, D. Levasseur, F. Gross- Percepteurs—O. Coté, Mme M. Car- A. P. Lachance, A. Carignan, EK Gi- 
man, J. Ferland, J. B. Manaigre, A pentier, M. A. Loiselle rard, P. Goulet, J. A. La t « 
Coté, Léo Marcoux, Oc. Jeanson, Mme $2.00- M. l'abbé Jolicoeur, curé, RR re deg A J. Rivaï 
U. MeDougall, Mme A. Jeanson, MM. SS de St-Joseph, M. A. J. Beaudry. © En © : 1 
P. Collarini, D. Lavallée, C. bavailée $1.00--MM,. H. Simard, L. F. Beaudry Me MM A. Fleury, G. Ménard, 
Mme Frs. Desmarais, MM. P. Raynaud, O. Cot A. Désautels, A. Boutin, |‘ care ; s 
Léandre Laurin, A. Therrien, G Bisio L. Wer Mme A. Lalonde, MM. A 90.50—MM. Ed. M “ay J. Lafrenière, 
J, Simard, F. Desmarai Laur, Des- Guen J. Huppé, A. Loiselle L. Paul D W t Kay A. La- 
marais, J. Pelland -Pierre, Mme $0.50—MM, A. Owens, E. Beaucage, | FA55 F. McKay y Beaudin, J. La- 
G. Marcoux, MM. J. Therrien, Mile F. Boutang, W. Lefebvre, F. Beau- | Plante, OC. Pelcour G uaves, 2 
Alice Trudeau MM, €. McDougall. R. champ, Mmes M. Mansfield, B. Cayer, | Alpin, : gg ce Du eg 
Jeanson, Mme B. Poirier. MM. G. Hen-!/J. Owens. Mille M. Cayer, Famille Beaudr} se Ms. 0 
ry, Alc. Desmarais, Mile M. Sakaluk in Allarie,. MM. J. Ducharme, D < 
MM. J. Miazga, M. Emond, 1 Dugas s0.25 MM. A. Préteau. Z. Brau- TP ÿ gun. No #. ru 
L. P. Dufresne, J. Manaigre, M. Du- champ, A. J. Major. O. Beaudry, J.|,, RES Tr he Ÿ 
puis, L. Lavallée. E. Therrien, M. Ther:  N. Beauchamp, A. Beaudry, F. Dai- Allarie _R É* "5e ER  :A + A 44 
rien, W. McDougall, Mme H. Gauthier £&nault, A. Cayer, Mmes G. Aymond, B tré H n v gtomeeettdls PER 
M. Art. Gauthier D. Hébert, D. Marin?, B. Mason, H.|H McKay. A _ . 
Tilley €0 23 M F Me ie (0 Tétrauit  Charventier. M. Longpré $0.25-MM. M. Desjardins. . Lecuyer, 
€Y,! S0.25-MM. F. Mondor, Ed. Tétraul C4 " Mile J. St ” MM P 
R. Manaigre, M. Landry, A. Lebrun $0.35--M. F. Coderre. Peger, Mile J, St-Germain, A e 
G. Marcoux. R. Gauthier, J. Brunelie TOTAL-—S25.25 | Leclerc A. Ménard, Mlle E. St-Ger- 
ee ri Ex das pe Fans main, MM. À. Allary, A Ménard, S. 
. RS M M. Siwicki Lussier, Mme M. Bruneau, MM. Ad, 
r - 454 - Vkntst H | Me J. McK Ad. Beaudin, J. B. 
ier,| TOTAL--$120.90 South Junction eye À 7 A 
né ANNE TOTAL-—#116.78. 
li lrercepteurs MM. A. VanKooten, | mme lg 
Elie F. Moquin 
#200-RR. S$. de St-Joseph, M. A.| Nortre-Dame de Lourdes 
$2.00- Mme A. Aquin, MM. À. Bou- | O. Bcaudry. | 
card, J. Bernardin $1.00 Mlle Touron, MM. A. Van-| Contribution supplémentaire—#2.00, 
#51.80—M. Thom. Dufour Kooten, A. Beaudry, I. Moquin — + -— 
S100-— MM. O. Coulombe, Er. Bou- $0,50-MM. E. Tardiff, A. Brisebois . . 
chard, H. Dufour, Oris. J. Aquin, J Leveque, F. Dubois, A. Tardiff, F.} Winnipeg 
Girard, Mme J. Carriére, MM. W. Moquin, L Paradis, Mme Prevost \ 
Burke. J. Girard, C. Girard, R. Dési- $0.45—M. L. Tardiff | #5.00—M. Alex, Bernier 
- |jets, D. Désilets, H. Houde, L. Bélisie, | _$0.25—-MM. A. Tardiff, G. Garnon, M. 
7. Aquin, H. Désilets, Z. Lachance,  Gobeil, J. Brisebois, Mme Brisébois. |@: Ha 4 
U. Beaudiy, H. Despins, L. Bernardin, | TOTAL—13.70. |Six Américains 
Ed. Roy, À. Aquin, Alex. Dufresne caRtet M" QE AD GE 2 ’ : 
$0.50-— MM. H. Bouchard, A Rheault : L accuses d'espionnage 
H. Beaudry, M. Bernardin, E. Désilets, Saint Lazare 
Mmes S. Payment, J. Bouchard, A | WASHINGTON Le Federal 
Alarie, FE. Deslauriers, MM. R. Préfon- Percepteurs-Miles Jeanne Fourillard, an 
taine, E. Bernardin, A. Sénécal, L.)et Alice Dupont {Bureau of Investigation A an- 
ni D eu 85.00 M. l'abbé J. Bertrand, MM. | noncé l'arrestation de six person 
Mme remblay L. Huberdeau, J. Tremblay, sr i : 
so. M. E. Gervais. $2.00—MM. J. Tremblay, ir. V. Des- nes, dont un lieutenant de resere 
TOTAL—$36.65 chambault. RR. SS. de la Présentation |ve de la marine américaine, deux 
+ $1.00— MM. A, Fenez, A. Decelles, R. | employés de l'Etat et un éditeur 
Maberdeau, E. Fouillard, E. Simard, | à FN York d # 
Otterburne S. Tremblay, P. Chartier, L. Guay,|Ge NewW-Tork, sur des accusa- 
G. Tremblay, à Roy, À Dersmbautt |tions de conspiration pour violer 
e MA C. Carrière, A. R. Chartief, E. Simard. . Lemoine, A ’ : js 
do PP D PACE ride LH. Chartier, D. Lafrenière, R. Huber- les lois de l'espionnage en vo 
RobidouX. J ” deau, F. Dale, H. Plante, A. Ver-|lant des documents confidentiels, 
LR j |mette, G. Fouillard, A. Cadieux, L. 
$15.00- Mahon St-Joseph. Tremblay, L. Chartier, O. Dupont, Le | — ee nn ——— *- 
| 55.08 M. Jos. Laroche. Dupont, D. Bulger, C. Lafrenière, W. 
| 53.00 M. H. Robidoux. Roberge, D. Lemoine, MM. A. Decelles, | 
| $2.50—R, P. Lalonde, curé M. Chartier, J. Dupont, B. Foullard, | 
$2.00—MM. A. Genegt. E Robidoux. |; ° Ducharme, H. Dupont, Mlle Alice 
de, #:90—MM. J. H. Turenne, A. Boyer, | Dupont , | uDr. 
A. Laroche, M. Abbé, J. Laflèche, C. $0.50 - MM. A. Comeault, F. Des- 
H Cercire , Aunte. » 09e jarlais. A. Deschambault, A. Chartier, Pour les Rognons et le Foie 
Ne. LAÇASSE, …. x *| N. Lemoine. 
[L. Carrière, G. Gobeil, A. Cinq-Mars, |” $0.25-Mme R. Robhe, Mme V. Per- . 
J. Carriére, A. Proulx, A. Roy, L.}reault, Mile Alice Vermette, MM. A.| 
|Gagnon, E, Roy, A. Rioux, C. Car- | Fulham, H. Blouin | 
Le UT eg es HN Saltel. #.:10—Me G, O'Kecte. 
at 2e 3 OT: 10. 
$0.25—Mme J. T. Vermette, MM. G. À Eee dde 
Gobeil, J. Saitel. x d ., 
PE ru cap ET Sainte Elisabeth 
e Percepteurs — MM. Aur. Désaulniers, 
Île des Chênes Achille Désaulniers, E. Lussier, A. Lus- 
Percepteur—M, Albert Carrière. ge “7 Dear à PRIE AE" 
2,00—RR. SS. Oblates, Milles M. J. N + 2208) 
Prévost, M. Dedieu, MM. P, Trudeau, STE Ros. Dupuis, D. Gratton, 
| , r E. 1USS A r 
J. d'Auteuil. PF Dumaite D, Dans. | ‘8100—MM. A. Avotfe, A. Bérard, O. 
Lavallée, sr. G Bérard, R. Beauche- Bérard, Max. Colette, G. Demers, A. | 
min 4 4 Bceauchemin T. Lacroix, T Désaulniers. Ad. Désaulniers, Ar. Dé- > ve 4 rs 4 
Trudeau, G. Trudeau, F. Trudeau, R, qu Ne ES ei Duprer. | : > : 
| Trudeau: Ros. Tate, À FPOUNL puis, À. Fontaine, H. Fontaine, P. Dre V4 BON APPETIT..... 
LR DAuteUn A Trudeau, d. Fruc | dette, Me G, Gauthier. fe 7 Que | P'ASASSETNNTTENTTE ES T4)! 
[3 2 DE Le Ce  % Ed. Lussier, E. Lussier, L. user D 3 
Hase, B. Grischuk, M. Arnold, H. Me-| Marion, P. Marion: OU ROPAR Ne Or 
lançon, A. Carrière, J. Hallama, Ed Aire TR | 
| Petit, E. Petit, A. Carrière. nn 
$0.65—M. J, de Marcke. 
| $0.50— MM. J. D'Auteuil, M. Dufault, . . ? 
Mme Vve G. Dufault, MM. A. Petit, | 
| Jules Beauchemin, Ed. Lamoureux. | Encore une mauvaise nuit! 


Ce remède est le 


avoir pour 


vous de ces nuits fatigantes dues aux mauvais rêves et aux 


cauchemars. 

Prix, 50c la boîte, à n'importe 
| Assurez-vous qu'il y a la marque 
sur le paquet. 


e fabrique, 


Le Roffinege ‘Purturel"” polit et fric- 
tionn:, supprimant les particules de 
calamine. C'est surtout ce procédé 
qui donne à l'Huile Peerless un 
Indice de Viscosité si éleré. 


au-dessous de 


par temps froid. 


E: ÉTÉ vous parcourez de 


plus 
souvent . 


longues distances plus 
+ .« VOUS imposez un 


plus grand effort à l'huile de 


graissage 


dans votre moteur. 


C’est pourquoi, cette année, vous 


qui pharmacie. 


‘“‘un coeur rouge," 


The T. Milburn Co. Limited, Toronto, Ont. 


Le Soivtion M.E.K., à des températures 


zéro enlèvg toute la 


cire qui, dans notre climat canadien, 
pourrait aflecter la fluidité de l'huile, 


Le Filtrage à l'Argile Cotalyseur sup- 
prime les derniers vestiges de saletés 


Ce procédé d'"Allioge" protège les 
molécules de l'Huile Peerinss contre 
la tendance naturelle qu'a l'huile de 
graissage à s'ozyder pour ensuite 
encrasser le moteur de votre auto! 


avez avantage à adopter l'Huile 
à Moteur Peerless, l'huile qui 
a subi un ‘procédé d’alliage” 
pour mieux résister à la chaleur. 
Conduisez votre auto à la grande 
enseigne B-A et demandez de 
l'Hvile à Moteur Peerless! 


‘Produile par Alliage" 


PAGE DOUZE 


Petites 
Annonces 


Torit: 2 sous por mot. 
Minimum. 50 sous par insertion 
+ polement doit toujours ec- 


compogner le copie de l'annon- 
ce 
\ VENDRE -Maisor ex de 7 chan 
ba . sufflage à 
L + ler on 


“épurt de la ville 


Notre-Dame 


strener à rue 
st-Bonifare, Man sc 
\ VENDRE-A age de Notre-Darre 
.1 fer, balle pre été, Dix = 
Par! sison € bonne n 
on ailler: étable, bon puit 
setricité d'adresser à M. Pierre 
Pilloud Notre-Dame de Lourdes 
Man Lg 
A VENDRE-Carage 12 x 18, bois d'a- 
var! guerre Cabinet de Le 
: ter Serre «+ de nisine, tous 
eux émaillé 4 rnaise ”Quebe 
à ! h arbon. S'adremser à 
2, avenue Provencher, St-Boniface. 
Téléphone 291 208 
A LOUER—-Avec cham- 


} CHAMBRES 
bre de bain, à 


Man 


206, rue Aubert, St- | 
Bontface sp. 
DRE-Garage d'Otter 
eren tu dans 
pr tout rcnselgnemer 
Bureau de Poste d'Otter- 
LL 


A w 
a 
e 


EX 


resser = 

burne, Man 
TERRES À VENDRE A Vassar. 2/4 de 

ection au village ne à 14 mille de 
et l'autre à 3 es. S'adres- 
Aiphonse-Joseph Beaudry, 
L 


assar 
M 
Vassar, Man 


GARAGE À LOUER OÙ A VENDRE 


Dar e age de Vassar. S'adresser 


Vas- 


, M. Alphonse-Joseph Beaudry 


sat, Man P 
MARCHAND GENERAL vendrait 
otnrnerce narchandises mac 
es et C L me d'affaire 
née, 580,000 00 r 
_ Somme i e 
emandée, P rer 
nfidentie s'adresser à Henri d'Es- 


hambauit Ltée, 136, avenue Proven- | 
her, St-Boniface 


Un quart de sec- 

Maison moderne 
Bonne eau, étables 
814 m. de l'église, demni- 
way 16: tout près de} 
roula ni animaux. | 
entre Pour informations 
adresser 4: M. Zotique Rollin, Du- 
mas, Sask. | 


SERRE A LOUER 


en e 


Pas 


anadien 


A VENDRE — Plants de légumes: | 
tomates, 20c la douzaine, choux, cé- | 
ert, 15c la douzaine, Pas de livrai- 
n par courrier ou par “express.” 
Maison St-Joseph, Horticulture, Ot- 
terburne, Man. | 
A VENDRE — Bungalow moderne, à | 
172, rue Goulet, Norwood. S'adresser 
à 396, avenue Provencher, St-Boni- 
face, Téléphone 203 813, 8cC, 
ON DEMANDE IMMEDIATEMENT —| 
ouple marié pour travailler sur | 
ferme. Doit savoir traire. Ouvrage | 
) l'année. Ce couple aura sa propre | 
saison. Ecrire à Boîte 505, La Li- 
berté et le Patriote, Winnipeg, Man. | 
8P. | 

MAISON A VENDRE -— 20x22, en face | 
du bureau de poste, S'adresser à | 
M. Gédéon Gobell, Otterburne, Man, 
8P | 


IN DEMANDE — Un gérant expéri- 
enté, parlant le français et l'an- 
rlais, capable de diriger un com- 
ærce de marchandise générale et 
ne boucherie. S'adresser au Bureau 
du Service Sélectif le plus rapproché. | 
(Référer à Annonce no 1190). 8P. 

POUR EXTERMINER LA VERMINE— 
Chquerelles, punaises, mites, souris, 
rats, etc, employez les produits 
ROYAL" crivez à Guarantee 
Pest Control, 452, rue Tissot, St- 
Boniface. Tél. 203 519, Ouvrage #5 
ranti. s À 


Si vous avez les cheveux gris, rendez- 
les de teinte naturelle avec du 
"Never Grey”. Ce n'est pas une tein- 
ture, mais un tonique merveilleux. | 
Ferivez pour obtenir un dépliant| 
rratuit. A.-3, Bruyère, Huiton Post 
NDifice, Man. TF 


——————————— 


CORSETIERE 


représentant la Compagnie 
Spencer. Corsets et brassières 
faits individuellement pour 
chaque personne. Aussi sup- 
ports chirurgicaux pour her- 
nie et épine dorsale. S'adres- 
ser à Mme Germaine Cour- 
teau, 96, rue Sherbrooke, Win- 
nipeg, Téléphone 35 226. « 
F. 


ou 


TT 


Causerie de deux 
jeunes Françaises 


groupes de la résis 
comme age 


surtout 
entre les différentes 
féminines. Elles sont 
gnées de Mile Gladys 
autrefois “reporteur” du Regir 
Leader Post et actuellemen 
tachée au Service d'Informatio 


t at 


‘LA France sous l'occupation 
Allemande”. Tel est le titre de la 
conférence qui sera prononcée 
par deux jeunes Françaises 
Milles Adrienne Dukas et Ginette 
Delmas, samedi soir 16 4 
8 N. 30 dans la salle paroissiale 
du Sacré-Coeur, c des rues 
Bannatyne et Lydia 

Ces deux jeunes conférencié- 
res, nées à Paris, ont ave 
uecés les cours de droit à la 
| Sorbonne et pendant l'occupa- 
tion allemande ont rejoint les 


tance servant 
it de liaison 
formations 
accompa- 
Arnold 


a 


n 


de la Légation Française à Otta- 


wa 
Cette 


conférence est donné 


»>e 


sous les auspices de la Fédéra- 


tion Française de 


Winnipeg 


Tout le monde y est cordialement 


invité et les organisateurs 


vous 


promettent une très intéressanti 


tructive soirée 
(Communiqué 


et 


inc 


Churchill a un 


curieux d'adversaire 


William 
ans, 


LONDRES — 
las-Home 


de 


âgé 32 cor 


| dit qu'il fera la lutte au premie 
son 
l'é 


dans 
lors de 


ministre Churchill 
comté de Woodford 
lection générale. 


TOILES, LAINAGES ET COTONS 
Spéclalités pour institutions 
depuis 1892 
C.-X. Tranchemontagne 
et Cie Ltée 
IMPORTATEURS EN GROS 


459, St-Snipies © 126, are Prorenches 
MONTREAL ST-BONIFACE 


DUFAULT SHEET METAL 
AND RETINNING CO. 


Entrepreneurs 


CHAUFFAGE - PLOMBERIE 
COUVERTURE (GRAVIER) 
CLIMATISATION 
STOKERS 
rue Taché, St-Boniface, 
Téléphones 
Bureau: 202 505 Résidence: 204 308 


693, Man 


CAFE W ALDORF 


344, rue Main Winnipeg 
L.-H. GAUTHIER, prop. 
Pour votre satisfaction! 


Prenez l'habitude de prendre vos 
repas au restaurant WALDORF 


{ls sont servis à des prix populaires 
Service courtois Installation 
moderne — 

Une salle de banquet peut être 
retenue pour différentes occasions 


Beau choix de pâtisseries. 


Doug- 


r 


AVIS 


HEURES DE BUREAU 
tous les jours excepté le samedi 
de 9 h. a.m. à 6 h. pr 
Samedi: 9 h. a.m. à 1 h, pm 


GRANGER'S 


Place de Charme 


SALON DE BAREIER 


549, avenue Notre-Dame 
A l'angle de la rue Kate 


Téléphone 25 975 


_ Succès des 


Collège au 


Vendredi s 5 r thé 
être Playhouse, les élèves 
êge de Saint-Honiface 
rété “L'Ame Huronne,” 
P., Jean Laramée, SJ. Ce 
n € + 
quatre {6 | ège € À 
. grar . € int 
eg. Douze € pers ve 
€ e S Jonifacs Wir 
peg et es enviror 
ante £ € ! eo 
” ” s les cost 
es et le dé omplétaient bri 
amment Le ] 
ci étaient des ( 
incrien 1 Lé » 
e rôle 5 € L 1 
La séa se donna u es 
pic Asso on des An 
«ens Elèves. Son succès résulta 
C'une belle collaboration des éle- 
es et des Anciens. Les élèves 
employérent à la vente des bil- 
ets, ce ant plus que leur 
part ls fournirent également 
| une équipe de placiers bien sty- 
lé Les Anciens forméèrent les 
comités d'organisation gener 
et de réception. Très actif fut 
Conseil des ens, composé de 
MM. R. Dussault, président, l’ab- 
bé E. Lavoie président; J.-A. 
e Alphonse La 
ésorie et de MM 
Bélanger, C.-H. Béru- 
P.-E. LaFlèche, L. Ré- 
:. Pell r, M. Lud- 
n L. LakRivière 
Jn vice d'automobile are 
ain sura le voiturage des 
| rités des acteurs. Merci donc 
[au Dr P.-C. Laflèche, à M. Al- 
phonse LakRivière, à M. VW. 
Szumski, ainsi qu'au P. Caron,| 


| qui apré 


musiciens termina sa soirée au 
volant d'une automobile 

Au cours d’un entr'acte, le pre- 
sident des Anciens avait rendu 


| hommage au dévouement déployé. 
Voici son allocution: 

il n'y 
veux 


inquiétude, 
Je 


Soyez sans 
aura pas de discours. 


simplement profiter de cette oc-| 


casion pour témoigner la grati- 
tude que les membres de l’Asso- 
ciation des anciens du Collège de 
| Saint-Boniface ont envers 
Alma Mater. 
| ce qu'elle fait pour eux constam- 
ment et tout particulièrement 


|pour la représentation de la sé- | 


ance de ce soir sous les auspices 
de notre Association. Lorsqu'il 
fut décidé, il y a plusieurs se- 
|maines, de répéter “L'Ame Hu- 
|ronne”, nous n'étions pas sans 


[savoir quelle somme de travail! 
| cela demanderait de la part des] 


| Pères et des ‘élèves. Mais la de- 
mande publique de jouer de nou- 
veau cette pièce exigeait en quel- 

que sorte que l'on s'y plia. Les 
| autorités du Collège furent alors 
assez aimables de consentir à ce 
| que l'Association des anciens élè- 


Poils Disgracieux 


Signes, verrues, boutons. Nous ga- 
rantissors absolument de les enlever 
pour toujours Nouvelle méthode 
sans douleur. Traitements à partir 
de $200, Un seul traitement suffit 
pour enlever pour toujours les poils 
des fambes et des bras. 

Mlle K. SINCLAIR, Dermatologiste 


DERMIC INSTITUTE 


809, Edifice Paris Tél: 94 110 
WINNIPEG 


de L 


avoir dirigé acteurs et| 


leur | 
D'abord pour tout| 


ves se charge de l’organisation de | 


LA LIBER 


élèves d 
Playhouse 


ett ne oudrions 
pas ceper tn er 
t le N te t 
ere € € 
i ni conti L r C 
ect na a laire (4 tte 
rée n s tistique Le 
sign tot t è € 
P. Martial Car qu naigré : 
| nombreuses pations a bien 
| consentir à se charger de 
se en scene et 
pied son orches- 


entreprendre ce travail 
ine forte dose de courage 
m'en. Nous remercions 
spécialement le P,-kRené 
M. Jacob qui s'est chargé du co- 
mité d'organisation. Votre pré- 
sence ici ce soir est une preuve 
ue son comité a fonctionné mer- 
lieusement. Le P. Hamel mé- 
ssi l'expression de notre 

ë son travail 


s«i 


rec ce pour 
le travail souvent in- 
grat mais indispensable. 


Nos sincères remerciements aux 
acteurs anciens et élèves actuels, 
qui ont sacrifié de nombreuses 
soirées pour les répétitions. Les 
membres du Cercle Musical La- 
vallée qui par bienveillant 
concours ajoutent un cachet tout 
particulier à ce drame méritent 
une mention spéciale. Enfin à 
tous ceux et celles dont le rôle 
dans le ès de cette soirée 
pu m'échapper, je tiens à 
nerci au nom de més con- 


leur 
Ieur 


suc 


aurait 


di 


frèr Et à vous mesdames et 
messieurs, je veux dire combien 
nous apprécions votre présence 
1 ce soir. Nous vous remercions 
d'être venus aussi nombreux et 
nous espérons avoir souvent en- 
core l’occasion d'être vos hôtes 
Merci. | 
va L2 ‘124 ie . 
Alliance Française | 
Les membres de l'Alliance 


Française sont cordialement in- | 
vités par la Fédération Française | 
de Winnipeg à venir entendre | 
une conférence sur “La France | 
{sous l'occupation” donnée par] 
| deux jeunes Françaises du Ma-| 
auis, Mlle Adrienne Dukas et G1- 
| nette Delmas, accompagnées par | 
Mile Gladys Arnold, du Service | 
de l'Information Française, à| 
Ottawa, le samedi soir 16 juin, | 
à 8 h. 30, dans la salle parois-| 
siale du Sacré-Coeur, rue Lydia, | 
Winnipeg. | 
intéressante soirée vous | 


| Une 
attend. 


| 
Gertrude KILVERT, | 
présidente. | 


PETITES NOTES 


A M. et Mme Albert Montpetit, | 
de Saskatoon, est né un fils,| 
| Jean-François-Antoine. Parrain| 
et marraine, M. et Mme Philias 
Villeneuve. Porteuse, Mile Ga- 
brielle Carignan. 


Remerciements 

La famille Eugène Rouiilard| 
remercie sincèrement toutes les 
| personnes qui lui ont offert des 
{sympathies, soit par offrandes| 
de messes, de bouquets spirituels, 
l'etc., à l'occasion de la mort de| 
| Mme Rouillard, 


En 1867, les billets de banque | 
émis au Canada représentaient | 
156% de l'actif total des banques 
| à charte du Canada. Aujourd’hui, | 
cette circulation ne représente | 
que 2.2%. | 


l 4 4 


annee 


ts Et 


| surprises 


LE 


PATRIOTE 


| Chevaliers | 
| de Colomb 


Conseil Provencher 


Vous 
ecture 
evalier 
dtiatior 


Chers Frères Chevalier 
avez sans dou 
du Gr 

u nous convoque 
dimanche prochain. Nous sa- 
vons que vous viendrez en grand 
nombre, comme toujours, revivre 
les heures de votre propre ini- 
tiation et seconder de votre pré- 
sence les valeureux efforts des 
aspirants du jour, Les cérémo- 
nies se dérouleront dans la vaste 
salle de l’Académie Provencher 
à St-Boniface, salle que vous 
avez si bien appréciée dans le 
passé, Nous aurons une belle 
classe à vous présenter, quelques 
pour les anciens et 
beaucoup d'autres pour les nou- 


qi a 
de 


| veaux. Nous vous invitons à vous 
| rendre à ces cérémonies, 


rem- 
plis de l'esprit religieux qui doit 
animer tout bon Chevalier en ce 
grand jour, Soyons prêts à secon- 
der les efforts des officiers con- 
férants, qui ont une lourde tà- 
che à remplir, en écoutant avec 
attention leurs instructions et 
surtout en les suivant dans {ous 
les détaïls. Votre responsabilité 
est aussi grande que celle des of- 
ficiers conférants qui ne peu- 
vent accomplir rien saps votre 
entière cooperation, Nous insis- 
tons sur votre devoir de vous 
rendre ponctuellment aux heu- 
res requises pour obvier à tout 


| retard, ce qui nous permettra de 


terminer à une heure raisonna- 
ble. L'initiation sera suivie d'un 
souper au Cercle Ouvrier. Vous 
pourrez vous procurer les billets 


| pour ce souper, à un prix modi- 
| que, durant l'initiation, Nous as- 


surons nos Frères de la campa- | 
gne que tout se terminera à une 


| heure” qui leur permettra de re- 


tourner dans leurs foyers le mê- 
me soir. | 

Le jeudi 28 juin, aura lieu l'as- | 
semblée de Wenvenue pour les| 
nouveaux Chevaliers. Cette as-| 
semblée est très importante pour 
ces derniers et nous les prions 


de n'y pas manquer, 
LL L4 . 


Ohé, Albert, as-tu vu notre fa- | 
meux poisson, dernièrement? Si| 
oui, tâche de le dégourdir en 
peu, Tu devrais bien revenir ici] 
rencontrer encore Bistouri. Un | 
avertissement, cependant. Ne 
plane pas trop dans les hau-| 


teurs, tu n’y verrais que du feu! 
. 


L] e 

Les Chevaliers se feront un de- 
voir et un plaisir d'assister au 
grand spectacle du Pageant du 
Centenaire des Oblats. Les re- 
présentations auront lieu à l’Au- 
ditorium les 19, 20, 21 et 22 pro- 
chains sous la direction d'experts 
venus de l'Est pour l'occasion. 
Le séance française pour adultes 
sera tenue le soir du 20, N'y man- 
quez pas, 


Les protestations de nos bons 
amis protestants contre Radio- 
Saint-Boniface et “tout poste 
français continuent de plus bel- 
le. Le jeudi 8 dernier la “United 
Church”, en convention à Win- 
nipeg, adcpte une résolution qui 
“note avec alarme et appréhen- 
sion le fait accompli de Radio- 
Saint-Boniface; s'’objecte forte- 
ment contre tout autre permis 
pour poste français au Canada”. 


/ 


| C'est d'un culot auquel nous 


Winnipeg, Mon, 15 juin 19 


A l’occasion de la graduation de votre fils 
achetez-lui un habit chez EATON 


Que ce soit un nouveau complet, un paletot de sport ou 
une paire de pantalons longs qu'il lui faut pour sa graduation, 
le département d'habits pour garçons, au cinquième étage 
chez EATON est un endroit idéal pour obtenir ce qu'il y a de 


mieux. pour le style et la VALEUR' 


Complets bleus pour garçons chez 
EATON 


En serge bleu marine, à deux boutons, modèles 
devant simple avec veste et pantalons longs à revers. 


524.50 


Grandeurs, 32 à 37. 


Le complet 


Complets en tweed pour 
| étudiants 
Modèles trois boutons avec veste et 


une paire de pantalons longs. En 
| tweed de laine, d'un très joli patron. 


| Grandeurs, 32 à 37. $15 50 
. 


{ Prix 
Paletots de sport 


Donegal 
tissu 


En tweed de laine, type 
quadriilé, tissu herringbone et 
| polo. Grandeurs, 32 à 37. Prix, 


| $14.95 , $18.00 


| Paletots d'occasion 


Paletots deux teintes, herringbone 
laine et rayonne, avec manches, col et 
plastron quadrillés. Aussi tweed deux 
teintes et corderoy. Doublés de satin 


de rayonne. Grandeurs, 28 à 36. Prix, 


59.95 , 512.95 


Pantalons longs 

en flanelle grise, | 

grandeurs 6 à 18 
ans | 


Pantalons en flanel- 
le de laine anglaise, 
importée, amples, a- 
vec bas à revers. Prix, 


54.95 | 


Section habits pour garçons, be étage 


#T. EATON Currs 


| Pour ne pas faire sortir le 
ton | chat du sac on a biffé dela réso- 
lution: “ces postes seraient le 
monopole et l'organe de l'Eglise 
de Rome”, Si nous étions tous 
huguenots français, messieurs 
les ministres, en auriez-vous au- 
tant contre notre langue? 


Et voici ce qui enfonce le clou: la| 


résolution continue d’un 
mielleux: “tout en reconnaissant 
le droit de nos concitoyens de 
langue française d'écouter des 
programmes en leur langue, 
(Quelle délicatesse! et d'où 
s.v.p.?) il n’est pas désirable en 
vue de l'unité nationale d'avoir 


un système double d'irradiation”. Programme de la journée du 


17 juin 

8 h. 15 —— messe et communion 
générale en l'église du Sacré- 
Coeur, de Winnipeg. 

Déjeuner libre, 
10 h. — Ralliement à l’Acadé- 
mie Provencher, de St-Boniface, 

11 h. — Initiation au ler degré. 

12 h. — Diner libre. 

2 h. — Initiation au 2e degré. 

4 h. — Initiation au 3e degré. 

6 h. — Souper au Cercle Ou- 
vrier, 


sommes malheureusement ac- 
coutumés. Depuis des années, 
C.B.C. se moque de nous et lors- 
que nous payons de nos écus 
pour ériger des postes auxquels 
les ignorants voulus ne seront 
pas contraints d'écouter on nous 
traite de saboteurs du pays. On 
nous l’a chanté à la dernière é- 
lection: égalité de droits, mais 
égalité de sacrifices. Va pour les! 
sacrifices, mais depuis quand a- 
vons-nous eu, Canadiens fran- 
çais, catholiques, égalité de) sirictement exigible. 

droits au pays? | BISTOURI. 


M 


Note: La carte de voyage sera | 
cester, 


Plus grande liberté 
aux soldats américains 
PARIS — Le Journal des trou 
pes américaines Stars and Stri: 
pes a annoncé qu'il était main. 
tenant permis aux troupes amé- 
ricaines d'acheter certains arti- 
cles non rationnés dans les ma- 
gasins allemands, d'envoyer leur 
buanderie au dehors et “d'avolt 
des relations avec les réfugiés O1 
autres nationaux alliés à l'in- 
térieur de l'Allemagne”, mais ce- 
la à leurs propres risques. 
Le journal de l'armée dit que 
cela est le résultat d'une nou: 
velle interprétation de la politi- 
que de non-fraternisation du gé- 
néral Eisenhower, 
WELLS, Radnoshire, Galles — 
Sir John Arthur Ransome Mar: 
riott, historien et ancien profes. 
seur honoraire au collège Wor: 
Oxford, est décédé à 
Wells, à l'âge de 85 ans, 


"LE PAGEANT DU CENTENAIRE" 


" 


_ dans l'Ouest 


30 Chapitres de l’histoire de l'Eglise 
*% 500 personnages 


A l'AUDITORIUM les 19, 20, 21 et 22 juin 


